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ant et optimiste de a witalité 
francaise à vers tout le pays 
de l'Atlantique au Pacifique En 
core ne f celle année, nous 
visite tes les régions du 
F e Québe l'Acadie, l'On- 
e Mar la Saskatche- 
wan Alberta et la Colombie- 
Britannique pour assurer la 
diffusion des émissions de l'A- 
tlantique a Pacifique, nous a- 
ns formé la plus longue.chni- 
ne française de postes encore 
jamais vue au Canada pour un 
programme du genre 
Comme pour ‘Joindre les deux 
bouts", à la télévision. les émis 
sions seront même retransmises 


par des postes de langue anglai 
Pour cette raison et pour at 
teindre aussi de nombreux au 
diteurs de langue anglaise qui 
écoutent nos postes français, hors 
du Québec tout particulièrement 
l'ouverture la fermeture des 
ions seront présentées dans 
les deux langues 

Le programme est 


st 


{ 
‘ 


également 


retransmis, grâce au Service In- 
ternational de Radio-Canada, en 
France, aux Antilles françaises 
et en Amérique latine 
(Communiqué) 


Journaux russes 
traduits à la machine 
dans un an aux E.-U, 
WASHINGTON 
du journal russe “La Pravda” a 
été traduit en anglais, partiel- 
lement en allemand, à la caden- 
ce de 60,000 mots à l'heure, par 
une mathine, en présence d'un 
groupe de fonctionnaires et de 
journalistes qui n'en croyaient 
pas leurs yeux. La machine est 


Un article 


“calculateur IBM 7090”, un 
complexe d'appareils électroni- 
ques, Le système par lequel le 
calculateur fait le travail d'un 
linguiste expert, a été mis au 


point par Mme Ariadne Lukja- 
nov, Russe, de nationalité amé- 
ricaine et présidente de la com- 
pagnie ‘Machine Translation In 
corporated" 


Le vrai visage de sainte 
Thérèse de Lisieux 
LISIEUX Le R. P. Fran- 
de Ste-Marie, carme dé- 
chaux, qui a déjà restitué le tex- 
te authentique des manuscrits 
biographiques de sainte Thé- 
rèse de Lisieux, a publié un nou- 


vois 


utc 


vel ouvrage: “Visage de Thérèse 
de Lisieux”. Il a pu éditer les 
47 clichés de sainte Thérèse pris 


par sa soeur devenue Soeur Ge- 
le - la-Ste-Face, depuis 


ceux de l'enfance jusqu'à la der- 


nevieve ( 


nière photographie de la dé- 
pouille mortelle 
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lume premier laisse aux cli- 
ché rrassés de toute re 
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Cette photographie fut prise 
la procession de retour apres la 
nie de la bénédiction solennell 
nouvelle église paroissiale des 
Martyrs-Canadiens à Saskatoon 


RTE: PATRIOTE 


ST-BONIFACE, MANITOBA, VENDREDI 7 JUILLET 196] ù 


lors de; 
céréma- 
e de la 
Saints- 
, le sa- 


medi 24 juin, On y voit plusieurs des! Saskatoon, * 
ersonnalités religieuses qui prirent part évêque de Prince-Albert, Mgr Armand | mes Wolff, prêtre-assistant, Jean Fapen, 
à cette cérémonie: LL. EE. NN SS. Mau-| Tombu, vicaire général du diocèse de | diacre à la messe pontificale, Léonard 


rice Baudoux, archevêque de St-Bonifa- 


4 7 


officiant, et Laurent Morin, | curé, Bernard de Margerie, vicaire, Ja- 


Saskatoon, le KR. P. Richard Sheehan, | Morand, sous-diacre, Onésiphore Lacroix, 
ce, prédicateur, Frank Klein, évêque de! C.S.B., MM. les abbés Albert Ouellet,! Paul Carrier, Arthur Marchildon, etc. 


Nouvelle convention postale 
en vigueur le ler juillet 1961 


OTTAWA 

Hamilton 
Postes 
convention re- 


gissant la transmission des dé 
pêches entre Canada et les 
Etats-Unis, annoncée récemment, 
est entrée en vigueur le ler juil- 
let nouvelle entente, en ce 
qui concerne les objets postés au 
Canada à destination des Etats- 
| Unis, modifie les tarifs d'affran- 
| chissement des colis et des jour- 
naux et augmente l'indemnité 
garantie par la recommandation. 


En signalant ces changements, 
lle ministre des Postes à fait re- 
| marquer que, en vertu de la con- 
|vention, 12 limite de poids des 
{colis du Canada pour les Etats- 
Unis est portée de 15 à 25 livres 
et que l'indemnité maximum 
| payable pour la perte d'un objet 
recommandé posté dans notre 
pays à destination des Etats-Unis 


| passe de $25 à $100. 


rappelé aux 
canadiennes 


liam 4 


usagers des 


que la nouvelle 


e 
1€ 


La 


Canada-—Etats-Unis 

Selon le nouveau tarif, l’af- 
franchissement des colis expé- 
| diés aux Etats-Unis ira de 40c, 
pour un colis d'une livre, à $4, 
pour un colis de vingt-cinq li- 
|vres. Le droit de recommanda- 
tion du courrier destiné aux 
| Etats-Unis sera désormais le mé- 
me que celui du régime anté- 
rieur, soit de 20c, pour une in- 
demnité maximum de $25, à 40c, 
pour une indemnité maximum 
de $100 


| M. Hamilton a mentionné que 
|l'Administration postale améri- 
|caine avait récemment annoncé 
des modifications dans les tarifs 
régissant les imprimés, les échan- 
tillons, les objets recommandés 


On voit sur cette photo M. 


des finances de la campagne de 


Etats-Unis à destination du Ca- 
|nada. 


Cours de français très 
populaires dans les écoles 
élémentaires d'Halifax 

| HALIFAX Les élèves du 
|cours élémentaire, dans les éco- 
Îles d'Halifax, ont semblé goûter 
Îles cours de français oral à tel 
point qu'on songe sérieusement 
là les faire commencer encore 
| plus tôt, dans le programme. 

| Inaugurée il y a trois ans pour 
les élèves de 5e année, les cours 
de français oral sont maintenant 
donnés dans la plupart des éco- 
Îles de la ville et s'étendent jus 
|qu'à la 8e année. 

Le surintendant adjoint de la 
| commission, M. Maurice Keating, 
a dit qu’à la suite des commen- 
‘taires favorables faits par les 
[parents et les professeurs, cer- 
|taines écoles projettent de faire 


année et ce, à compter de l'an 
prochain. Le cours ne comporte 
ni examen, ni devoir. 

La Rév. Sr Marie-Francis, qui 
|a inauguré les cours à l’école 
|St-Soseph, dit que l’enseignement 
loral est le meilleur dans le cas 
{des langues. L'intérêt des élèves 
est plus stimulé et ils ont hâte 
| d'en savoir plus 

“Une fois qu'ils sont habitués 
{à entendre et à prononcer les 


mots, ils n’ont pas de difficulté | 


à les écrire, quand le moment |aUx armes pour obtenir justice. | 


est venu de passer à cette phase 
de l’enseignement.” 

| Ce n'est qu'en 7e année que 
les jeunes font connaissance avec 
Ile francais écrit, qui est alors 
obligatoire. 


Clément Benjamin qui remet un 
chèque de mille dollars à M. François Gratton, président du Comité 


Part-à-Dieu lancée à St-Laurent 


pour la construction de la future église paroissiale. M. Benjamin, 


de St-Boniface, est l'un des nom 
chalets pres du lac 


à St-Laurent. 


breux citadins qui possèdent des 
Profondément touché lors de 


l'incendie qui détruisit la magnifique egiise qui faisait l'orgueil de 
ce village et connaissant d'expérience ce qu'est une campagne de 
Part-à-Dieu à titre de président de celle de St-Boniface, il a voulu 
faire un don qui servira d'exemple entrainant. Son seul désir est 
d'aider une paroisse pauvre et de trouver des imitateurs. 


(Photo Gauthier Studios) 


commencer les cours dès la 4e! 


LE JUGEMENT DE L'HISTOIRE 


(Spécial à ‘’La Liberté et le Patriote’) 


Honorable J, G. Diefenbaker, 
M. et Mme Henry Lane, de St- 
Boniface, se rendaient le 28 juin 
à Batoche pour l'ouverture d'un 


|musée national à cet endroit his- 
| torique 
| C'était un pèlerinage dans 


|l'histoire qu'ils accomplissaient 
puisqu'ils partaient de la tombe 
même de Louis Riel devant la 
cathédrale, Cette tombe porte 
une seule date “1885. Date mé- 
morable puisqu'elle évoque le 
souvenir de la dernière bataille 
des Métis qui dura quatre jours 
en mai 1885 lorsque ceux-ci dé- 
fendirent courageusement leur 
droit de vivre dans les plaines 
de l'Ouest, 

C'est sos in soleil éclegint 
qu'eut lieu la cérémonie officiél- 
le. M. Arnold Agnew, de la Com- 


| 
| mission des lieux et monuments 
historiques du Canada pour la! 


province de Saskatchewan, pré- 
sidait, 11 invita Mgr J.-A. Bou- 
cher, P.D., à prononcer la prière, 
puis il présenta le premier mi- 
nistre du Canada qui, dans un 
discours mémorable, rappela les 
grandes lignes du conflit et qui 
évoqua le souvenir de Gabriel 
Dumont qu'il avait connu dans 
{son enfance, Le premier minis- 
tre fit l'éloge de ce chef mili- 
taire qui prend place à côté 
des héros qui ont laissé leurs 
|noms dans l'histoire; il affirma 
| qu'avec la loi de la Déclaration 
des droits de l'homme, jamais 
une minorité n'aura à recourrir 


heureux d'être sur 
les descendants 


Il se dit 
l'estrade avec 


des généraux et autres officiers 
représentant les corps d'armée 
associés à l'histoire de Batoche, 
|ainsi que de l'officier comman- 
| dant de la Gendarmerie royale, 
[11 mentionna la garde d’hon- 
neur composée des cadets du 
pensionnat indien de Duck Lake. 
“Nous marchons aujourd'hui 
dans l’histoire, dit-il, nous re- 
trouvons la traverse de Gabriel 
et celle de Batoche, le paysage 
| a à peine changé. Je pense, dit-il, 
[à ces Indiens et Métis, pleins de 


M. le premier ministre, dans 
quelques phases bien tournées 
en francais, rappela le souvenir 
de cet événement historique. Il 
remercia les Pères Oblats et l’é- 
vêque de Prince-Albert pour a- 
voir mis à la disposition du gcu- 
vernement des souvenirs qui 
font maintenant partie de notre 
héritage national 

Après la sonnerie aux morts 
et le Dieu sauve la Reine, le 
| premier ministre coupa le ruban 
traditionnel et pénétra dans le 
musée qui se trouve dans le 
vieux presbytère de Batoche; 
l’on y voit encore dans les murs 
les trous des balles de 1885. 

Ce musée est une véritable 
histoire de l’époque et toutes les 
étiquettes sont dans les deux 
langues du pays. Le ministre du 
Nord canadien de Ressources na- 
tionales, division des lieux his- 
toriques nationaux, s'est dépen- 
sé en efforts pour faire de ce 
musée et des terrains historiques 
tels que le cimetière et les tran- 
chées qui l'entourent une page 
émouvante de notre histoire et 
il a fait publier en anglais et en 
{francais une plaquette illustrée 
| de 24 pages sur l'histoire de 1885 
let de Batoche, que tous peuvent 
se procurer gratuitement en écri- 
vant au ministère à Ottawa 
| Parmi les représentants offi- 
ciels sur l'estrade, on pouvait 
distinguer M. Joseph Bruce, pré- 
sident de l'Union Nationale Mé- 
tisse de St-Vital, Manitoba 

En guise de conclusion, voici 


quelques lignes qui terminent 
le petit livre mentionné plus 
haut 


“La vie est calme autour ‘de 
Batoche, si calme que le petit 
musée historique aménagé dans 
le presbytère a peine à convain 
cre le visiteur que c'est là que 
les Métis ont livré leur dernier 
combat meurtrier pour se con- 
server une place au soleil. Si 


courage, fiers et indépendants”. | 


| ches extérieures encadrant la fe- 


L'honorable Wil-|et les colis postaux déposés aux | premier ministre du Canada, que |nêtre de l'étage, on peut voir 


| des traces éparses de projectiles, 
de la grandeur d’un sou. Traces 
| de balles de Gatling ou de fusil 
|Snider? C'est difficile à dire, 
laujourd'hui: par ailleurs, pour 
|les défenseurs de Batoche en 
cette semaine de mai 1885, cette 
distinction importait peu; si le 


| 
| 


C'est sur l'invitation du Très | l'on examine avec soin les plan-| tir de ces armes était juste, l’une 


|était aussi meurtrière que l'au- 
|tre. Il se peut, cependant, que 
|ces anciennes marques de balles 
rappellent au visiteur, mieux 
que tout autre vestige, que les 
Métis, en hommes libres comme 
dans toute l’histoire de l’'humani 
té, étaient prêts à risquer leur 
vie pour défendre des droits qui 
Ileur étaient chers." 


| 
| 


OTTAWA — Dans son bulle- 
tin de juin 1961, le Mouvement 
catholique des parents et maitres 
tanñbnse que dan le AQuébec, 
quelque 200 associationg| de pa- 
rents et maîtres seront ‘bientôt 
lunies dans une fédération qui 
organisera le mouvement sur une 
base solide et, par le fait même, 
“donnera à l'organisme national 
une impulsion susceptible d'ai- 
der les groupes minoritaires du 
Canada”, 

Dans l'Ouest canadien 

Au Manitoba, la Fédération 
des parents et maîtres de langue 
française a résolu récemment de 
demander son incorporation en 


La Fédération manitobaine sera 


obtenant une charte provinciale. | 


la deuxième à posséder sa charte 


Fédération prochaine 
des APM du Québec 


après l'Ontario qui possède la 
sienne depuis 1954. * 

La Saskatchewancontinue 
aussi de progresser. Les foyers- 
écoles de cette province dont 
s'occupent le R. P. Benoît Pa- 
ris, O.MI, et M. l'abbé Roger 
| Ducharme, respectivement pré- 


pent notamment de publier une 
| publication intitulée “Foyer-Eco- 
|le”’ ,en plus d'organiser des réu- 
{nions fructueuses où est diffusée 
|la saine doctrine. 

En Alberta, trois associations 
|de parents et d'éducateurs sont 
affiliées au Mouvement national. 
{Ce sont Falher, Jean-Côté, Ma- 
rie-Reine et Girouxville, Malgré 
{leur éloignement, ces groupe- 
Iments sont bien organisés. 


Un vo 


MONTREAL — Traverser 
|l'Atlantique, cramponné au-des- 
sus du train d'atterrissage d'un 
lavion, cela ne s'est jamais vu 
| dans toute l'histoire des voyages 
Iclandestins. 
| C'est pourtant ce qu'a fait un 
ljeune Portugais de 17 ans, qui 
Ichoisit cette étrange cachette 
parce qu'il s'était disputé avec 
{son père. Daniel Correra de Me- 
|lo, demeurant à Santa Maria des 
Açores, avait profité d'une esca- 
Île d'un Super-Constellation de 
la Venezuelian Airlines 

Neuf heures plus tard, l'appa- 
|reil, chargé de passagers et de 
marchandises, atterrissait aux 
|Bermudes. Stupéfaits, les em- 
| ployés de l'aéroport découvrirent 
| l'adolescent 


| transocéanique 
sur le train d' 


des Indiens et des Métis, des re- | 
présentants du clergé, ainsi que | 


atterrissage 


| Celui-ci ne doit la vie 
[qu'au fait que l'appareil 
volé à basse altitude 


C'est l'une des choses les 
plus stupéfiantes qui puissent ar- 
lriver, a dit le pilote. Si nous 
avions volé à une altitude nor- 
male, le garçon aurait été as- 
phyxié par suite du manque 
|d'oxygène, ou il serait mort de 
{froid. Quand on l'a découvert, 
il se cramponnait au train d'at- 
|terrissage comme un singe ... 


sauve 
avait 


| En outre, si le jeune homme 


lavait été un peu plus grand et| 


| plus gros, il n'aurait pu réaliser 
| son curieux exploit. Il aurait été 
| blessé lorsque les roues du train 
|d'atterrissage furent remontées 
|dans leurs alvéoles 


La chasse au bison et à l'ours 
sera ouverte au Grand Nord 


OTTAWA Les chasseurs 
qui voudraient tenter d'abattre 
lun bison dans les Territoires du 
{Nord-Ouest au cours de la pro- 


chaine saison de chasse pour-}| 


lement ajouter un ours 


[ront éga 
leur collection de tro- 


inoir à 
| phées 
| Des modifications 
Irécemment aux règlements de 
| chasse dans les Territoires per- 
[mettent aux détenteurs d'un per- 
[mis de chasse au bison d'obtenir 
gratuitement un permis pour 
abattre un ours noir. Les ours 
noirs sont nombreux dans le ter- 
ritoire de chasse au bison et 
|constitueront un gibier supplé- 
|mentaire pour les chasseurs qui 
auront réussi à abattre leur bi- 
son les deux ou trois premiers 
jours 

En plus de la perspective d'a- 
battre un bison et un ours, les 
chasseurs peuvent faire des ex- 
cursions en canot sur un certain 
nombre de cours d'eau dans les 
régions sauvages où les rivières 
let les lacs abondent en truites 
de lac, en dorés et en brochets 
du Nord, Parmi le gibier à plu- 
mes que l'on pourra chasser, 
mentionnons la gelinotte hup- 
pée, la gelinotte à queue fine et 
le tétras des savanes, ainsi que 
les oies et les canards à l'extré- 
mité ouest du Athabaska et 
aux Jacs Hay le nord de 
l'Alberta 

La saison de rhasse au 


lac 
dans 


apportées | 


bison ! 


{s'ouvre le ler septembre et se 
Itermine le 30 novembre: Un 
nombre maximum: de 100 per- 
[mis seront délivrés et chaque 
{chasseur aura le droit de tuer 


sieurs centaines de milles carrés 
|le long de la rivière aux Escla- 
ves, au sud du Grand lac des 
Esclaves, constitue la seule ré- 
gion sauvage au monde où se 
pratique la chasse au bison. Les 
chasseurs doivent retenir les ser- 
vices de guides, car la contrée 
lest isolée et le bison peut être 
dangereux 

Les droits de permis varient 
de $25 pour un résidant cana- 


dien des Territoires du Nord-| 


Ouest à $200 pour un étranger 
non résidant. Les frais complets 
|d'une excursion de chasse 


seurs, la distance parcourue et 
la quantité de viande ex iée. 

Deux fournisseurs d'équipe- 
ment peuvent procurer aux chas- 
seurs tous les services et régler 
tous les arrangements à l'égard 
du logement, de la préparation 
des repas, des guides et des che- 
vaux. Ils s'occupent également 
des demandes de permis et ré- 
pondent aux demandes de ren- 
seiynements au sujet des arran- 
gements. Les deux fournisseurs 
d'équipement sont C. W. Brews- 


ter, case postale 99, Banff (Al- 
berta ): et S. E. Burrell, case pos- 
tale 300, Sundre (Alberta 


sident et vice-président, s'occu- | 


un bison. Une superficie de plu- | 


va- | 
rient selon les goûts des chas-| 


PRIX: 10c 


| IL EST PLUS FACILE DE 
PAYER SELON NOTRE PLAN 


AU COMPTANT 


La sécheresse menace 
récoltes et troupeaux 


Les fermiers et les éleveurs 
|de l'Ouest canadien serutent 
!anxieusement le ciel. Car si la 
| pluie ne tombe pas avant le 15 
| juillet, les récoltes seront irré- 
| médiablement manquées et les 
|troupeaux seront menacés d'ex- 
| tinction. Les gouvernements s'af- 
fairent pour mitiger autant que 
{cela est possible les conséquen- 
ces de la sécheresse prolongée, 
surtout dans le but de protéger 
[les troupeaux. En effet, il y a 
au Manitoba 900,000 têtes &'ani- 
|maux, 1,800,000 en Saskatche- 
| wan et 2,400,000 en Alberta dont 
l'existence et la qualité sont me- 
nacées par le manque de foin. 
Ces troupeaux sont d'une impor- 
| tance majeure dans l'économie 
comme base de production de 
l'industrie laitière et comme 
source de viande qui, de plus en 
| plus depuis dix ar:s, donne aux 
| fermiers des revenus autres que 
{ceux de la culture 

A l'occasion d'interviews à 
| Winnipeg avec les ministres @'A- 
|griculture des trois provinces, 
| l'hon Alvin Hamilton, ministre 
| fédéral d'Agriculture, a indiqué 
| que dans le nord de l'Alberta 
[et de la Saskatchewan il y a un 
| peu plus de fourrage disponible, 
majs que le transport du foin 
d'autres endroits serait trop dis- 
|pendieux comme remède à la 
| situation. Les éleveurs sont au- 
|torisés à couper le foin le long 
|des chemins provinciaux et on 
|espère doubler la capacité des 
pâturage en commun, mais l’oc- 
casion semble propice pour lan- 
cer un changement dans l'ali- 
mentation des animaux en se 
servant des céréales. La Com- 
mission du 
[livraison d'orge et d'avoine en 
dehors de ces provinces et les 
agronomes seront chargés avec 
l’aide d’une littérature pratique 
de montrer aux éleveurs com- 
ment faire la transition dans la 
nouvelle méthode  d’alimenta- 
tion. 

Les gouvernements seniors ont 
déjà annoncé un plan d'aide 
pour le transport du foin ou des 
animaux et de l'équipement pour 
couper le foin. Dans tous les cas 
il faut adresser ses demandes au 
bureau de la municipalité ru- 
rale où le demandeur est pro- 
priétaire ou locataire de terre. 
Il y a déductibilité de 25 milles 
et un pourcentage, dix pour cent, 
à payer dans certains cas. Au 
Manitoba, le gouvernement s'at- 
tend à payer entre $2 à $4 mil- 
{lions en conséquence de l’assu- 
rance-récolte qui a été mise en 
| vigueur l'an passé dans quatre 
| régions expérimentales. 

Les autorités espèrent toujours 
que la pluie tombera en abon- 
dance avant le 15 juillet amélio- 
rant la situation et les autorités 
ecclésiastiques ont demandé des 
prières à cette fin, M. Hutton 
| insiste pour que les mesures né- 
| cessaires soient prises sans pa- 


nique, afin de ne pas bouleverser | 


complètement le marché du bé- 
tail au détriment de tous. Il faut 
commencer à choisir et à élimi- 
ner les animaux moins utiles et 
conserver les vaches. 

Les experts font remarquer 
|que la disette de cette année 
n'était pas tout à fait imprévue, 
car les statistiques démontrent 
depuis au moins cinq ans une 
sécheresse progressive dans 
l'Ouest. Le “Grain Market Fea- 
tures’”’ de la Searle Grain, en 
date du 21 juin, dit, en etfet 
que dans la période de 25 ans, 


Blé a arrêté toute | 


de 1937 à 1961, cinq des saisons 
Iles plus arides se sont produites 
depuis six ans et que pratique- 
ment il y a eu saisons de 
{suite de précipitation limitée au 
début de la saison. Trois de ces 
saisons avaient été préparées par 
| un automne sec. Cette année, la 
[précipitation pendant la saison 
de croissance a été à 68 pour 
| cent du normal dans les prairies 
| (Manitoba 67, Saskatchewan 69 
et Alberta 61), Les indications, 
cette année, ressemblent étran- 
gement à celles de la saison 1937 
dont la production de blé à l'a- 
cre a été de 6.4 minots, un peu 
plus qu'un tiers du normal 

La situation actuelle engage 
l'attention suivie des gouverne- 
ments à cause de ses effets sur 
l'économie de la puissance d'a 
chat agricole, 


1 ER CU 
Programme mixte 
de secours aux 
régions atteintes 


OTTAWA —- Le gouvernement 
fédéral a demandé à la Commis 
sion canadienne du blé de garder 
sur place les grains utilisables 
pour l'alimentation du bétail 
dans les régions de l'Ouest é 
prouvées par la sécheresse. Le 
ministre de l'Agriculture, l'hon, 
M. Alvin Hamilton, a fait en 
| Chambre, le mercredi 28 juin, 
une déclaration à cet effet dont 
| voici la substance: 

“Certaines régions ont deman- 
dé au gouvernement et à la Com- 
mission canadienne du blé de 
retenir des quantités de blé, d'a- 
| voine et d'orge entreposés dans 

les élévateurs régionaux en pré- 

vision des besoins locaux, 

| “Il me fait plaisir d'annoncer 
à la Chambre qu'à la suite d'en- 
| tretiens avec ses administrateurs, 
la Commission du blé est dispo 
sée À faciliter la garde de lots 
de grains vendables sur les lieux, 
La Commission fera au préala- 
ble des arrangements avec les 
autorités locales en ce qui a trait 
au paiement des frais inhérents 
à la garde de ces stocks de 
grains.” 

La Commission a donné des 
instructions autorisant les élé- 
vateurs de compagnie à lui trans- 
mettre sur-le-champ tout désir 
ou toute demande de la part des 
autorités municipales concernant 
la retenue de stocks de céréales 
pour parer aux besoins locaux, 
dit M. Hamilton, 

“La Commission passera alors 
avec la compagnie un contrat de 
vente provisoire, stipulant que 
les frais de report seront soldés 
par la municipalité, ajoutait le 
ministre, Advenant que les stocks 
consignés dans l'accord dépas- 
sent les besoins locaux, la Com- 
mission verra à reprendre les 
quantités en trop et à en solder 
les frais de report." 

Au début de sés remarques, 
M. Hamilton a fait allusion à 
d'autres mesures de secours an- 
noncées la veille en Chambre 
par le premier ministre et dont 
les frais sont acquittés conjoin- 
tement par le gouvernement fé- 
| déral et les provinces en cause, 

La plupart visent la réparti- 
tion, à parts égales et à la dis- 
crétion du ministre de l'Agricul 
|ture, des frais de transport des 
fourrages, des frais d'achemine 
ment du bétail hors des zones 
atteintes de sécheresse vers des 
|régions disposant de pâturages, 
ainsi que du coût de transport 
des instruments aratoires pour 
fenaison du 26 juin 1961 au 
31 mars 1962 


TOKYO Grâce à l'esprit 
d'invention de l’industrie locale, 
les bébés japonais ne pourront 
plus mouiller leurs langes en 
paix. Pour une somme de 1,040 
yens, soit approximativement 
trois dollars, les parents peuvent 
acheter des couches comportant 
un mécanisme alimenté par une 
batterie qui déclenchera une son 
nerie d'alarme chaque fois que 
le bébé se mouillera 


Six 


| 


1€ EMQUEUE À 1€NA - } 
inoculée en vertu du programmé de tuberculination bovine du 


Canada commencé il y a près de 40 ans. À cette occasion 


| nistre de l'Agriculture, M. Alvin 


Lena est le nom de la dernière vache 


le mi- 
Hamilton, pose à l'oreille de la va- 


che une étiquette plaquée d'or. Lena est une vache noire et blanche, 
qui appartient à M. Joe Skirlik, de Nampa, localité sise à 20 milles 


au sud de Rivière-la-Paix, dans 
Gariépy, de Rivière-la-Paix, vé 
l'hygiène vét 
compagnie au ministre 


rinaire, ministre de l'Agriculture 


l'Alberta Dr E.-J 
de la Division de 
du Canada, tient 


le nord de Le 


térinaire 
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L'apostolat ne consiste être tois que les âmes courent à | 
courts prés les dns mais dlnous —— J'BASQUIN 83 — | Le monde du sport 


Fini les 


| un ennemi avec lequel 


| La maladie fera parvenue à 
triompher de Bill Veeck, là où | 
ses adversaires les plus acharnés | 
avaient échoué. On a appliqué | 
à Veeck un mot qui se traduit | 


difficilement dans toute autre | 
s |langue que l'Américain. Il s'agit 
1 |du mot “colortul”. Bill Veeck 
CA ë |a en effet été un de ces hommes 
F4 flamboyants, quiépassent dans 
M |l'histoire du rt, du théâtre, 
d de la politique; ou dans l’histoire 
Ë tout court, en ïlluminant leur 
lépoque comme un météor -fen- 
|dant l’opacité de la nuit "Veeck 
|s'est intéressé au base-ball pen- 
dant de nombreuses années. MH 
avait même obtenu une f 
| dans l'Association Américaine et 
{il parvint un’ jour à s'infiltrer 
|dans l'organisation des Browns 
| de St-Louis. Son équipe ne rem- 
|porta pas de championnats, mais 
eeck fit tant de publicité qu'il 
attira des foules considérables 
pour voir un club perdant. Mais 
Veeck dépassa la mesure. Il alla 
|même jusqu'à oftrir un contrat 
[à un nain qu'il envoya au mar- 
|bre dans une joute régulière. On 
Ine parle pas ici des prix spé- 
ciaux qu’il offrait, des tirages 
monstres qu'il organisait, et de 
toute une série de mesures qui 
| prirent les magnats du base-ball 


1 


par surprise. ; x 
| Bill k était aussi un malin 
|qui savait traiter rondement a- 


vec les autres. Il força même 
certains directeurs à adopter pu- 
bliquement des attitudes qu'ils 
avaient renièes devant Veeck, et 
on n’attendit plus que le moment 
de le descendre. Quand il voulut, 
Ile premier, transporter là fran- 
|chise des Bruwns dans une autre 
ville, un comité de la ligue Amé- 
ricaine bloqua son projet et 
| Veeck dut se retirer du base-ball 
|majeur, Il avait cependant jurer 
|de revenir et jl revint de façon 
|spectaculaire, cette fois, avec les 
|Indiens de Cleveland. Il faillit 
commettre une erreur en son- 
| geant à se départir de Lou Bou- 
| dreau, mais il laissa son juge- 
ment l'emporter sur ses préjugés 
personnels et les Indiens gagnè- 
rent le championnat et devin- 
|rent une force majeure dans la 
ligue Américaine. Veeck se ven- 
|geait ainsi de ses ennemis et il 
leur en fit voir de toutes les cou- 
leurs. Au lieu de s’efforcer d'ap- 
paiser les discordes, Bill s'ingé- 
nia à les envenimer, Li avait la 
chance de son côté et plusieurs 
de ses échanges lui portèrent 
bonheur, J1 continuait ses trucs 
ublicitaires et se retrouvait tou- 
ours en avant du peloton quand 
on arrivait dans ce domaine. 


LOUEZ maintenant le chauffe-eau 


dont vous avez besoin! 


Jouissez du système d'eau chaude 24 heures 
par jour. Le plan commode de louage avec 
versement initial minime vous permet d'installer 
en peu de temps un réservoir à eau chaude élec- 
trique de grande capacité dans votre maison. 


C'est un plan raisonnable 


Paiement de louage inclus dans votre 
compte mensuel d'électricité. Instal- 
lation, service et réparages gratis. 
Téléphonez aujourd'hui pour plus de 
détails! Electricité — le moyen le 
plus économique de chauffer l'eau. 


Avec les compliments de 


VOLCANO 
| LIMITÉE | 


WILFRID GIROUARD, prés. 


VOYEZ VOTRE AGENT LOCAL 


MANITOBA HYDRO 


Casier postal 815, Winnipeg, Manitoba 


Monutocturiers d'appareils des. 
| chauffage automatiques 


8635, boulevard St-Laurent 
Montréal 


| 
| 


Bâtir 

sur l'épargne, 

c'est bâtir 
l’avenir. 


4 
24 
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sun 
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» 
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LA BANQUE 
QUI BATIT L'AVENIR 


BANQUE CANADIENNE IMPÉRIALE DE COMMERCE 


Plus de 1250 succursales pour vous servir 


LA :ÉIBERTE 


B11 Veeck quitte le base-ball vaincu par 


il n'avait pas compté 
I part encore! 


Mais Veeck avait trop escomp- 
té ses forces. La direction des 
Indiens s'insurgea contre les mé- 
thodes de ce dictateur. On de- 
manda à Bill de vendre ses parts 
ce. qu'il fit avec d'autant plus 
de Plaisir qu'il avait une offre 
de r Chicago avec les 
White Sox. Il partit donc pour 
une destination nouvelle, la tête 

leine de projets, le porte-feuil- 
e ouvert et la décision bien ar- 
rêtée d'effectuer des échanges 
spéctaculaires dans le but de 
mousser davantage la candida- 
ture de son équipe à la première 
place. Il était en plein travail 
de réorganisation quand la nou- 
velle de sa maladie se répandit 
_ ee gg à 2 eng Fe 
“Impossible’', répétait-on. Veeck 
semblait en effet plein d'éner- 

e, il continuait de parler au 
utur. et de voir grand, et rien 
ne laissait prévoir que ce dyna- 
mo humain allait soudainement 
se mettre au ralenti. Là où les 
nombreux adversaires de Veeck 
avaient manqué leur coup après 
de nombreux efforts, la maladie 
devait l'emporter. Veeck annon- 
ça dramatiquement sa retraite 
du base-ball, en même temps 
que Hank Greenberg. Il ne pou- 
vait plus livrer de batailles et 
il refusait un rôle passif. Mieux 
valait tout lâcher que de ne plus 
avoir le loisir de prendre toutes 
les initiatives. 


On n'a pas divulgué la nature 
de la maladie de Veeck. Plu- 
sieurs croient qu'il souffre d’un 
cancer et qu'il sait que ses jours 
sont comptés. Il aura voulu pren- 
dre un peu de repos afin de ren- 
trer en lui-même avant d'entre- 
prendre la dernière grande aven- 
ture de sa vie. On a dit aussi 
ue c'est son coeur qui flanchaïit, 

ela se peut, mais s'il flanche, 
ce n’est que physiquement, car, 
moralement, Veeck n'a pas flan- 
ché. Il est resté un rude jouteur 
jusqu'à la dernière minute et 
ses adversaires ne comptent pas 
qu'il soit définitivement hors de 
combat. Avec l'annonce de sa 
retraite du base-ball, Veeck a 
pu remarquer, sans doute avec 
un sourire satisfait, que le nom- 
bre de ceux qui avaient combat- 
tu tous ses projets était beau- 
coup moins grand que le nombre 
de’ personnes qui avaient con- 
fiance en lui. Il a reçu des mil- 
liers de lettres de bons souhaits 
et de prompt rétablissement, et 
plusieurs venaient de ceux qui 
avaient tout fait pour l'empêcher 
de s'occuper de base-ball ma- 
jeur, Il suffisait pour vaincre 
Veeck d'être patient. Le temps 
fait continuellement son oeuvre. 


| Veeck le sait sans doute mieux 


ue les autres lui qui se retire 
u base-ball pour avoir plus de 
temps pour les choses de son 
avenir. Bonne chance, Bill, 
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LE PFATRIOTE 


Au poste 


A 


103%-Long m è 
“Les nuits du Perroquet Vert” 
DIMANCHE $ JUILLET 

40—Mire et musique 

500-—Contes du 

600—Les 


Hs amour 
Ca volent du destin” 


MARDI 11 JUILLET 
5.00—Mire et musique 


7.15—Cinéfeuilleton 
7130—Téte à l'ombre 


| Chronique de CBWFT | 


PER OMR ARE 


Pour obtenir des renseigne- 
ments supplémentaires ou pour 
exprimer des opinions sur les 
émissions de CBWFT, signalez 
SPruce 4-2541, local 249, ou 
écrivez au Service (Français) 
d'Information Société Radio. 
Canada, C.P, 160, Winnipeg. 
Adressez-vous en français. 


“Coups d'ailes’ ou les divers 
ordres d'insectes 


| Le jeudi 13 juillet, “Au delà 
| des apparences” entreprendra 
une nouvelle série d'émissions 
qu portera sur les divers ordres 


|hétéroptères, coléoptères, etc. 


Lors de la première émission 
du 13 juillet, le Père Venance 
incitera les téléspectateurs à ne 
pas confondre les insectes avec 
d'autres animaux de même taille 
ou ayant avec eux une vague 
ressemblance, Ayant expliqué 
qu'on reconnaît l'insecte à ce 
qu'il a deux antennes à la tête 
et trois paires de pattes, le Père 
Venance présentera alors deux 
groupes d'insectes, les diptères 
et les homoptères, auxquels ap- 
partiennent les mouches et les 
pucerons. 


… Les 20 et 27 juillet et 3 août, 
il montrera des films sur la vie 
ides sauterelles, des blattes, des 


HBADIO SAINT-BONIFACE 


‘insectes: diptères, homoptères, | 


DIMANCKE ‘ 8-Hanctt VENDREDI 
9.00—Bchjour dimanche RS 4 d 130—Cabaret latin 
9.55—Nôuvelles 5.00—Radio-Journal, 8.00—Une demi-heure 
10.00—Pour nos malades commentaires avec .,, 
11.00—Pères Blancs { sports | 8.30—Paysage de 
11.15—Variétés 5.30—Succès du jour la chanson 


11.30—Nos missions sur 
les ondes 
11.45—Artistes invités 
12.00—Nouvelles et 
Variétés 
12,30—Nos nations au 
micro (Juifs) 
1.30—Nos nations au 
micro (Italiens) 
2.00—Concert léger 
300—Nos nations au 
micro (Polonais) 
400—Vedettes de la 
chanson 
430—Nos nations au 


micro (Allemands) | 


6.00—Radio-Marie 
6.15—Carnet social 
6.25—Nouvelles 
700—Symphonie 
du soir 
8.00—Tour de chant 
8.30—Cabaret du soir 
qui penche 
9.00—Radio-Journal 
9.15—Sur la route 
9.30—Chants sans 
paroles 
10.00—Albums 
populaires 
11.00—Chansons et 
orchestre 
1130—Nouvelles et 
fermeture, 


Du lundi au 
vendredi inclusivemient 
7.00—Nouvelles 
705—Prière du matin 
7.15—Prévisions 
720—Réveil matin 
7.30—Nouvelles 
7.35—Chronique sport. 
7T40—Réveil matin 
8.00—Nouvelles 
8.05—Réveil matin 
8.30—Nouvelles 

et sports 


| 8 35—Réveil matin 
| 900-Nouvelles 
| 9.10—Téléphone 


magique 
9.30—A vendre, à louet 
9.50—Rendez-vous 

chez Eaton 


| 9,55—Nouvelles 


10.00—Chantez en 
travaillant 
1055—Nouveiles 
11.00—Radio-Journal et 
Jeunesse Dorée 
11.15-—Les visages 
de l'amour 
1130—A votre choix 
11.45—Radio-Sacré-C 
12.00—Nouvelles 
12 mt: Lorre vedettes 
10 


12.55— Nouvelles 


| 1.00—Prévisions, 


marchés, routes 
125—Nouvelles 
agricoles 
130—Réveil rural 
145—Trio Lyrique 
2.00—Siesta 
230—Miss Music-Hall 


| 3.00—Nouvelles 


6.00—Nouvelles 
805—Chronique sport, 
6.10—Sélections 


éciales 
6. hapelet 
7.00—Nouvelles 


705—Carnet social 
7115-Coeur à coeur 


LUNDI 


7.30—Mélodies d'antan 
8.00—Une demi-heure 
| avec ,,, 
8.30—Présence de 
l'autre 
9.00—Radio-Journal 
9.15—Commentaires 
5.30—Rythmes de Paris 
1000-Concert d'été 
10.30—Vaises et mélodies 
11.00—Oeuvres de Bach 


12.00—Nouvelles 
et fermeture 


| MARDI 


| 7.30—Interviews et 
| reportages 
| 8.00—Une demi-heure 
avec , ,, 
8.30—Des idées et 
des hommes 
800—Radio-Journal et 
commentaires 
9.30—Une guitare et 
uatre mots 
‘amour 
10.00—Orchestre de 
| Radio-Canada 


12.00—Nouvelles 
et fermeture 


MERCREDI 
7.30—Café continental 
8.00—Une demi-heure 

avec. .. 
8.39—Des idées et 

des hommes 
9.00—Radio-Journal 
9.15—Commentaires 
8.30—Nos nations au 


10,45—Panorama 
11.00—L'heure exquise 
| 12.00—Nouvelles 

et fermeture 


JEUDI 


7.30—Interviews et 
reportages 
8.00—Une demi-heure 
avec . ., 
8,30—Place publique 
9.00—Radio-Journal 
9.15—Commentaires 
9.30—Musique de ballet 
10.00-Concert d'été 
| 11.00—Petites 
| symphonies 
11.30—Harmonies 
du soir 
| 12.00— Nouvelles 
et fermeture 


11.30—Harmonies du soir | 


11.00—Valses et mélodies | 
11.30—Harmonies du soir | 


micro (Allemands) 
| 


9.00—Radio-Journal 
9.15-—Commentaires 
9.30—Nos nations au 

micro (Hongrois) 
10.00—L'heure exquise 
11.00—Epopée des 

civilisations 
11.30—Piano et violon 
12.00— Nouvelles 

et fermeture 


SAMEDI 


7.00-— Nouvelles 
705—Prière du matin 
7.15—Prévisions 

du temps 
720—Réveil matin 
7.30—Nouvelles 
735—Chronique sport, 
740—Réveil matin 
8.00—Nouvelles 
8.05—Réveil matin 
8.30—Nouvelles 

et sports 
8.35—Révei] matin 
9.00—Nouvelles 
9.10—Variétés musicales 
9. Chansons pour 

enfants 
1000—Chantez en 

travaillant 
10.55—Nouvelles 
11.00—A votre choix 
11.30—Fête au village 
12.00— Nouvelles 
PREAENOSS vedettes 


12.55—Nouvelles 


1.00—Prévisions, routes 
1.10—Vers demain 
125—Nouvelles 
1.30—Chant lyrique 
2.00—Siesta 
2.30—Chansonnettes 
300—Ranch 1050 
4.30—Quand on file 
en auto 
5.00—Radio-Journal 
5.15—Succès du jour 
5.45—La langue bien 
ndue 
6.00—-Nouvelles 
605—Chronique sporti. 


6.15—Sélections 
spéciales 
8.4 apelet 


7.00—Nouvelles 
7.10--Carnet social 
715—Intermède 
730—Rien qu'une 
chanson 
8.00—Omer Dumas et 
ses ménestrels 
8.30—Ma bibliothèque 
idéale 
9.00—Radio-Journal 
9.15—Orchestre 
Château Laurier 
8.30—Orchestre Ch4- 
teau Frontenac 
10.00—Orchestre de 
Chanteclere 
10.30—Orchestre du 
Reine Elisabeth 
11.00—Orchestre de l'Aé- 
rogare de Mti. 
11.30—Harmonies du soir 
12.00— Nouvelles 
et fermeture 


ALEX TURK 
SPORTS PROMOTIONS 


281, rue Donald Tél: WHitehall 3-7307 
WINNIPEG 1, MAN. 


présenteront leur prochain programme de lutte 
à l'Aréna de Winni 


peg 
à 9h. le vendredi 7 juillet 1961 


COMBAT PRINCIPAL: Wilbur Snyder vs Gene Kiniski 
2? CHUTES SUR 3 OU 1 HEURE 


COMBAT SEMI-FINAL: Hard Boiled Haggerty vs Stan Kowalski 
2 CHUTES SUR 3 ou UNE HEURE 


COMBAT SPECIAL: Leo Nomellini vs Bob Geigel 


1 CHUTE OÙ 1 DEMI-HEURE 


COMBAT D'OUVERTURE: Tony Baillorgeon vs Tiny Mills 


1 CHUTE OÙ 1 DEMI-HEURE 


le 7 juillet 1961 


ui souffrent de cette pénurie 


St-Boniface 


Les fermiers ont droit 


L S À 
4 e récoltes de fourrage pour 
au foin le long leurs animaux 
| S00—Attachez vos ceintures des grandes routes Les fermiers peuvent eom- 
| 8e de vivre | , |mencer à faucher leur foin sans 
DDC est là vie |, Vu la sécheresse générale |aucune permission spéciale 
A >" | dans la grande partie du Mani- 
7 tre enr» | 
De due dise du lion [toba et la urie des récoltes | 


(1100-Gros plan 


de foin et de fourrage, les fer-  Gratton, Deniset, 
MERCREDI 12 JUILLET 


|miers recevront immédiatement | : 
le droit de prendre le foin le Dowhan, Bétournay 


500—-Mire et musique 
$20—Roquet belles rreilles long des grandes routes interur- | & Muldoon 
7 A re baines, annonça l'hon. John AVOCATS et NOTAIRES 
715—Cinéfeuilleton Thompson, QC. ministre des 
130—Kermesse Travaux publies, le 27 juin. Chombre 4 
HRRCS RER, d'aurresstien 1e HA Peuie stipulation faite par | Edifice Benque Canadienne Notionale 
| $00— ‘été Département des grandes rou- 
| Jo gs tes du Manitoba nes les fer- | 31 rue Main Winnipeg Man. 
Es me ES miers les plus proches de ces. TELEPHONE: Whitehall 2-3135 
“Nous les femmes" routes aient les premières han. | 
HLLET ces. | . 
NE vs tm On calcule que le foin le long | Louis-P. Roy 
#00—Caravane de 2,000 milles de grandes rou- | 
Herr tes cu plus est bon pour soigner | AVOCAT et NOTAIRE 
nteuill les animaux de la ferme. 


Cet aide encore insuffisant as- 147, ove Provencher St-Bonitace 
ET sistera quelque peu les Le TELEPHONE: CHapel 7-3172 


9.00—Rendez-vous avec Michelle — 


FRET métrages canadiens PE ET re 
“Un condamné à mort s'est R. J. Stanners Clifford W. Brock 
échappé” OPTOMETRISTE 


CR., MA. LL.B. 
AVOCAT - PROCUREUR 


Avocat de la ville de St-Bunitace 
Aviseur lèga) pour le ‘Trade and 
Labor Council" de Winnipes 


550, éditice Somerset, Winnipeg 
| TELEPHONE: WhHitehall 3-0626 
| 138. avenue Provencher St-Boniface 


Robert Trudel 
AVOCAT et NOTAIRE 
de l'etude 
MORKIN HAYES & TRUDEL 


609, éditice Paris 
Portage et Garry Winnipeg Man, 
TELEPHONE: WHitehall 2-153$ 


| 
' 
700— Nouvelles 


VENDREDI 14 JUILLET EXAMEN DE LA VUE 
5.00—Mire et musique 


Téléphone: CEdar 3-2850 
141, avenue Provencher 
ST-BONIFACE, MAN. 


800-—Sur demande 
| 8.30—Une étoile m'a dit 
| 8.00—Cinéma international: 
| (à communiquer) 
| 10.45—Proinenoir des poètes 
| 11.00—Cin 


EXAMEN DE LA VUE 
james Shaen Ltd. 
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terribles mantes religieuses et 
autres. 

Enfin, les deux dernières émis- 
sions des 10 et 17 août seront 
consacrées aux papillons et per- 
mettront de mieux suivre les 
phases successives de la méta- 
morphose. 

Après ces six émissions, les 
téléspectateurs hésiteront-ils 4 
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peu plus avant d'écraser du pou- 
ce ou,du pied, l’une de ces pe- 
tites bêtes venue déranger leur 
tranquillité? 


Dr André-S. Lachance 


DENTISTE 


Un condamné s'est échappé 

Le drame psychologique de 
Robert Bresson: ‘“‘Un condamné 
à mort s'est échappé”, sera le 
prochain film à l'affiche du 
Ciné-Club, le jeudi 13 juillet, à 
10 h. 30 du soir. Ce long métrage 
a été réalisé avec un groupe 
d'interprètes anonymes, d'après 
l'aventure authentique du com- 
mandant André Devigny. 

L'action se situe pendant la 
dernière guerre, en avril 1943. 
Le lieutenant Fontaine, de l'Ar- 
mée Secrète, vient d'être inter- 
rogé par la Gestapo à Lyon. Pen- 
dant son transfert au Fort de 
Montluc, il tente de s'évader en 
sautant de la voiture. Mais il 
est repris et jeté dans une cellu- 
le. Après un instant de décou- 
ragement, il met tout en oeuvre 
pour s'évader de nouveau. 

Cette oeuvre présente une ma- 
gnifique leçon d'énergie et de 
solidarité en même temps qu'elle 
fait ressortir la dignité de la 
nature humaine. 
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Changements à l'horaire | Dr PE. LaFlèche 
Depuis le début de la Pan: | DENTISTE 


grammation d'été au réseau fran- 
çais de télévision de Radio-Ca- | 709, rue Sherbrook Winnipeg 
Téléphone: SPruce 5-5446 


nada, l'émission ‘‘A vous Paris!" 
est maintenant divisée en deux 

Dr J.-0. Joyal 
DENTISTE 


demi-heures par semaine, Un 

autre changement à l'horaire 

concernant cette émission sera 

de nouveau apporté à compter 
du 14 juillet prochain. 
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Examen de la vue 
Lunettes ajustées 


suivent assidûment ces reporta- 
ges tirés des populaires émis- 
sions de la R.T.F,: ‘Cinq colon- 
nes à la une”, “Lecture pour 
tous” et ‘En français dans le 
texte”, disons qu’‘“‘A vous Paris!” 
passera désormais le vendredi 
soir à 8 h. et le samedi soir à 
6 h. 30. 


Teneur du blé 
en protéine 


OTTAWA — La teneur en 
protéine du blé — élément con- 
sidéré vital dans les milieux 
commerciaux — dépend beau- 
coup plus de l’eau que des en- 
grais disponibles à la récolte, 
surtout durant les premières se- 
maines de la croissance. 

L'application d'une quantité | 
d'azote allant jusqu'à 160 livres: 
l'acre n'a augmenté que de 1} 
pour cent la teneur en protéine 
du blé, rapporte M. H. Ukrainetz, 
de la Ferme expérimentale du 
ministère de l'Agriculture du 
Canada, à Scott, Sask, 

Par contre, la dd per de 
protéine diminua de 4 pour cent 
par suite d’une précipitation ac- 
crue de 5.1 à 13.5 pouces. Tels 
sont les résultats d'essais en ja- 
chère d'été dans cinq localités 
|du nord-ouest de la Saskatche- 
wan au cours de 1960, le genre 
de sol variant de brun foncé à | 
gris forestier. 

Des essais de même nature à 
Scott, en terre franche et à l'ai- 
de de l'irrigation, ont confirmé 
les résultats précédents. Le pour- 
centage moyen de protéine bais- 
sa avec l'augmentation de la 
quantité d'eau apportée par l'ir-, 
rigation; inversement, il s'éleva 
avec la diminution de la quan- 
tité d'eau apportée par l'irriga- 
tion. 

Une application de 80 livres 
à l'acre de 27-14-0 eut pour effet 
d'accroître de .5 pour cent la 
teneur en protéine du blé sur 
parcelles non irriguées, mais seu- 
lement de .1 pour cent sur par- 
celles irriguées à leur plus haut 


point. 


Mgr M.-J, Lemieux, 
nommé assistant 
au trône pontifical 


OTTAWA — Son Exec, M 
|Marie-Joseph Lemieux, OP. 
archevêque d'Ottawa, vient d'é- 


Western Savings 
and Loan Association 
tre nommé archevêque assistant 
[au trône ntifical., Le pape 


Jean XXIIT lui a décerné cet # 
|honneur à l'occasion de son 25e 
|ammiversaire d'épiscopat. 

| C'est la délégation apostoli 

[que qui a transmis la nouvelle 

[au Service d'Information de la 
|Conférence catholique eana-, 
dienne, à Ottawa 


s 


Leurs nouveaux Bureaux 
sont situés au-dessus du 
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2e étage 
215. ave Portage | Téléphone 
édifice 
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un drapeau distinctif canadien 


L'exécutif de Associatton 
d'Education des Canadiens fran- 
cais d Manitoba à pris position 
en faveur d'un drapeau canadien 
distinctif ! de derniere 
réunion La dé on ] a été 
exprimé en deux ré tons 
anrés une d n "” emen 
tes adresse Aux rités fé 
cérais ‘ q à là popu 

tior à obarrne de AangKue 
(rancaise 

La pre ére réso n à été 

ppr é« inimité: la deu 

‘ CE: précise, 4 donné lieu 
4 e de 11 4 A avec absten 
tions, et sera peut-être reprise 
ors de la prochaine réunion au 
nt s de epte re 

La que iu drap a été 

enée e tapis par le récent 
geste d'une troupe scoute de la 
paroisse St-Louis, de St-Bonifa- 
ve, Le eunes t adopté le dra- 
pe de “ ( ad Le Li Na ssan- 
ct F Natif semblait utile 
de leur rer de ppui étant 
( né que ‘ nduite avait 

é des ques de la part 
des autorités de a Boy Scouts 


Le Canada n 


Associciuon, qui se sont 
de préciser que les scouts catho- 
de St-Boniface font 
l'association natio- 
plus tard 
es réglements de 
n'imposent pas un dra- 
quelconque 


mempores 


liques ne 
pas partie de 
nale On à 
d'ailleurs que 
a BS.A 
peau canadien 


Certains 


précisé 
precis 


l'exéeu- 
patr1o- 


Le L 


tif, tout en admirant je 


des je se 
de c genre 


| que de bien, 


usme nes 


rent si un geste e ne 


de n 
de 


enthousiasme 


fait pas plus 


suscitant 


en l'hostilit par 
intempestif 
q 1 


esprits D'autres membres répon- 


in 


sur une question divise les 


dirent que la question ne serait 


jamais réglée si des chefs n'en 
prennent la responsabilité 
Le débat tomba ensuite sur 


et la façon 
adoption d'un emblée- 
de 


pa- 


le détail du drapeau 
de hâter ! 


mé limiter la liberté 


sans 


choix. La discussion animée 


raissait donner raison à ceux qui 


croyaient une décision inoppor- 


tune et apte à susciter des que- 


réelles 


Finalement on tombait d'ac- 


‘est pas notre 


“mer” mais notre ‘terre 


GRAND'MERE — De ‘“Fiers 


Canadiens qui sont probable- 
ment les mêmes qui avaient des 
cendu le drapeau “Red Ensign 
flottant au sommet de l'immeu- 
ble des postes de Grand-Mère, 
à quelques mois, se sont 
nanifestés de nouveau Cette 


fois cependant, le geste était plus 


reservé, pPUIsqu il s Agissall seu- 


ement d'une demande au conseil 


TRIBUNE LIB 


de voir à enlever ce drapeau 
pour la journée de la fête de la 

Confédération 
Voici d'ailleurs une partie de 
la lettre adressée au conseil où 
on donne t raisons de cette 
demande: “Vous avez certes déjà 
entendu Parler et pris connais- 
sance Ge A Campagne toujours 
croissante que le public cana- 
Val Marie, Sask 

M le Directe 
Il y a quelques semaines pa- 
rut un article intitulé ‘“Désap 
pointement et Consolations d'u- 
ne méêre au Congrès de Pon- 
teix”", dans lequel une mère, dé 


nous faisait un récit d'idées 


çué 


noires et pessimistes, Ce récit 
laisse l'impression que les pro- 
fesseurs se fichent des parents 
el, ne sachant pas trop com 
ment enseigner le français, ils 
subissent avec leurs élèves 
l'heure du français, en regar 
dant souvent r montre, et en 
soupirant pour le premier son 
de la cioche. On croirait que 
lorsqu'il s'agit de l'heure de 
français c'est la loi du moindre 
effort, La personne qui a rédigé 
cet article aurait voulu que soit 
exposé au Congrès tout le cours 
de français. Ce n'est pas à un 
congres dune courte Journee 
q l'on peut discuter et éclai 
! les problèmes relatifs 
à l'enseignement du français 
Au dire de l'auteur de l'arti 
cle les congressistes durent 
ait pendant x mgues net 
t onfére s et discourg de 
+ s les dimensions et de tou 
€ es couleur S avait fal 
\ pat ela 4 toute la 
edagog de \seignement du 
francais Quelle indiges 
Pr é er et consoler les 
, [2 | i 4 ni ete 
lésappointés en sant cel artl 
t n pet SCHNUITIA L 1 ce Qq 
se passe pendar : classe fran 
caise 
Voix he € d français 
\eure pa our pou \p 
prendre à lire, à écrire, à s'ex 
prime à déclamer, à chanter en 
Irançais et LE i acquerw un 
peu de fierté nationale Une 
seule heure pour maitriser une 
neue Noble tâche, mais 
dans un temps si limité; chaque 
| é 1 nc prec pPuste 
Con n s p a lect 
grammaire et dictée, ete 
nents fondamentaux de la lan 
gue, Ce petit livre de gram 
' eat ln cause de bien des 
\aux de têt Ces verbes, ces 
ègles, s'il y en a! Et on vient 
d'y ajouter le Bon Parler. HN va 
sans dire q l faut de l'effort 
ic 1 part LL: éleve pour a0 
rber tout cela, Le professeur 
de son côté, se servant de son 
agination et de son initiative 
vwerche des 15 pour st 
ler ses élèves et leur faire ai- 
vigré tout, ces matières 
Vient n tu istoire du 
nad Qi + n'était pas de 
7 e d Canada e ne vien 
& À l'école te s'excla 
autr UT \ élève de 
: +. E c'est bien du- 
ette : ke a chacun 
à { # e empor 
’ c glorieux rectts de 
Dos ancetres. Tantôt on vague 


dien fait au sujet de notre dra- 
peau national 

A en croire le gouvernement 
fédéral, notre pays ne serait | 
qu'un navire, arborant le dra 
peau de la marine marchande et 
tout le mouvement actuel, ap- 
prouvé par la majorité des Ca-| 
nadiens a pour but de démon- 


|trer au monde que notre Canada 
est plus que cela, qu'il est vrai- 


ment notre Patrie, non pas notre 


“mer”, mais notre ‘‘terre 
“C'est pourquoi, poursuit la 
lettre, appuyés encore une fois 


de plus par toute la population | 


patriotique qui croit en un Ca- 
nada indépendant fort, 
vous suggérons de descendre le 


et nous 


drapeau qui flotte au-dessus de | 


l'immeuble des postes, du moins 
pour ce jour du ler juillet." 


sur mer avec Jacques Cartier: 
tantôt c'est dans qu'on 
se cache, et, avec Salaberry, no- 
tre commandant, on attend l'en- 
némi à Châteauguay. L'histoire 
du Canada! Mais c'est un véri- 
table régal! el, on apprend tout 
de même son histoire, On discu- 
te, on pose maintes questions, 
on y fait entrer dramatisations, 
pantomimes et dessins, et meme 
des compositions sur ces héros 
de l'histoire qui deviennent des 
personnages fait vivants 
désirent-ils que 
leurs enfants sachent bien se 
présenter, bien s'exprimer de- 
vamt un auditoire? Qui donc 
sera Chargé de cette formation? 
C'est encore professeur 
que l'on s'appuie. Pendant cette 
courte heure de français, il doit 
trouver encore du temps à pré- 
parer élèves pour con- 
cours de diction. Il bien 
facile de choisir un natu- 
rellement doué pour cet art, et 


le bois 


tout à 


Les parents 


sur 1e 


ses des 
serait 


eeve 


sans avoir à changer l'horaire 
de la classe française, lui don- 
ner une pièce à apprendre, 
l'exercer, ou le faire exercer. et 
lé présenter au concours final 
avec l'espérance qu'il nous rem- 
porte la palme, Faire nsi se 
rait manquer absolument au 
but, qui est de donner cette for- 
nation à tous les élèves de la 
classe 

Imaginez le travail que cela : 
comporte: exercer chaque élève 
individuellement tout en s'oc- 
cupant de tous les autres! Mais 
cela se fait tout de même, Et 
juand vient l'élimination dans | 
les classes, la plupart des élèves 
savent leur pièce, et c'est géné- | 
ralement très difficile de choi- 
sir le gagnant, Souvent nous 
avons d'agréables surprises. Voi- 
là qu'un élève, qui ne s'était ja 
mais distingué dans ce domai 
ne, vient se placer au premier 
raug et est choisi pour le con- 
cours finol, Il n'y a qu'un seul 
gagnant, vrai, mais msidérons 
le progrès que chacun a fait; 
l'Assurance que chacun a acqui- 
se, Aussi, nous sommes trés re- 
connaissants envers notre co- 
mité local de l'ACFC, qui par 
Sa générosité a bien voulu en- 
|courager tous les élèves, mêmes 


ceux dont la présentation est 
moindre mais qui ont souvent 
fait plus d'efforts que le gd- 
gnant 

Le chant francais merveil 
leux moyen de faire aimer le 
français aux enfants, a aussi 
une place d'honneur à la classe 
francaise, Le plus grand souci 
de l'instituteur n'est-il pas de 
faire aimer le français à ses élé 
ves? Pour arriver prend 
tous les movens possibles Le 
fameux article renfermait une 
question plutôt malveillante à 
ce sujet. Espérons que l'auteur 
y trouve ici une réponse 

Nos inetituteurse et nas ins 
tutuntrices nt raimeant on 
science de leur metier d éduca- 


demandé:- | 


hâtées cord sur une première resolution 


favorisant l'adoption d'un dra- 
peau distinctif. Par ‘distinctif 
on entend clairement exclure les 
dessins rappellent par des 
signes l'allégeance envers un 
pays étranger, par exemple l'U- 
nion Jack d'Angleterre et les lis 
de France. Approbation unani 
me 

Les champions de l'action ont 
réussi ensuite à faire adopter un 
deuxième texte qui suggère” le 
drapeau de’ la Ligue du dra- 
peau canadien. Ce drapeau est 
divisé en deux parties par une 
ligne diagonale de gauche à 
droite, du bas en haut, dont 
le triangle supérieur est blanc 
et le triangle inférieur, rouge 
Une feuille d'érable verte se pla- 
ce au centre. L'argument décisif 
semblait être celui-ci: il ne reste 
en pratique qu'à choisir entre ce 
dessin et celui du Red Ensign. 
Cependani, les adversaires croy- 
aient préférable d'attendre l'opi- 
nion de membres absents qui ne 
savaient pas que la question se- 
rait discutée à cette réunion, 

D'ici au mois de septembre, on 
s'attend À des réactions de la 
| part dex citoyens de langue fran- 
|çaise du Manitoba. Le journal 
La Liberié et le Patriote, ayant 
été nommément invité à pousser 
la campagne en faveur de ces 
résolutions, ouvre sa Tribune Li- 
bre à cet effet. 

Deux resolutions 

Voici le texte de ces deux ré- 

solutions 


qui 


fasse connaitre aux autorités res- 
ponsables, ainsi qu'au public ca- 
nadien, son désir qu'un drapeau 
canadien distinctif soit adopté 
au plus tôt; 

Que, par la voie de La Liberté 


et le Patriote, l'Association d'E- ; 
Iles suivantes: 


Iducation suggère au gouverne- 
ment et au public franco-mani- 


|tobain le choix du drapeau pré- | 


conisé par la Ligue du drapeau 
canadien et que les Franco-Ma- 
nitobains soient invités à en- 
| voyer leurs commentaires au ré- 
|dacteur du journal. 
teur?" Espérons que tous ceux 
qui sont intéressées à la cause 
française. sont convaincus que 
oui. Pour remplir le moins im- 
parfaitement possible leur tà- 
che noble mais difficile les ins- 
tituteurs ont besoin de ja pleine 
coopération des parents, Soit 
dit en passant qu'ici dans une 
certaine Jocalité du sud de la 
Saskatchewan, nous sommes des 
privilégiés à ce point de vue. 
Nous apprécions fort l'encoura- 
gement et le support constant 
que nous recevons de la majo- 
rité des parents et de la com- 
mission scolaire locale, 
Heureusement que nous a- 
vons aussi pour nous encoura- 
ger, M. l'abbé Ducharme, notre 
visiteur d'école, qui, plus que 
toutes les autres personnes, con 
nait les problèmes que les ins- 


tituteurs omt à envisager. Il 
faut dire que nous ne craignons 


guère sa visite: au contraire 
professeurs et élèves ont tou- 
jours hâte d'avoir sa visite. 


C'est un ami, et toujours la por- 
te lui est grande ouverte, Pour 
lui les visages s'épanouissent 
comme pour nul autre ‘‘inspec- 
teur ,. 

Les msttuteurs et les institu 


trices qui suivent la loi du! 
moindre effort ne se trouvent 
pas parmi les bilingues de la 


Saskatchewan, qui, en plus d'en- 
seigner le cours prescrit par le 
ministère de l'Instruction Pu 
blique, doivent donner à leurs 
élèves une formation française 
et religieuse 

JE 


N PEU PLUS 
NDLR — Le rapport dont il 

est question dans cette ïettre a 

été publié le 7 avril et portait 


(la signature d'une personne qui 


avait bien voulu accepter cette ! 


corvée à la demande de M, le 


visiteur des écoles, agissant au | 


nom du journal, 


Ce rapport était plus nuancé 
|que l'en-tête qui l'a coiffé, mais 
(il était surtout réaliste et par 
'consequent ne pouvait pas dis- 
simuler un sentiment de decep- 
tion et de pessimisme. 


Le veritable optimisme dans 
lune cause comme la nôtre ne 
|demande pis que l'on ferme les 
|lveux sur les déficiences et que 
les rapports des activités soient 
autant de coups d'encensoir. 


D'ailleurs la lettre que nous 
publions est plutôt un appel à 
itous d'imiter l'enthousiasme qui 
caractérise l'enseignement 
| français dans l'endroit où réside 
“Jean Peu Plus”, Ça ne va pas 
mal partout, imitons ceux qui 
font marchur les choses comme 
il faut. 


Nous nous sommes permis de 
biffer trois ou quatre paragra- 
phes de la lettre, avant trait à 
un article paru ailleurs. Et nous 
réiteroms que nos colonnes sont 
à la disposition de nos lecteurs, 
| dans les limites habituelles 


Que l'Association d'Education | 


du | 


Des Neo-Canadiens, au nombre de plusieurs centaines, prendront part à un peleri- 
nage au sanctuaire de Notre-Dame-du-Cap, le 9 juillet prochain. Ce ralliement mettra en 
honneur nos braves familles catholiques de nationalites etrangères immigrées au pays. Des 
Ave Maria se reciteront dans une trentaine de langues. Son Exe. Mgr G.-L. Pelletier, qui 
parle plusieurs langues, adressera la parole et célébrera la messe en plein air à 11 h. a.m. 


madones 


Faisons le point sur Cuba 


(L'Office Catholique Canadien 
de l'Amérique Latine releve dans 
son bulletin courant qu'une pro- 
pagande massive rend difficile 
| une appréciation juste de la si- 
tuation cubaine. Le bulletin s'ap- 
plique dans une série de ques- 
tions et de réponses à clarifier 
certains éléments de ce proble- 
me.) 


Deuxieme 


partic 


5.—Comment expliquer l'atti- 
tude “passive” du clergé cubain? | 

Le 5 juin dernier, une 
manchette double de 8 colonnes 
un quotidien de Québec publiait 
une dépêche d'insinua- 
tions tendancieuses sur l'attitude 
“passive du clergé cubain, face 


sous 


pleine 


à la révolution fidélo-commu- 
niste 
Ce que nous avons déjà dit| 


plus haut est une première ré- | 
ponse à cette information. Ajou- | 
tons des 732 prêtres de 
Cuba, 70 sur cent sont étrangers, 
espagnols 
Les consignes que ces prêtres ont 
de 
siastiques et religieux dès l'avè- 


ceci: 


en grande majorité. 


reçu leurs supérieurs ecclé- 


nement de la révolution ont été ! 


A) Coopération empressée et 
confiante à toutes les initiatives 
positives du nouveau régime, 
notamment tendant à 
élever culture et 
de des clas- 
ses populaires; 

B) Diserétion et prudence ex- 
trême dans les activités exterieu- 
res de ministère, évitant tout ce 
qui pourrait compromettre 
altérer les bonnes relations entre 
l'Eglise et l'Etat: 

C) Le seul point sur lequel le 
clergé n'a pu fermer les yeux 
ni garder indéfiniment le silen-! 
jce à celui du communisme 
|matérialiste et athée, L'Eglise ne 
pouvait s'empêcher de dénoncer 
| cette menace grandissante, sans 
{faillir à sa mission la plus sa- 
| crée 
{ C'est uniquement ! 
montré contraire 
à propagande 
|que le clergé de Cuba a été sou- 
{mis 4 une perse ution sournoise | 
let effrénée, et finalement réduit 
|au silence | 


celles 
de 
matériel 


a 


le niveau 


bien-être 


ou 


ete 


Jour setre 
à l'idéologie et 


la communistes 


61 
| res canadiens sont-ils revenus de 
{ Cuba? 


6.—Pourquoi missionnai- 


A) Parce qu'on les a brutale- 
|ment chasses de 
prives de leurs écoles et de leurs 


biens, et invités “manu militari” 


leurs 


maisons, 


a sortir du pays 

B) Parce que l'incorporatiôn à 
{l'Etat totalitaire des écoles ca- 
tholiques privait celles-ci de leur 
finalité essentieile et de leur rai- 


son d'etre: assurer à l'enfance et 


a la jeunesse une éducation chré 
tienne intégrale, incompatible 
avec le programme officiel d'en- 
doctrinement marxiste. 

La suppression des institutions 
catholiques d'enseignement a 
porté un coup terrible à l'Eglise 
cubaine. Car c'est grâce au lai- 
cat formé dans ces écoles que le 
catholicisme avait lentement re- 
levé la tête et marqué de nota- 
bles avances, surtout depuis 25 
ans 


7.—Pourquoi les autres sont- 


lils restes là-bas? 


Parce que, si l’on a chassé les 
religieux des écoles, l'on n'a pas 


|encore banni les prêtres des pa- 


roisses, Et celles-ci ont plus que 
jamais besoin de leurs pasteurs 

C'est principalement sur les 
jeunes que le communisme fon- 


de son espoir de survie et porte | 
ison 
| général 


effort de propagande. En 
adultes conscients, 
entendons par là tous ceux qui 


ne sont pas restés des mineurs 


les 


lattardés, ne sont guère perméa- 
{bles au Credo 


marxiste. Acca- 
blés par l'épreuve ou terrifiés 
devant la poussée communiste, 
un grand nombre de catholiques 
sentent le besoin d'affermir et 
d'affirmer leur foi et de revenir 
à’ l'Evangile chrétien. Tout ré- 
cemment, un missionnaire de 
Cuba écrivait: 

“Nos gens reviennent à l'Egli- 


se; tout le monde veut appren-| 


dre son catéchisme. Beaucoup de 
membres de l'AC. sont invités 
à aller donner des leçons de re- 
ligion à des adultes, dans leur 
propre maison. C'est un réveil 
surprenant et encourageant. On 
lit, on étudie, on se prépare .., 


{Plus les attaques sont virulen- 


tes, plus les gens pratiquent leur 
religion. Durant les trois pre 
mières semaines de mars, j'ai 
distribué près de 2,000 commu- 
nions, chiffre presque incroya- 
ble, comparé à ceux des années 
La situation a 


‘normales ici 


| vraiment donné comme un caup 


de fouet à nos gens, Ils en avaient 
tellement besoin." 


8.—Quelles sont les raisons du 
succes communiste à Cuba? 

On peut mettre à l'avant bien 
des non négligea- 
bles 


explications 


a) Crainte d'un retour au statu 
quo d'autrefois et désir de libé- 
ration d'une politique 
d'abus et de corruption 

b) Ignorance des réalités 
cruelles du système communiste 


vieille 


gntretenue par un effort cons 
tant et insidieux de propagande 
d'endoctrinement populaire 
Magnétisme d'un leader, 


et 
c) 


qui fait miroiter aux yeux du 
peuple des réalités inexistantes. 
Son pouvoir de séduction sur les 


masses est extraordinaire et rap- 


pelle celui d'un Hitler, d'un Mus- | 


solini ou d'un Péron. 
Mais la raison fondamentale, 
c'est le manque de culture et 


d'éducation populaire, surtout 
d'éducation chrétienne. Songeons 
que la masse qui a accepté, pres- 
que allèégrement, les doctrines 
communistes à Cuba, a été pré- 
parée par 60 ans d'enseignement 
neutre et laïque dans les écoles 
de l'Etat, Ajoutons, par 40 ans 
d'enseignement communiste dans 


les Ecoles normales où sont for- | 


instituteurs et 
tresses des écoles publiques, 


més les 


et 


par 40 ans de propagande mar- | 


| xXiste 
vane 


a 
I 


l'Université de La Ha- 


pour la 


res, 


9.—L'Eglise était-elle 
des riches à Cuba? 


l'alliee 


Dans un certain sens, oui. Mais 
elle était plus encore l'alliee des 
pauvres, Dans l'ensemble, l'Egli- 
se de Cuba est elle-même une 
Eglise pauvre entre toutes. Son 
dénuement saute aux yeux de 
tout observateur qui se donne Ja 
peine de sortir de La Havane. 


Cette indigence a même obligé | 


| Gérard Morisset 


l'Eglise, pour survivre et pour 
développer se$ oeuvres de bien- 
faisance, à accepter et même à 
réclamer l’aide économique des 
familles à l'aise. 

N'est-ce pas saint Vincent de 
Paul, l'allié des riches et le 
grand ami des pauvres, qui di- 
“Un pauvre tout seul est 
bien mal pris. Entre un pauvre 


sait 


et moi, nous ne valons guêre 
mieux. Mais entre un pauvre, 
un riche et moi, nous pouvons 


faire beaucoup de choses”, C'est 
ce principe de sagesse pratique 
qui a guidé l'Eglise à Cuba et 
lui a permis, dans son indigence, 
de soutenir une foule d'oeuvres 
de bienfaisance et de charité, 
Hélas, 
mieux compris leurs obligations 
de justice sociale et de charité 
chretienne, ils n'auraient pas si 
souvent mesuré au compte-gout- 


si les riches 


tes leur aide à l'Eglise et à ses | 
oeuvres! Au lieu de se construire | 


des palaces en Floride et de pro- 
mener en Europe leur luxe in- 
souciant, s'ils avaient par exem- 
davantage l'Eglise à 
écoles paroissia- 
serait 
est 


ple aidé 


multiplier ses 


les, la situation là-bas ne 


certainement pas ce qu'elle 


aujourd'hu 
A suivre) 


De la politique. à la gymnastique 


Certains de nos députés 
sentant leurs muscles ankvlo 
sés, éprouvent le besoin de se 
livrer à des exercices physi 
ques. Comme ils ne peuvent 
pendant la session, s'éloigner 
trop souvent du Parlement, ils 
voudraient qu'on installe, sur 

| la colline ou tout près, soit des 
| allées de quilles, soit une pis- 
| cine, soit autre chose 

M. Azellus Denis, député li- 
béral de Saint-Denis, vou t 
un jeu de quilles. Il propose 
qu'on le construise à l'Edifice 
de l'ouest, qu'on est en train 
de rénover, M. Paul Hellyer, 


député libéral de Trinity, pré- 
k férerait une piscine 


Nous admettons volontiers 
l'importance des exercices 
physiques Mens sana in 
corpore sano — ce qui ne veut 
pas nécessairement dire que 
les députés ne sont pas sains 
d'esprit Mais ni l'idée d'un 
jeu de quilles, ni celle d'une 
piscine, ne nous sourit. Il nous 
semble que nos députés pour 
ralent chasser ankviose à 
bien moins de frais 

Ains s pourraient s'appl 
quer à gesticuler davantage 
lorsqu'ils parlent en Chambre 
Ils pourraient, en courant, fai- 
re deux f € tour du Parle 
ment avant chaque séance. Ils 

| pourraient, la fenêtre bien ou- | 


verte, faire des exercices de 
gymnastique dans leurs bu 
reaux. Ils pourraient lever des 
haltères 

Où trouver ces halteres? 
Rien de plus simple. Ils n'ont 
au’à rassembler la moitié des 
rapports qu'ont publiés les 
commissions royales depuis 
cinq ans. En les soulevant piu- 
sieurs fois chaque jour, ils ac- 
querront une constitution phy 
sique capable de résister à la 
plus longue des sessions 

Mais peut-être rejetteront 
ils notre solution. Peut-être 
continueront-ils de se querel- 
ler sur les avantages respectifs 
d'un jeu de quilles et d'une 
piscine. Si tel est le cas, alors 
qu'on construise donc un cen- 
tre récréatif complet, avec sal- 
le de quilles, piscine, gymnase 


etc, Ainsi, chacun serait satis- 
fait 

Pareil centre coûterai cher 
évidemment, Les taxes étant 
déjà très élevées, les contri- 
buables exigeralent quil se 
paye lui-même. Nous avons 
donc une suggestion 

Qu'on en fasse une entre 
prise commerciale. Qu'on ins 
talle un nombre suffisant de 
sieges, qu on organise des con 


cours parmi les députés, qu on 


fasse heaucourn de réclame 
qu'on exige $2 ou 83 de ch 


que spectateur (plusieurs paie 
raient volontiers beaucoup 
plus) et le Centre deviendra 
en peu de temps, une entre 
prise extrémement profitable 


Les députés prendraient part 
à des concours de toutes sor- 
natation, lutte, boxe, etc 
Ce serait tantôt des épreuves 
de groupes: le cabinet Diefen- 
baker contre les piliers du 
parti libéral, dans un inara- 
thon de nage. Ce serait tantôt 
des duels: le ministre des Pos- 
tes, M. Hamilton, contre le dé- 
puté de Saint-Denis, M. Denis, 
dans un concours destiné à sa- 
voir lequel] des deux peut col- 
ler le plus grand nombre de 
timbres dans un temps déter- 
miné, Ce serait tantôt des 
“One Man Show’: le ministre 
du Commerce, M. Hees, en 
maillot de léopard, levant tous 
les rapports des commissions 
royales depuis quatre ans 


tes 


Et les profits? Aucun doute 
qu'on pourrait les utiliser à 
bon On pourrait les 
employer combler les défi- 
cits de M. Fleming, on pour- 
rai! verser aux chômeurs 

Mais quoi qu'on fasse, qu'on 
grâce! une 


rerient 


a 
les 


tienne de 


rovale 


| (12 


les mai- | 


fait, les dirigeants ac- | 
tuels du parti et du régime sont | 
plupart des ex-norma- | 
liens et des anciens universitai- | 


avaient | 


Vous l'offenseriez mortellement 
si vous l'accusiez de manger du 
curé. Il aime les prêtres. 11 les 
aime d'un amour dévorant. Il 
|les aime tellement qu'il les veut 
parfaits. La moindre tache sur 
lune soutane l'irrite. Une erreur 
|de jugement, la plus légère dé- 
{faillance, une minime absence 
|de zèle le font entrer dans des 
|transes hypnotiques 
| Il devient alors magnifique 
[Un vrai lion de l'Atlas, de ceux 
que combattaient crânement Tar 
tarin, embusqué derrière son 
|courage et derrière un maigre 
cactus. 11 faut le voir, la crinière 
| flamboyante, les yeux chargés 
|d'indignation, dénoncer l'abomi 
{nation de Ja désolation dans le 
| Lieu Saint, la confusion du clé- 
rical et du laïical, le mélange du 
profane et du sacré, l'intrusion 
de l'Ecclésial dans le temporal, 
{la profanation de la liberté par 
| l'arbitraire, ce qui est propre- 
ment la ruine du libre arbi- 
tre, cette glorieuse conquéte de 
la Révolution frunçaise contre 
{l'obscurantisme monacal du 
Moyen Age 

Ne vous étonnez pas de ces 
termes, Nectaire à son vocabu- 
| aire. Vous ne le trouverez pas 
|dans le Larousse canadien, ce 
| dictionnaire pudibond duquel on 
a banni toute indécence d'images 
et de langage, pour plaire aux 
[âmes bien nées, 


|Nectaire. Celui-ci vous dira, par 


papolâtrie, d'épiscomanie, de clé- 
ricisme. Si vous aimez les répon- 
ses nébuleuses, demandez-lui des 
explications. 
Nectaire est un esprit droit. 
le clergé a fait quelque bien. 
[Quand on le pousse dans ses re- 
tranchements ou qu'il s'oublie, 
il admet qu'il serait rudement 


demander brutalement qu'on ex 


pulse des collèges et des co 

vents toutes les soulanes, toutes 
les bavettes et les cornettes. 11 
évoque le principe, facilement 


[A 


ciame tres 


obseur, sous sa plume, de la 


berté de conscience, I 


haut les droits des parents en 
oubliant de parler de ceux de 
l'Eglise. I! vous rappelle le droit 


qu'a le nourrisson à disposer de 


lui-même, à choisir ses tétines 
et sa religion. Il ne parle des 
écoles cléricales que pour en 
gnaler les déficiences et il fait 
l'éloge à jet continu de l'ecole 
laïque 


Il vient de passer à l'offensive 
Il s'est déclaré carrément en fa 


veur du ghetto catéchistique. I! 
est indigné de savoir qu'on met 
la religion à toutes les sauces, 


d'astrono 
de 


sans 


qu'on ne peut parler 
mie sans évoquer le Créateur 
psychologie ou de 
rappeler que Dieu est le Maitre 
souverain des intelligences et des 
coeurs, de biologie sans mention 


morale 


ner que le principe de la vie sur 


la terre est en dehors de notre 
planète, Un peu plus tard il vous 
proposera probablement d'enle 


ver le crucifix du mur de l'école 


aux heures d'enseignement des 
matières dites profanes, car sa 
vue pourrait troubler la limpi 


dité des raisonnements scientifi 


lques. Selon un argument cher 
à Nectaire, nous serons alors 


toujours selon | 


exemple, que nous souffrons de | 


comme tous les pays du monde 
Nous faire figure 
d'originaux dans un univers sans 
Dieu 

Je ne voudrais pas vous laisser 
l'impression que 


cesserons dé 


sous Nectaire 


l'est contre la religion, même s'il 


Il reconnait dans l'intimité que | 


embêté si les clercs cessaient de | 
se dévouer dans un tas d'orga-| 


|nisations charitables et autres, 


ldont lui, Nectaire, devrait s'oc- 
cuper au lieu de palabrer à la 


mn nn tttemsernmeete 


malmène un ministres 
Au contraire, de 
la dignité suréminente du surna 
turel qu'il veut en vider tout le 
naturel. On ne peut que s'incli- 
ner profondément devant un res- 
pect aussi poussé du divin 


peu ses 


c'est au nom 


PINCE SANS RIRE, 
(L'Action Catholique) 


Billet du vendredi 


/ 
et nos oeuvres d'art 


(Spécial à ‘’La Liberté et le Patriote") 


Notaire, Me Gérard Morissel 
fit surtout carrière dans le 
fonctionnarisme. Au service 
du gouvernement de Québec, 
| il s'occupa d'abord de l'ensei- 
gnement du dessin, étant un 
homme de loi sachant dessiner 
ce qui ne court pas les rues. 
Avec le temps, il se spécialisa 
dans la recherche et la criti 
que d'art, s'appliquant à ces 
manifestations en Nouvelle 
France. Ce qui l'amena à écri- 
re des livres et devenir écri- 
vain. 

Avec ce résultat qu'il fut 
nommé conservateur du Musée 
de la province, se vit décerner 
à deux reprises des prix litté- 
raires de celle-ci, en 1936 et 
1949, deux autres de l'Acadé- 
mie des Beaux-Arts de Paris, 
en 1938 et 1946, fut élu à la 
Société royale du Canada en 
1943, laquelle jui remit sa mé- 
daille Chauveau pour lensem- 
ble de son oeuvre, en 1954 
J1 faut croire que ce n'était pas 
assez de distinctions, puisque 
la Société Saint-Jean-Baptiste 
de Montréal vient de lui attri- 
buer son prix Duvernay, des 
tiné à signaler les mérites d'un 
écrivain dont l'oeuvre et le 
ravonnement honorent le Ca 
nada français 

Voilà’ un notaire qui, met 
tant de côté le code et la pro 
cédure, alla quand même assez 
loin dans un monde s'éloignant 
de la paperasse coutumière de 
sa profession, M. Morisset est 
le dix-septième récipiendaire 
du prix Duvernay, qui lui fut 
remis au cours d'une manifes 
tation à l'hôtel Ritz Carlton 
de Montréal 


Gérard Morisset est le plus 
simple des hommes, ce qui est 
commun à ceux possédant une 
valeur réelle, dans quelque 
discipline que ce soit. Québé- 
bois d'adoption, sinon de nais 
sance, il se caractérise par 
l'extrême politesse des au- 

| thentiques citoyens de la vieil- 
le capitale nous voudrions 
dire les autochtones pour 
qui le régime français et ses 
manières n'auront jamais dis- 

| paru tout à fait, Il est bon vi 
vant, peu rieur. Il y a en lui 
quelque chose, non pas de 
guindé, mais d'un peu sévère 
et une dignité qui ne désar- 
ment pas 

Il cause volontiers, entend 
la plaisanterie, à la condition 
qu'elle ne descende point au 
niveau de la vulgarité. Il pa 
rait peu liant au premier 4 
bord, peut-être timide en sa 
nature, où prenant la mesure 
d'un nouveau venu avant de 
se livrer, La glace rompue, il 
est facile et de commerce a 

| gréable, Il mérite d'être con 


| 


nu, sa conversation étant plei- 


ne de charme et de science, 
sans friser toutefois la défor- 
mation professionnelle 

En 1948, Morisset eut cette 
fantaisie de publier une nou- 
velle historique à tirage limi 
té, intitulée Novembre 1775, 
où il met en couleurs une de- 
mi-douzaine d'illustrations de 
lui, Imprimé sur papier de 
luxe, chaque exemplaire est 
numéroté, C'est une pièce in- 
trouvable, que seuls possèdent 
les bibliophiles avertis 

Re" 

Portant la parole dans la 
métropole, au cours de la ré- 
ception en son honneur, M 
Morisset déclara entre autres 
choses: ‘Quand nous connai- 
trons mieux la civilisation de 
nos pères, cette civilisation qui 
me parait à la fois si brillante 
et si simple, nous l'aimerons 
davantage et nous voudrons 


probablement l'étudier en pro- 
fondeur, tant elle offre de pos 
sibilités de mieux connaitre 
l'homme’, Il ajouta que, sans 
la prendre comme exemple, 
nous devrions chercher le se- 
cret de sa vivacité, de son 
charme infini, de sa bonne hu 
meur 

Au cours d'une carricre dé 
ja longue, il s'évertua à res 
susciter les artistes et les arti- 
sans de chez nous, dont les 
noms aussi bien que les veu 


vres étaient oubliés depuis un 


siècle, Ainsi François Ranvos 

zé, Philippe Liébert, le Frère 
Luc, Paul Lambert dit Saint- 
Paul, auxquels il consacra des 
monographies. Quelques - uns 
de ses autres ouvrages: Pein 
tres et tableaux (deux tomes 

Coup d'ocil sur les arts en 


Nouvelle-France, Evolution 
d'une piece d'argenterie, Les 
Eglises et le trésor de Varen 
nes, Le Cap Santé, ses églises 
et son trésor, L'Architecture 
en Nouvelle-France, Les Egli- 
ses et le trésor de Lothbiniere. 


‘rard Morisset naquit au 
Cap-Santé dans le comité de 
Portneuf, le 11 décembre 1898 


Après ses humanités au Col 
ège de Lévis, il g'inscri | 
lège de I } rit 
faculté de Droit de l'Un 
Laval, pour la quitter avec un 
parchemin attestant sa qualité 


4 A 


versgité 


de notaire, aprés quoi il ou- 
vre une étude. Il part tout à 
coup pour Paris, où il obtient 


en 1934 un diplôme de l'Ecole 
du Louvre, Dés il n'est 
guère question de contrats ni 
de testaments, 11 devient di 
recteur d: l'enseignement du 
dessin, directeur de l'Inventai- 
re des oeuvres d t puis con: 
servateur du de | 
L' ince 


ors 


ar 


usée pro- 


L'ILLETTRE 


St-Boniface, le ? juillet 1961 
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| SICYCLE & HOBEY SHOP CAFÉ RENDEZ VOUS rourrierisie | Notre Dent 21; (206-207), 29; |Rév. Sr Gabriel-Archange, SN.- Lyceum Photo Studio 
| 150, ave Prorencher, 5t-Bonitece de La Liberté et le Patriote Un comité spécial du Comité | Histoire du Canada (208), 51; /JM., enseigna sur le campus de Le étage, immeuble Stobert 290, ovenue Portage, Winnipeg 
157 vue Monon - Clder 23-3724 .« < e que |Instruction re 402), 17;,!1F Y 1 i - : ÿ 
Cuinpe conatienne-tranentee : . |du personnel r que euse (402), 17; Fort Garry les cours de logique (à côté du théâtre Lyceum) Téléphone: WHitehall 2-6042 
dE ne PR Douloiies C'était LE mardi 4 juillet qu'a- | tous jes titres des propriétés dé- | Histoire de Ja ie (408), let de psychologie rationnelle. A ! % sn 
2 # 14 p' vu : P d'un coupon par personne 
Ê-s de Cisco de His DD ie bide 0 vait lieu la réunion ière | tenus par la ville, ainsi que la |21; is (307), 20; Pédago- | partir de 1940, pendant 17 ans, D PE ER : 
|  sirursée Sodsse « Brarare Samedi jusqu'à à h. p.m des comités de la ville. voûte dans laquelle ceux-ci sont ge use, 65; Psychologie |la Rév. Sr Marie-Diomède, S.N.- 
| Dimanche de 11 5 am $ 7h om classés soient mis sous la garde la Personnalité (cours com- |J.M., assistée de l'une ou de l'au- es a S — 


M. Spiers, de la Modern Dai- 
ries, se présentait devant le Co- 
mité des travaux publics pour 
réitérer sa demande que la ruel- 


LA ailiitée ei 1tDarEs 


| Pharmacie St-Boniface || HÔTEL TOURISTE |: 4: rue Notre-Dame soit 
| 154 vus Moeron Morwsod Pror her et Tache ouverte sur la rue Notre-Dame, 
| vb ce à quoi s'opposait une a- 


SAINT-BONIFACE 
Téléphone: CEder 3-9071 


Téléphone: CHapel 7-3532 {tion de cette rue à la de re 


|réunion des comités, M. Spiers 


1uus letlyilseuis ver 


érdobnences de médétine W. Bonans et suggère qu'une affiche “ca- 
nous oavam tes frais de veste W Krestanowieh  proprietaires mions interdits” soit posée dans 


|la ruelle et qu'il drdonnerait 
aux camionneurs de la Modern 


et la juridiction du trésorier et 
qu'un système de fiches don- 
nant les détalls des propriétés à 
vendre par la ville soit placé au 
bureau de l'ingénieur qui sera 
désormais responsable de ré- 
| : 
seignements. 
A bre sont heureux 
d'apprendre que le Comité du 
personnel a approuvé des aug- 
mentations de salaire de $5.00, 


mençant le 18 juillet), déjà 12! 


inscriptions. 
Après les cours de mercredi, 


{à 12 h. 15, Son Exc. Mgr Maurice | 
|Baudoux célébra la messe dans | 
{la chapelle du Collège et profita | 
pondre aux demandes de ren- | de l’occasion pour adresser quel- | Pe des professeurs. Les années 


iques mots aux étudiants, après 
la lecture du saint évangile. Son 
Excellence dit que ces cours uni- 
versitaires d'été à St-Boniface 


|même étaient la réalisation d'un 


| N. GAGNON 


ENTREPRENEUR 
Constructeur «et Remanieur 
Arrr de cuisine 

es d'omutsements 


Téléphone: CEder 3-3510 


ue 


Élegentes choussures | 
pour dames, hommes et entonts || 
MAGASIN DE CHAUSSURES 


Réporations de choussures 


JP, GUAY || 


196, ave Provencher, $t-Bonitace 
Téléphone: CEdar 31119 


Tél.: (Rés) Globe 2-2016 


J.-H. Piché 


Peintre-decoroteur 
112, Crawtord 


Norwood, Man. | 


Toutes réparations d'autos et 


de tondeuses de gazon 
Mise au point, nulle, graisse. soudure 
S'adresser à 


ASSELIN MOTORS SERVICE 
An, rue Youville - CHapel 17-805] 


Résidences: (Fred) CHapel 71-6613 
(Georges) CEdar 93-3323 


Delannoy's Electric 


436, rue Louis Riel, St-Boniface 
Téléphone: CEder 3-5258 


installation et réparation 


Brochage pour industries. 
magasins et maisons 


Téléphone: CEdor 3-6102 


Marion Beauty Nook 


Votre coiffeur français 


vous offre tous les soins de beauté 
246 rue Marion, Norwood. Man. 
Corinne DUFAULT, propriétaire 


Norwood Cleaners 
and Shirt Launderers 
288, rue Tache 


Dairies de ne päs passer dans | 510.00 et $20.00 par mois, sui- 


Icette ruelle, Quelques membres 
ide la déiégation contre le pro- 
|jet examinèrent les plans sou- 
mis par M. Spiers, et M. A. De- | 
Cuypere ne voulut pas donner | 
de réborse sans avoir consulté | 


Au restauront CINNAMON BUN 


Le BISTRO PARISIEN 


em ouvert de 6 h. du soir 
à ! h. 30 du matin 
RENE et YVON, 
maitres queux de France 
185, avenue Lombard, Winnipez 
Téléphone; WhHitehall 35-6138 


janvier 1961. s 

la prochaine réunion du 
Conseil, le 10 juillet, des offi- 
ciers du Manitoba Motor Lea- | 


les résidants concernés, La |Æue présenteront à la ville la! 

question fut laissée sur la table | Plaque qu'elle s'est méritée ré- | 

afin de permettre aux échevins | CeMMent pour son programme | 
| de protection des piétons. 


—— 


d'étudier plus avant la situa- - ; 
Téléviseurs à louer tion F On s'attend à ce qu'une des 
toutes grandeurs, K piscine, celle du Norwood Flood | 
55.00 par semaine, $10.00 par mois Une dame de la rue Dubuc | Bowl soit prête pour le 15 juil- | 


Plan d'achat à base de 
Norwood Television Co. Ltd. 
196, rue Tache 

vente à partir de 54995 
à votre service 

CHapel 37-4463 


Pad) |laissa entendre aux  échevins | let. | 
d'une manière non-équivoque | Le chef des pompiers attire 
qu'elle n'approuvait pas la’ con- | l'attention de tous les citoyens | 
|duite de certains employés des | sur le danger que comporte les | 
travaux publics; il semblerait | feux allumés pour brûler les dé- 
ique durant le nettoyage de la | chets, La grande sécheresse of- 
| ruelle ils auraient enlevé unelfre un danger encore plus 
| lisière de belle terre qui soute- grand, De plus ces feux sont dé- | 
nait sa clôture et auraient mé- | fendus par le règlement 4006. Il 
me endommagé celle-ci. Lors- | demande la coopération de tous | 
que la dame et son fils averti- Let surtout des marchands qui 
rent les travailleurs qu'ils em- | ont l'habitude de brûler, à l’ar-| 
piétalent sur son terrain, ils lui |rière, de leurs établissements, | 
rirent au nez et lui ripostèrent | les boites et contenants. | 
en tennes grossiers. Le comité, A lundi prochain. 

après avoir écouté patiemment, | 
demanda à l'ingénieur de s'as- ! 


surer si le délit a été commis | 
sur la propriété de la ville et de | 
fournir un rapport sur la con- | L.] se # 


duite des employés concernés, 


Une pétition sera circulée 
parmi les résidants du chemin | 
Speers en faveur de la construc- | 
| tion d'un trottoir sur le côté est | 
| de cette rue, entre l'école Béli- | MONTREAL — “La J.0O.C. ca- 
| veau et le Crestwood Crescent,  nadienne est le premier organis- 
| __ Le gardien de l’enclos, M. A.'me à présenter de façon si éla- 
| Johnson, a des problèmes et borée le problème de formation 
cette fois, ça ne concerne pas professionnelle de la main-d'oeu- 
|les chiens; c'est plutôt le cas de | vre féminine”. C'est ce que dé- 
Minou ou de Minette qu'il vou- |clarait M. Arthur Tremblay, pré- 
drait voir étudier par nos éche- | sident de la Commission d'étude 
vins, Minou ou Minette aurait sur l'Enseignement spécialisé. 
| égratigné un enfant dernière- ES GAME 
| ment et les parents ayant appe- | 200 délégués 
{lé la police, celle-ci confia la! 
| charge à M. Johnson, Celui-ci 26e session intensive tenue à Jo- 
| aimerait bien remettre la chatte liette, la J.O.C. canadienne, en 
à qui de droit mais personne | présence de 200 délégués, rece- 
n'en veut et le médecin qui a |vait la Commission d'Etude sur 
soigné l'enfant prétend qu'il l'enseignement spécialisé à qui 
faut garder l'animal en ques- elle présenta un volumineux mé- 
tion pendant un mois afin de | moire sur la formation profes- 
| savoir s’il y aura des conséquen- sionnelle des jeunes. 
Ices d'ordre médical. M. John-| Le mémoire exposait la situa- 
| son est perplexe puisqu'il n'y a |tion professionnelle des jeunes: 
pas de licence ou de règlement | travailleurs à partir d'une di- 
concernant les chats et il n'en- | zaine d'enquêtes faites auprès de 
visage pas avec plaisir d'avoir à | différents groupes de jeunes tra- 
garder la paix dans l'enclos en- | vailleurs et travailleuses. 
tre chiens et chats en plus qu'u-| On y soulevait les grands pro- 


Modeles er 
Techniciens 


CHapel 17-4277 


Lunic & Sobkowich 


ARCHITECTES 
Chambre 204 
Canadian Bank of Commerce 


Angle Taché et Marion 
St-Boniface Manitoba 


Téléphone: WhHitehall 3-6421 


ed. 


JEANNE’'S 
Beauty Parlor 


196, avenue Provencher 
Téléphone: CEdar 3-3030 


Nouvelle permorente 
à la crème $5.75 et plus 


Plaques commémoratives en bronze 


installées dans tous les cimetières 
par 


MEÉMORHIALS IN | 


BHONZLE LT. 
200, rue Osborne Nord 


Winnipeg |, Manitoba 


La Pharmacie Enfield 


(Leo-D. Soenen pharmacien) 


Ordonnances, Vitamines 
Médicaments, Accessoires pour 
bébés, Articles de toilette 


LIVRAISON GRATUITE 
188, ave Taché angle Ch. Ste-Marie 


Téléphone: CHapel 7-7220 


| tuellement. 


En effet, à la clôture de sa| 


Idésir qu'il nourrissait depuis 


|vant le rang et les années de | bien longtemps, et il souhaita 
service, et ceci rétroactif au ler que tous et chacun en tirent pro- 


fit intellectuellement et spiri- 


Nouvelle aile promis 
pour le collège 
ukrainien de Roblin 


Son Exc. Mgr Maxime Her 
maniuk, archevêque des Ukrai- 
niens catholiques, vient de ré. 
véler ses plans d'agrandir le col- 
lège St-Vladimir de Roblin, 
Man. La nouvelle construction 
permettra au collège de recevoir 
100 à 120 élèves dès l'ouverture 
des classes en septembre pro- 
chain, 

Mgr Hermaniuk dit que les 
plans pour un nouveau collège à 
Winnipeg ont été mis de côté 
pour le moment, vu que l'ob- 
jectif de la campagne financiè 
re archidiocésaine n'a pas enco- 
re été atteint. 


réclame la formation 
professionnelle de jeunes ouvrières 


|travailleurs qui aura lieu du 24 
septembre au ler octobre pro- 
chain. Cette semaine viendra 
clôturer une année d'enquête sur 
la vie professionnelle des jeunes 
travailleurs et travailleuses. Ce 
programme d'action sur la vie 
de travail a déjà donné lieu à 
| plusieurs initiatives entre autres, 
|des équipes d'accueil pour les 
|nouveaux au travail (St-Hyacin- 
the), des équipes d'initiation syn- 
dicale (Valleyfield et St-Jean), 
des visites industrielles (Qué- 
bec), des cours aux jeunes chô- 
meurs et chômeuses (St-Jean, 
Sorel, Granby, St-Jérôme, etc.), 
Toutes les fédérations se sont 
fixé des actions à continuer ou 
à lancer pour l'amélioration de 
la. vie professionnelle de la jeu- 
nesse : travailleuse canadienne- 
française. 


tre religieuse de sa communauté, 
offre des cours de philosophie, 
d'éducation religieuse et de - 
çais. 

En 1956, le R. P. Thomas Mi- 


|suivantes, sous la direction du 
IR. P. Gérard Jolicoeur, S.J. les 
|cours deviennent plus nombreux 
et plus importants, et aussi le 
{nombre d'étudiants. 

Comme l'Université de Mani- 
|toba réorganisait cette année la 
structure de ses cours d'été, le 
|Collège de St-Boniface fut au- 
|torisé à en donner un certain 


- nombre sur son propre campus 


dans la ville-cathédrale. C'est 
donc la première fois cette an- 
née que le Collège offre les cours 
d'été de l'Université à St-Boni- 
face même. 

, Voici les noms des professeurs: 
Français 201, le R P. Georges 
Ramaekers, S.J.; Français 307, 
le R. P. Placide Gaboury, S.J.; 
| Logique et Psychologie, le R. P 
André Ostigny, S.J.; Histoire de 
la philosophie moderne, le R. P. 
Jean Racette, S.J: Histoire du 
Canada, les RR. PP. Joseph Cos- 
|sette el Paul L’Allier, S.J.; Edu- 
| cation religieuse, le R. P. Léo-| 
poid Sabourin, SJ, Pédagogie | 
| religieuse, M. l'abbé Robert La- | 
Ine, les RR. PP. Jean L'Arche-| 
| vêque, François Richard et Louis ! 
Chabot, S.J.; Psychologie de la | 
Personnalité, le R. P. Jean-Marie | 
Raymond, S.J. 


| 


D'autre part, on a aussi éla-, 
boré le programme social qui 
{sera en 1961-62, le principal 
{champ d'enquête et d'action du 
|mouvement. Ce programme por- 
tera sur les loisirs et la partici-| 
pation des jeunes. | 


Une attention particulière a: 
| été aussi accordée au secteur des | 
| 
| 


14-17 ans ouvriers tant du côté 
masculin que féminin. 


La J.O.C.F. a procédé à l'élec- | 
tion d'une nouvelle nrésidente | 
dans la personne de Mile Denyse | 
Guévin. 

Deux autres nouveaux diri- 
geants ont été aussi élus sur les 
comités nationaux J.O.C. et J.0.- 
CF, Ce sont Mlle Carmelle Be- 
|pert de Sherbrooke, et M, Gil- 


bert Lacasse, dé Ville Jacques- 
Cartier. 


gnault, S.J;, fait partie de l'équi- | 1. 


| Léo, Denis et Fernand: un frère, 
|Emile, et trois soeurs, la Rév. 1 
Sr Marie-du-Précieux-Sang, la 


Téléphone: CEdor 3-5610 
SERVICE DE DEUX HEURES 
- Nettoyage — 
Service de chemises 


ne autre bouche à nourrir pen- 
dant un mois devrait concerner 
tous les payeurs de taxe. Le co- 


De Gagné Motors Ltd. 


(SOBERING AUTO ELECTRIC) 


blèmes de l’enseignement spécia- 
lisé tels que le manque d'orien- 
tation, la mauvaise coordination 


| 
Coopérative d'habitations 
préconisée pour l'Ontario 


LA | x 
|mation se fit au cimetière de 
Petite note |rie,x. | 
Adieu au monde | Le salon funéraire Desjardins 
|s'occupait des arrangements fu 
Mile Simone Parent, fille de | nèbres. 
Parent, de | — 


AG re Mgr vue D «x Filles d'Isabelle du 
Cerde de St-Boniface 


l'objet d'une démonstration in- 
time d'affection et de recon- 
naissance de la part de”ses pa- | 
rents et amis, vendredi dernier,| Le mois de juin fut un mois 
à la salle de la “Credit Union”, | assez rempli pour notre cercle 
à l'occasion de son entrée pro-|Il y eut une très bonne assis 
chaine chez les religieuses des | tance à notre grand bingo, or 
SS. NN. de Jésus et de Marie à | ganisé par soeur Annette Gre 
Montréal. Une centaine de per-| nier, et nous lui devons notre 
sonnes prirent part à cette rêu- | plus grande reconnaissance, ain 
nion, dont la famille Parent au|si qu'aux autres personnes qui 


complet. Institutrice depuis!ont aidé à rendre cette soirée 
quelques années, Mlle Parent a! si plaisante. 
joué un grand rôle au sein de| Soeur Liliane Hébert à s 
l'Association des Instituteurs prendre avantage de la belle 
de langue française du Manito- température pour inviter tous 
ba, spécialement comme secré- | js membres à un ‘“weiner 
taire. Merci à cette institutrice | st” chez elle. On comptait 
sl dévouée. environ 60 intéressées à cette 
nes: Le M TT. rencontre. 
« L 
Docès | Prompt rétablissement à no 


itre Régente, Colette Huot, 

M. RENE DURAND | Nos sincères félicitations à 
k à soeur Antoinette Bélanger qui 
M. René Durand, de 282, rue célébrait son 25e anniversaire 

Horace, est décédé à l'hôpital|de mariage le 23 juin. 

Général de St-Boniface le ven-| 11 y aura une assemblée 

dredi 30 juin, à l’âge de 62 ans. | mardi 4 juillet, 


Le défunt laisse dans le deuil | La REDACTRICE, 
son épouse, Antoinette; trois fils, | 


le 


PIERRE BRUNET  orop 


Rév. Sr Marie-Adélard et Mlle 
Monuments 


Annette Durand. 


La messe de Requiem fut BRUNET 
chantée en l'église du Précieux- 405 rue Bertrond St-Bonitace 
Sang le mardi 4 juillet et l'inhu- 


| Tel.: CHapel 7-1864 


Noces — Fêtes scolaires — Sociètés 
PHOTOS DE GROUPE 


NAPOLEON MILEJISLO 


{Photographe régulier de Lo Liberté et le Patriote) 


Studio: 275, avenue Selkirk, Winnipeg 
Téléphone: JUstice 2-3095 


WALLACE and WALLACE PAINT HOUSE 
271, rue Burnell, Winnipeg Tél.: SUnset 3-7288 


Conseillers experts 
pour tous produits en peinture et décoration 


| SERVICE — QUALITE — VALEUR 


Daoust Grimard Lidl. 


ENTREPRENEURS ELECTRICIENS 


ACCESSOIRES E1 INSlALLAlIONS ELECTRIQUES 
ARTICLES DE SPORT 


Téléphone: CHapel 7-1447 
OL Grimard 


202, avenue Provencher, St-Bonitace 
4.-C Daoust 


Envoyez-nous vos générateurs, ré- 


mité étudiera le problème et |des structures, la centralisation 


POUR VOS FOURRURES 
voyez toujours 


MECKLING FURS 


146. avenue Provencher 
St-Boniface 


Téléphane: CHapel 7-8182 


Pourvoyeurs: mariages, diners 


et banquets 


Pâtisserie PELLAND | 


D PELLAND orvp 


161, ave Provencher, St-Bonitace |! 
TELEPHONE: CHapel 7-3319 || 
D ET TO 


Harold M. Black | 


OPTOMETRISTE ET OPTICIEN | 
Examen de la vue chez 


MITCHELL COPP LTD. 


Portage et MHargrave 
Téléphone: WhHitehall 2-5108 
Ouvert tous les tours de 9 h a6bh 


Taché Hardware Co. 


| 
| 
| 
| 298 AVENUE TACHE 

| Peinture, quincaillerie et 

| cessoires électriques 

| ARTHUR FOUGAS propriétaire 
| Telephone: CHapel 7-1047 


| Keat's Television 


& Radio Service 


Un service coumpiet mou: tuutes liés 

marques de pustes de radio et d ap 
| varells de télévision tourne-disques 
| rad d'automobiles accessoires 


143 vue Marion Norwoud 


Téléphone: CHapel 7-9964 


| LEOS 


ELECTRIC SERVICE 


| 


L BOISSONNEAULT prop 

206, rue Goulet Norwood 

Entreprise — Posoge de tils 
Réparation 


Telephone: CHapel 7-1694 


gulateurs de voltage, démarreurs 
carburateurs, pompes à carburants 
essuie-glace. pour révision complète 
et entretien 
Angie Marion et Des Meurons 
CHapel 7-3041 CHapel 7-1018 


WESTERN 
Plumbing & Heating Co. 


541, rue Des Meurons, St-Bonitace 
Plomberie — installation d'appareils 
de chauffage à eau chaude 
vapeur où ga? 
Réparations de tous genres 
Tei.: A. Neyron, CHapel :-3603 
Roger Fourneaux. CEdar 31-1367 


Poils disgracieux 
enleres du visage 
et des extrémités 


s'informera auprès de l'officier 
médical des règlements en ce 
qui concerne combien de temps 
il faut garder l'inculpé et il 
|Senquerra auprès des autres 
| Municipalités afin de savoir s’il 
{y a des lois qui intéresseraient 
| Minou ou Minette. 

L'ingénieur propose un plan 
pour le rond-point fleuri de la 
rue Langevin à l'endroit où se 
trouvait l'entrée de l’ancien col- 
|lège. 11 propose une plate-ban- 
|de de 28 pieds de large et 128 
| pieds de long et que la rue soit 
20 pieds de large de chaque cô- 
|té. La rue Langevin ayant une 
llargeur de 24 pieds, le comité 
[recommande l'acceptation en 


principe de ce plan, que les in- | 


téressés et la Société Histori- 
que soient invités à examiner 
ce plan et que la commission 


des cinq mêmes métiers, etc. 
Du côté féminin, on y souligna 
largement tout le manque d’or- 
ganisation pour la formation pro- 
fessionnelle de la main-d'oeuvre 
féminine. M. Arthur Tremblay, 
président de la Commission, loua 
Fa J.O.C. d'être le premier grou- 
|pement à aborder le problème 
féminin de façon si élaborée. 
Treize recommandations don- 
naient suite à l'exposé des pro- 
blèmes révélés par les enquêtes. 


Semaine nationale 
des jeunes travailleurs 


[précisé les plans de la grande 
Semaine nationale des jeunes 


Les membres du C.C.E.C. 
délégués à la Conférence 


A cette même session, on 4] 


OTTAWA Une résolution 


d'habitations pour l'Ontario a été 
adoptée à une conférence tenue 
au collège St. Patrick d'Ottawa, 
du 23 au 25 juin. Le but de la 
nouvelle association est de pro- 
mouvoir la construction de mai- 
sons familiales, en Ontario. 

L'association fera la coordina- 
tion et la recherche sur le sys- 
tème de construction par voie 
coopérative, Le siège social de 
l'association sera situé à Ottawa 
et M. Gerald E. Clarke en sera 
le président. 

La conférence a été chargée 
|par le coilège St. Patrick d'édi- 
ter un nouveau manuel sur la 
façon de gérer une coopérative 
d'habitations. Ce manuel com- 
plétera le ‘Guide de la coopé- 
rative d'habitations”, déjà publié 


en vue d'établir une coopérative | 


le d'hypothèques ei de logement. 

L'association se propose d'a- 
gir par l'entremise de représen- | 
tants régionaux. Les représen- 
tants d'Ontario déjà nommés sont ! 
MM. R. Oates, de Peterborough, | 
M. Barnhoorn, de Hamilton, D. | 
Clutchey, d'Oshawa, S. Paquet, | 
de Toronto, A. Papineau, d'Otta- 
wa, R. Perron, de Sudbury, B. 
Miller, de Brockville, et J. Fen- 
ton, de Thorold. 


aber cac en aammmsdess 


BOCKSTAE : 
CONSTRUCTION LIMITED 
| 


Ingénieurs et Entrepreneurs Généraux 
St-Boniface Tél.: CHapel 7-1135 


JOS. PIERSON 


Vendeur pour 


National Motors Ltd. 


des autos Mercury, Meteor, Comet, 
camions Mercury, produits Ford anglais 


La prière pour 
la paix en Algérie 
| PARIS — Ph Sens dr Bd 


|“La Vie catholique illustrée” a- 
:vait, l'an dernier, lancé un ap- 
pel à la prière pour la paix en 
Algérie. Elle décida de chercher 


1365 personnes qui s'engageraient Aussi automobiles usagées 


Énieves sûrement et de taçon per- des parcs soit avisée, 


manente Consultation gratuite 
Etabli en 1936 DERMIC INSTI- 
TUTE ?03 Norlyn Medical Blg. 
309, rue Hargrave, Winnipeg ?. 
Téléphone. WHitehall 2-4110 


canadienne sur l'éducation 
Il fut recommandé de de- 


|mander des soumissions pour | OTTAWA — Les membres du 
|un trottoir sur la rue Elisabeth | Conseil canadien de l'éducation 
ainsi que Ja rue Archibald et catholique seront tous délégués 
|aue les rues Leslie et Bickerton |à la prochaine réunion de la 
soient laissées au département Conférence canadienne sur l'é- 
de génie qui fera le travail né- | ducation, qui se tiendra à To- 


cessalire sur ces rues. 


par les soins du collège St. Pa- à prier et à se priver chacune 
trick. L'édition de ce manuel a |un jou: pour l'Algérie, si bien 
été rendue possible grâce à une | que cette campagne devait durer 
subvention de la Société centra-'un an. | 


Municipalité rurale de De Salaberry 


en bon état à prix spéciaux 


276, rue Colony, Winnipe 
Téléphone: SPruce 2-241 


TACHÉ 


Auto and Body Works 


317 eue Tache Norwood Man 
Téléphone: CHapel 7-7145 


Réparations générales 


Service qui plait‘ 


Téléphone: CHapel 71-2356 
LAFHENIERHE 
Sheet Metal Ltd. 


Chauttage — Ventilation 
Climotisation de l'air 
97, rue Knudson 


Bolte postale | Norwood Man 


St. Boniface 
Messenger Service 


Nous transportons les bagages 
tels que: malles valises meubles 


SERVICE RAPIDE 


Appelez toujours CHapel ;-1285 
138. rue Aubert St-Baniface 


1.-) Robitoiile, prop 


Louis-Philippe Corbeil 
ENTREPRENEUR 
Travoux de construction — Réparations de tous genres 


443, rue Jeanne d'Arc 


Téléphone: CEdar 3-5527 


DUFFY'S TAXI 


SPruce 2=-21351 


DESSERVANT ST-BONIFACE ET ST-VITAL 


| L'ingénieur prendra ses va- 
cances à partir du 10 juillet, et 
M. Frank Seadon sera en char- 
ge du département pendant son 
absence 

Une réunion spéciale des co- 
mités sera appelée sous peu 
pour considérer les plans d'un 
,nouvel Hôtel de ville qui serait 
construit sur le terrain avoisi- 
| nant si la population vote en fa- 
veur aux élections de cet au- 
tomne. Comme on le sait, le 
vieil Hôtel de ville est devenu 
beaucoup trop exigu et les 
| quartiers d2 la police laissent 
beaucoup à désirer, même du 
| point de vue des locataires d'u- 
[5e nuit, L'unité sanitaire vou- 
drait aussi obtenir un nouveau 
local. Aussi, les bureaux de ser- 


| vice sotial et du bien-être pour- | 


raient être réunis sous le même 

{toit. Il n'est pas question d’un 
l'édifice à multi-millions mais 
{d'un bâtiment moderne qui coû- 
{terait environ S600,000, Nous 
l'en entendrons parler prochaine- 
| ment. 


| L'ingénieur propose qu'une é- | 
| tude de nos besoins futurs pour | 
|le service de l'aqueduc devrait | 


| être faite afin de pouvoir faire 
| accepter nos plans par le gou- 
|vernement métropolitain, Nous 


| avons actuellement tout ce qu'il | 


|faut pour servir adéquatement 
|la ville, mais si le Métro procè- 


| de avec les plans suggérés dans | 
l'étude faite par les experts de | 


{la firme McLaren, il se pour- 
| rait fort bien que les plans ac- 
tuels de la ville ne coïncide pas 
avec ceux du Métro, Il fut re- 
commandé de demander à War- 
drop et Associés le coût d'une 
telle étude 

C'est à regret que la ville avi- 
se la paroisse de la cathédrale 
iqu'elle ne peut lui prêter des 


|ronto du 18 au 22 février 1962. | 
| La nouvelle a été annoncée | 
à l'issue de la réunion du C.C.- 
| E.C. qui s'est tenue à Ottawa le | 
(23 juin. 1] a de plus été révélé | 
que les membres du Conseil se 
|réserveront une journée, au 
Icours de la prochaine réunion 
| de la Conférence canadienne sur | 
{l'éducation, pour étudier leurs | 
problèmes. 

Comme ses membres l'ont sou- | 
|ligné, le Conseil canadien del 
{l'éducation catholique entend | 
{collaborer pléinement avec la! 
Conférence canadienne sur l'é- 
| ducation. 


Prière à saint Jude 
apôtre des causes 
désespérées 
Pour faveur obtenue 


Saint Jude. apôtre glorieux, fidèle 
serviteur et ami de Jésus, le nom 
du traître Judas est la cause que 
vous êtes oublié par plusieurs mais 
l'Eglise vous honore et vous invo- 
ue universellement comme patron 
es cas désespérés. Priez oour moi 
ti malheureux qui vous impiore: 
usez en ma faveur du privilège qui 
vous est accordé d'apporter visible- 
ment et promptement le secours 
nécessaire dans les cas sans espoir 
Venez à mon aide dans ce grand 
vesoin afin que je recoive les con- 
solations et secours du ciel dans 
toutes mes nécessités, tribulations 
et souffrances, particulierement 
et que je bénisse Dieu avec vous || 
et tous les élus durant toute l'éter- || 
nité | 
Je vous promets, à saint Jude de 
me souvenir de cette grande faveur 
et je ne cesserai famais de vous 
honorer comme mon patron trés 
spécial et de faire tout en mon pou- 
voir pour encourager votre dévo- 
tion 

Saint Jude, priez pour nous et 
pour tous ceux qui vous invoquent 
et vous honorent 

Ainsi szit-il 

En reconnaissance pour grâce ob- 
tenue et vour dernander une faveur, |! 
| 14-77-14P, | 
en nn 


1 


AVIS PUBLIC EST ICI 


les noms apparaissent sur la 
ladite municipalité, fassent u 


de la Municipalité contre ce projet, en dedans de quatre mois 
après la publication de cet avis; 


Ces terres étant les suivantes: 
(a) Dans le district de St- 
Manitoba, les lots quatre-vingt-sept (87) à qua- 
tre-vingt-dix-neuf (99) 
lots À, B,C, D, E et F dans le Township Quatre, 


Rang Quatre à l’est 
(b 


dien principal. 
Le quartier Nord-est 


la division du quartier Sud-est 


vingt-cinq (25) dans 


Quatre à l'est du méridien principal. 


La moitié sud de la 


principal. 


Les terres susmentionnées sont indiquées sur un plan 


ardé au bureau du commis 
e Salaberry 


DATE au village de St-Pierre, dans la province du Ma- 
nitoba, ce 19e jour de juin A.D. 1961 


G. CHENARD, greffier et secrétaire-trésorier 
de la Municipalité rurale de De Salaberry, 


rurale de De Salaberry a l'intention de créer un district 
d'amélioration locale, qui sera connu comme le District d’A- 
mélioration locale No 1, qui comprendra les terres ci-dessous 
désignées, selon les dispositions de la section 743 de l’Acte 
municipal R.S.M. 1954, chapitre 173 et les amendements à 
cela, à moins qu'une majorité des propriétaires des terres 
affectées, représentant en valeur au moins la moitié et dont 


Les quartiers Nord-ouest et Sud-ouest de la sec- 
tion vingt-sept (27) et le reste de la division du 
Township Quatre, Rang Quatre à l’est du méri- 


et le reste de la division de la moitié nord de 
ladite section vingt-quatre (24) dans le Town- 
ship Quatre, Rang Quatre à l'est du méridien 


La moitié sud de la section quinze (15) et toutes 
les parties des sections treize (13) et quatorze 
(14) dans le Township Quatre, Rang Quatre à 
l'est du méridien principal. 

Le quartier Nord-est de la section dix (10) dans 
le Township Quatre, Rang Quatre à l'est du mé- 
ridien principal, et le quartier Nord-ouest de la 
section onze (11) dans le Township Quatre, 
Rang Quatre à l'est du méridien principal. 


DONNE que la municipalité 


ASSURANCES. 
GEORGES-J. FOREST 


183 Marion 
CHapel 7-1323 


dernière liste d'évaluation de 
ne pétition auprès du Conseil 


Malo, dans la province du 


inclusivement, et les 


APPRENEZ À CONDUIRE 
Téléphonez aujourd'hui — Commencez demain 
L'école SHERMAN AUTO DRIVING 


Vous ottre des leçons sur les grondes roues et les rues ‘de ville, et 
aussi de stationnement parallèle, sous la direction d'instructeurs expé- 
rimentés et qualifiés Elle loue des automobiles pour le temps de 
l'examen officiel. Prix: $6.50, la leçon de 2 heures, dans une auto- 
mobile à changement de vitesse automatique ou 4 double contrôle 
Plusieurs années de service à Winnipea et au Manitoba. 


Signalez SUnset 3-7525 


du méridien principal. 


et la partie est du reste de 
de la section 
le Township Quatre, Rang 


section vingt-quatre (24) 


’ 
Assurance d'autos 
Protection pour 6 mois au tarif 
régulier — Tarif réduit à partir 
de l'âge de 24 ons 


ASSURANCES GÉNÉRALES 
FEU — VOL — ETC. 


CO-OPERATIVE FIRE & CASUALTY CO. 


de la Municipalité rurale de 


Omer Moquin Représentants Georges Boisjoli 
CHapel 17-9124 Téléphone: TUrner 58-1903 GLobe 2-47 4 


Poge vu 


Bal des Gais | 
Manitobains, le 
30 juin dernier ! 


Les 


les Gais 


(TT à ervrinées tous ! 
Manitobsins de le pro- 
vince profitérent du beeu temps | 
se rendre à St-Boniface, | 
s'amuser ensemble, Plusieurs 
automobiles vinrent de Lorette, | 
Ste-Anne, St-Adoïiphe et d'au-| 
tres paroisses de langue 
Cal, landis Qu Un auviovus 


pour 


pli de jeunes gens nous arrivant | 
de Notre-Dame-de-Lourdes, Il 
s'agissant du bai d'été des Gais 
Manitobains au gymnase Notre-| 
Dame, À cause de l'heure avan- | 
cée en vigueur en ville. les Gais! 4 
Manitobains des autres parois- | sie 22 
ses n'arrivérent que vers 9 h 
mais ls arriverent en nombre 
mposa nt 

La nree ur ts q 1E4q PL 
danses non officielles, fut on 


èrte par le maire suppléant, M 


Lors de la soirée organisée par les Gais Manitobains en l'hon- 
neur de M. l'abbé Leo Couture, nouveau chancelier du diocese, la 
“Grande Marche” représentée ci-dessus fut ouverte par M. J.-E. 
St-Hilaire, maire suppléant, et Mme St-Hilaire, à l'extrème droite; | 
au centre, M. Lucien Loiselle, directeur des Gais Manitobains, ac- | 


L 


| 
| 


! 
! 


de Ste-Anne-des-Chènes, à gau- 


1 


IF StHilaire échevin, ac-|!compagne de Mile Maria Chaput, 

compagné de son épouse, Aprés! che, M. et Mme Alphonse Loiselle, de St-Boniface. 

ine aimable allocution, M St 1 è 

Hilaire ouvrit la grande mar- ° 1 ° d 
M un ane ua Le Chiffre d'affaires de La Sauvegarde 
Constar membre de l'exécutif 


de St-Boniace pendant 


les qua 


tre ans du terme d'auménier de 
M, l'abbé Léo Couture pré 
senta un cadeau de la part du Nous publions dans notre nu-| 
groupe de St-Boniface, Il s'agit méro d'aujourd'hui de larges | 
d'un ensemble de bureau com-'extrails du rapport annuel de 
prenant une pl ne n livre de la compagnie d'assurance sur la 
notes relié en ir et divers au- | vie ‘La Sauvegarde”, la plus an-| 
tres objets tres à travail de !cienne des con pagnies canadien: | 
bureau qu'entreprendra M. l'ab- !nes-françaises à charte fédérale | 
bé Couture à la C hancellerie La Sauvegarde fut fondée. en 
diocésaine, Le reste de la soirée 190% à de A À 1 il pu | 
se déroula dans la gaieté la plus | !?4: à une époque où 1! sem- 
biait bien téméraire pour une 
sereine au son des valises, pol pres ue à | 
kas ausdrilles je fo couron. | C9Mpagnie canadienne-française | 
Ces de s'aventufer dans le domaine | 
né d'une démonstration de la 
a : ï de l'assurance-vie, alors que nous 
danse des Seize Pa par les s : | 
Gais Manitobains de St-Boni n y avions aucune experience | 
face Les débuts furent difficiles, | 
Nous devons de sincères re-|On se méfiait de cette petite | 
merciements aux musiciens que compagnie qui se présentait au| 
dirigeait M. Jean Cloutier pour | public sous un nom français avec | 
le bel entrain qu'ils ont su met-|des directeurs et un personnel 
tre dans la soirée Nous remer- ! canadien-français 
cions aussi M. et Mme St-Hilaire On dit que la fortune sourit 
qui ont bien voulu nous tenir}, audacieux, c'est un proverbe 
lieu de maire et mairesse. Grand qui se vérifie une fois de plus 
merci aussi de la part des Gais !Ai;jourd'hui, avec tout près de 
Manitobains de St-Boniface à M 250 millions d'assurance en vi-| 
l'abbé Léo Couture qui 4 su si) eur et un actif de 50 millions, 
bien comprendre et aimer les {3 Sauvegarde est devenue une 
jeunes de notre groupe grosse compagnie, Son succès | 
n'a pas été étranger à la création 
et au développement de plu- 
’ sieurs des compagnies canadien- 
Barney $ Sheet Metal nes-françaises qui ont été fon- 
dées au cours des 20 dernières 
Ltd. années, Alors qu'il y 4 50 ans, 
BARNEY NIGURDSON, president l'assurance-vie était un CRE 
ne qui appartenait aux autres, 
612, ve Taché —Clder 3-5309 aujourd'hui, nos institutions ca- 


installation de 


nel llrele nadiennes-françaises y occupent | 
lune place fort honorable 

L'expansion prise par La Sau- | 
vegarde nous intéresse plus spé- 
cialement dans l'Ouest parce que 
l'un des nôtres, M. Raymond De- | 


ou à huile — 


NORTH STAR OIL | 


Provencher Servics Station 


iN4 avenue Provencher, St-Honitace || NIS. autre fois de la Saskatche- | 
Téléphone CHapel 17-1431 wan, y joua un role remarqua- 

Emence Huite AccCéssott e bie 
hs Pr vb ” Tous les anciens des deux pro- | 
Herman Labossière prop || vinces, le Manitoba et la Saskat- 
l'chewan, se souviennent encore 


ee nmmnene 


ZT | de M. Denis qui fut, pendant plus | 


x |de 15 ans, président général des 
HÔTEL YORK 


associations canadiennes-françai- | 
ses de la Saskatchewan. 11 assista 
«tt YORK CAFE 
St-Bonitace) 


| à plusieurs congrès de l'Associa- 


èn loce de l'Hôpita {tion d'Education du Manitoba à, 


duadiasbs dhnMibatien  tris titre de délégué de sa province. | 
modérés - Ta Jour C'est en 1934 que La Sauve- | 
visiteurs » ThOD'A) garde vint le chercher dans 
lerrain de statonnement gratuit l'Ouest Nous étions alors en 
394, rue Tache - Tel.: CE 3-9034 
RCE A RM PARTS Es | 
À, Marion, prop., 20, Parkville Drive, St-Vitol 
MENUISERIE ET FINISSAGE DE TOUS GENRES 
Entretier éditices résidentiels et commerciaux Estimés gratuits 


Appeler Alpine 3-9662 ou JUstice 9-0814 


Pharmacie Paquin 


A.-E PAQUIN proprietaire 


| Produits pharmaceutiques 


nances de médecin remplies avec soin 


Ce tes de souhaits trancoises p : toute casion 


157, avenue Provencher, St-Bonitace Telephone: CHapel 7-3863 


M.E SABOURIN 


Assurances de tous genres 


Voyages 
Chemin de fer — Paquebot — Avion 


195, avenue Provencher, St-Bonitace 
Telephone: CHapel 7-1351 


AUBAINE INTÉRESSANTE 
pendant le mois de juillet 


PNEUS 
SAGÉ 


5 A et plus 


_ LABZSSIÈRE & FILS LTÉE 


Tél 


| 
CHapsl 17-3970 | 


| Angle Provencher #t Des Meuront 


s'est décuplé depuis l'année 1937 


pleine période de dépression. Les 
affaires n'étaient pas brillantes 
et les directeurs de La Sauve- 
garde firent appel à M. Denis 
Ils avaient confiance en Ils 
ne s etaient pas trompes 


Le chiffre d'affaires en vi- 
gueur qui, nous dit-on, n'était 
que de 25 millions en 1934 ne 


tarda pas à augmenter dés l'ar- 
rivée de M. Denis à Montréal | 
pour atteindre aujourd'hui 250 


millions. M. Denis, dont le pa- |! 
triotisme ne sest pas eémoussé 
avec les années, doit être fier 


des résultats obtenus par la com- 
pagnie dont il est l'organisateur | 
général 


En ce qui nous concerné 
sommes toujours heureux des 
succes remportés par nos gens 
de l'Ouest et nous souhaitons 
bon succes à La Sauvegarde dans 
nos de::x provinces du Manitoba 
et de la Saskatchewan ch 


nous 


| de 


Le R, P. Robert Ouellette, | 
S.M., aumônier de la commu- 
naute des Frères Marianistes et | 
de l'Institut Collegial Proven-| 
cher a St-Boniface depuis cinq! 


lans, partira vers la mi-août avec | 


le R. F. Jean Perron, S.M., pour | 
Abidjam, capitale de la (Côte! 
d'Ivoire, en Afrique occidentale, | 
es deux missionnaires y diri-| 
geront une grande école de 600 | 
éléeves Noirs et Blancs. Le Pere 
Ouellette, ne à St-Boniface, a 
enseigné à l'Institut Collégial | 
Provencher comme Frere avant 
d'entrer au grand séminaire in- 
ternational des Marianistes à 
Fribou:g, Suisse, pour se prépa- | 
rer à la prétrise. Il fut ordonne | 
en 1954. Son Exce, Mgr Maurice 
Baudoux et S. H, le maire Jo- 
seph-P. Guay et d'autres: per-| 
sonnalités étaient présents au 
grand ÿanquet qui eut lieu hier 
soir, le jeudi 6 juillet, pour ho- 
norer le nouveau missionnaire, | 


Fête Nationale 
célébrée les 13, 


La célébration de la Fête Na 
tionale Française se déroulera 
dans le cadre traditionnel le sa- 
medi 15 juillet sous la présiden- 
ce d'honneur de M. le Consul de 


France, à l'hôtel Marliborough, 
à 7 h. 15 p.m. Un grand ban- 
quet reunira les Français et les 

amis de la France 
Pour assurer un bon service 
et éviter tout retard, réservez 
vos billets avant le 13 juillet 
On peut se les procurer ou les 
retenir: au Consulat de France 
(tél, WhHitehall 2-8838), chez 
Fontaine Electric (CHapel 7- 
1425), chez Maurice Gydé, 292 
rue Dollard (CHapel 7-2794), 
460 


ou enfin chez P., Chabalier 


Le Jeune-Commerce 
patronne une course de 
canoës sur la Rouge 


Le dinianche 9 juillet, à 2h 
pm., le Winnipeg Canoe Club et 
le Jeune-Commerce de St-Boni- 
face présenteront une course de} 
canoës sur la rivière Rouge. Les 
Jeune-Commerce de Winnipeg, 
St, James et Transcona y pren- 
dront part également 

Cette course se tiendra 
Winnipeg Canoe Club. Le tro- 
phée qui sera présenté au ga- 
gnant de ja course par élimi- 
nation, prix donné par le Jeune- 


au 


Commerce de St-Boniface, sera 
offert par M. Glyn Davies. pré- 
sident du district no 1 de 14 
Chambre de Commerce des Jeu 
nes du Manitoba 

Avant la course même une 
cavalcade défilera dans les rues 
de St-Boniface et St-Vital. A 
12 15 p.m., la parade partira 
de l'angle des rues Langevin et 
Provencher passant par Des 
Meurons, Marion. Taché he 
nin Ste-Marie, Kingston Row 
Dunkirk Drive, pour enfin se 


rendre au Winnipeg Canoe Club 
Bienvenue à ce gala specta- 
culaire dimanche prochain! 


| d'Europe. 


Ile Mali 


lallé au Ruanda-Urundi et 
profité de ce séjour pour tra-| 


A:LIBERTE ET 


LE PATRIOTE 


De grands espoirs sont permis 
pour l'Eglise d'Afrique 


“Comme vous le voyez. l'Egli- 


se d'Afrique demeure bien vi-| 


vante et continue de grandir 


Nous devons avoir de grands! 
espoirs pour l'avenir de l'Eglise | 


d'Afrique. Pour ma part, je pen- 
se que les épreuves qu'elle a 
subies au Congo et en d'autres 
parties de l'Afrique sont des 
purifications nécessaires. Ces pu- 
rifications aideront cette jeune 
chrétienté à devenir vraiment 
africaine et à s'enraciner défi- 


nitivement dans le continent | 
africain”. C'est en ces termes 
que le T. R. P. Léon Volker, 


supérieur général de la Société 


| des Pères Blancs d'Afrique, con- 


cluait l'entrevue qu'il nous ac- 
cordait récemment 
Hollandais d'origine 
Volker dirige la Société des Pèe- 
res Blancs depuis 1957. Cette 


{société missionnaire compte 3.- 


400 membres, Pères et Frères, 
dont plus de 70 pour cent sont 
à l'oeuvre en Afrique même, ré- 
partis dans 16 pays du nord, de 
l'est et de l'ouest de l'Afrique 
Ils travaillent en compagnie d'un 
important clergé d’origine afri- 
caine, soit 13 évêques, dont le 
cardinal Rugambwa, 652 prêtres, 
520 frères et plus de 2,000 reli- 
gieuses 

Venu une fois 


premiere au 


Canada, en 1953, alors qu'il était | 


assistant du supérieur général, 


le Père Voiker vient de nouveau | 
prendre contact avec la provin- | 
{ce canadienne des Pères Blancs. 


Arrivé à Montréal vendredi, il 
a rencontré ensuite Son Exc. 
Mgr Maurice Roy, 


Blancs de la région de Québec, 


{soit en congé au pays, soit en 


résidence à la procure du Che- 


min Ste-Foy ou à la maison du! 


Pont-de-Québec. I] quitta mer- 
credi la Vieille Capitale pour 
continuer son périple qui le con- 
duira dans les Maritimes et dans 
les provinces de l'Ouest 

“Je commence à avoir l'habi- 
tude des voyages! nous expliqua- 
t-il. Ainsi, depuis 1958, j'ai fait 
trois voyages en diverses régions 
l'Afrique, sans compter les 
visites aux Pères Blancs des pays 
En 1958, j'étais en 
Tunisie et en Algérie. L'année 
suivante, j'entrepris de visiter 
l'ouest de l’Afrique: le nord du 
Ghana, une partie de la Nigérie, 
et la Haute-Volta, où 
les Pères Blancs sont à l'oeuvre. 
Au début de cette année, je suis 
j'ai 


verser la frontière et visiter les 
confrères de l'est du Congo. Ces 
voyages me permettent de me 
rendre compte sur place de la 
situation de nos diverses mis- 
sions.” 
Que pensez-vous, mon Père, 
de la situation actuelle de l'A- 


le Père! 


archevêque | 
de Québec, ainsi que les Pères | 


ftrique? “Il est certain que 
vent la vedette de l'actualité | 
Rien d'étonnant 


a un 


le | veaux 


leaders dans leur tâche 


continent africain occupe sou-|de réorganisation du pays” 


Le Père Volker exposa ensui- 


) à cette situa-|te la situation des missionnaires 
tion, çar l'Afrique est vraiment | au Congo, en particulier des Pèe- 
tournant de son histoire. |res Blancs 


“Après la mort de 


|Ce qui se produit actuellement, M. Lumumba, l'Eglise du Congo, 
en particulier par l'accession, à | dans l’est en particulier, a vécu 
l'indépendance de nombreux!des heures tragiques, alors que 
| pays et par l'invasion des tech-|des bandes de soldats rôdaient 
[niques modernes, ce n'est pas|et que la radio fulminait non 


| une simple évolution; je me per- seulement contre 


tout ce qui 


|mets de penser que cette évolu-létait Blanc, mais aussi contre 


tion il faut l'appeler une véri-|tout ce qui était catholique, en- 


table révolution. Un signe de|globant dans une même répro- 


cette situation, c'est ce fait que | bation 


si on n'a pas visité un pays de- | 
puis deux ou trois ans, on risque | 


d'être dérouté au retour par les 
| problèmes nouveaux qui se po- 
sent alors.” 

La situation congolaise n'a- 
t-elle pas quelque chose de par- 
|ticulier, de tragique même? “II 
l'est certain que le Congo a connu 
et connaîtra peut-être encore des 
moments tragiques: l'anarchie 
lqui règne encore en de nom- 
| breuses régions, le mauvais état 
| de l'économie du pays, les divi- 
sions tribales, tout cela risque 
de maintenir le pays dans une 
situation chaotique. Mais je ne 
puis m'empêcher de penser que 
s'il n'y avait pas eu tant d'ingé- 
rence étrangère au Congo, les 
Congolais auraient pu trouver 


| Le T.R. P, Léon Volker, P.B. 


eux-mêmes la solution à leurs 
| problèmes. Une solution à l’a- 
fricaine, qui nous étonnerait 
| peut-être, mais une solution via- 
|ble. Mais tout espoir n'est pas 
‘perdu, loin de là: et il est à 
| espérer que le vieux fond de 
| sagesse africaine aidera les nou- 


Scouts catholiques 


Diocese de St-Boniface 


Les camps 

Eh bien oui, le 
camps est enfin arrivé! C'est le 
sommet de l'année scoute que 
ce séjour d'une dizaine de jours 
en pleine nature. Cette année, 
plus que jamais, les camps sont 
nombreux. 

Cette semaine, une troupe de 
St-Boniface, une de Transcona et 
une de St-Eugène campent en- 
semble à quelques milles de la 


| Plage Albert. Les chefs se sont 


réunis et ont organisé un pro- 
gramme pour tout le groupe. 
Avec une si belle température, 
des chefs compétents et des 
scout débrouillards, ce camp ne 
pourra être qu'une réussite. 
Nous pourrons en donner plus de 


nouvelles la semaine prochaine. | 
Les louveteaux aussi ne man- 


Française 


rue St-Jean-Baptisie (CHapel 
17-6234). Si vous le désirez, en 
achetant vos billets faites des 


réservations pour des tables ou 
des places 


Vers 9 h. p.m., les personnes 
qui ne veulent venir que pour 
la danse seront admises dans la 
salle du banquet 

Le lendemain, le dimanche 
16 juillet, à 10 h. 30 a.m., dans 
la chapelle du collège de St- 
Boniface, une grand-messe sera 
célébrée pour la colonie fran- 
caise par le R. P. G. Ramaekers, 
S.J., qui donnera aussi le ser- 
mon de circonstance 


Dans mesure du 
que tous les Français 
part à ces 


triotiques 


la possible, 
prennent 


manifestations pa- 


(Communiqué) 


Cours d'étude 
à Clear Lake 


MM. René-J. Deleurme, vice- 
président, Lucien St-Vincent, 
président du comité des salaires 
et Charles F, Cook, de l'Asso- 
ciation de la Division de la Ri- 
vière Rouge, doivent assister à 
un Cours favorisant des chefs 
professionnels: ce cours fut or- 
ganisé par la MTS. Environ 
75 instituteurs de part et d'au- 
tre de la province participeront 
à cette conférence de six jours 
qui aura lieu à Clear Lake au 
mois d'août 


A seminar, M. Donald M 
Graham, directeur d'Education 
de l'école Forest Hills, à Toron- 
to, sera directeur. Le but pre- 
mier de ce seminar est d'infor- 


mer les délégués sur les tech- 
niques de chef véritable et d'ex- 
périmenter cette technique, Les 


délégués étudieront en plus des 
problèmes en rapport avec les 
relations publiques, le dévolop- 
pement professionnel, les pro- 
krammes d'études, l'éducation 
des instituteurs et le bien-être 


temps des | 


14 et 15 juillet 


FA 


‘queront pas l’occasion de clore 
leurs activités de l’année par un 
camp, Les cheftaines devront ce- 
pendant combiner les deux meu- 
tes de St-Boniface et celle du 
Précieux-Sang, car elles ne peu- 
{vent assister à trois camps. Ce 
|qui veut dire que certains lou- 
|veteaux ne pourront pas y as- 
sister, étant donné les limites 
imposées par le site et surtout 
| l'énergie des cheftaines. Ceci est 
regrettable, mais nous ne pou- 
vons guère faire l'impossible. 
Il ne faudrait certainement pas 
oublier les autres troupes du 
| diorèse qui, elles aussi, auront 
lun camp d'été. Nous espérons 
avoir l'occasion de les visiter et 
de vous en donner des nouvelles. 
Les Commandos du Précieux- 
Sang et de St-Boniface se pro- 


faire un camp volant de quatre 
|jours dans la région de Bissett. 
{Ils sont allés en excursion en 
fin de semaine à Manigotogan 


merci de la pluie et du vent. 
Peut-être la plus grande en- 


première fois dans l'Ouest. C'est 
un camp de formation pour nos 
futurs chefs. Le C.D.E. Arthur 
Proulx sera le chef du camp et 
{sera aidé par bon nombre de 


posent, pour le mois d'août, de | 


et ont passé deux journées à la! 


treprise de l'été sera le camp] 
Radisson. Il aura lieu pour la! 


|{chefs, parmi lesquels figurera un! 


de l'Est. Il y aura, du moins on 
l'espère, une représentation de 
l'Est pour le camp. 


TOUJOURS PRET 


20e anniversaire 
d'épiscopat de Mgr 
Georges Cabana 


SHERBROOKE -— L'archevé- 
que, Mgr Georges Cabana, a cé- 
lébré, le 30 juin, son 20e anni- 
versaire de consécration épisco- 
pale, 

C'est en effet le 30 juin 1941 
que l'archevêque de Sherbrooke 
était sacré dans la cathédrale de 
St-Hyacinthe. Il avait été nom- 
mé titulaire d'Anchialo et coad- 
juteur de St-Boniface, le 24 mai 
précédent. La plénitude du sa- 
cerdoce lui fut conférée par Son 


Exc, Mgr Ildebrando Antoniutti, ! 


alors délégué apostolique au Ca- 
nada. Il faut remonter jusqu'au 
pape Clément XIII pour retracer 
la lignée des prélats qui se sont 
transmis la consécration épisco- 
pale jusqu'à Mgr Cabana après 
l'avoir reçue d'un Souverain 
Pontife 

Après avoir occupé onze ans 
les fonctions d'archevêque-coad- 
juteur de St-Boniface, Mgr Ca- 
bana devenait archevèque-coad- 
juteur de Sherbrooke le 29 jan- 
vier 1952 et prenait possession 
ide son office le 12 avril 1952. 
Son Exc. Mgr Desranleau, pre- 
mier archevêque de Sherbrooke, 
étant décédé le 28 mai 1952, Mgr 
Cabana accédait aussitôt au pos- 
te d'archevêque métropolitain de 
Sherbrooke, Son Exc. Mgr Al- 
bertus Martin, évêque de Nico- 
let, lui remettait le pallium dans 
|la cathédrale de Sherbrooke le 
113 mars 1953 


les missionnaires et le 
clergé africain. C'est dans ces 
circonstances que le Père DeVos 
fut assassiné, des missions pil- 
lées ou brülées. Mais depuis, je 
suis heureux de le souligner, la 


{situation s'est nettement amé:-| 


liorée presque partout, au moins | 
en ce qui concerne la situation 
des missions. J'ai pu le constater | 
moi-même, le 8 mars dernier, | 
lorsque je me suis rendu à Bu- 
kavu, dans la paroisse même où 


La Caisse Centrale de St-Boniface, Man. 


A BESOIN D'UN 
nouveau gérant 


qui DEVRA entrer en fonction 
le ler août 1961 


Les demandes des candidats devront être rendues 
aux bureaux de la Caisse Centrale de St-Boniface, 
194, avenue Provencher, St-Bonitace, 


! 
l 


e ou avant le 10 juillet, avant 4 heures de l'après-midi. 


Prière aux candidats de mentionner 
leurs aptitudes et qualifications 
et de spécifier le salaire désiré pour commencer. 


On peut se renseigner à 


194, avenue Provericher, 


pour plus amples détails 


La Broquerie 


NOS INDUSTRIES LOCALES 


Dans son numéro du 2 juin 


le Père DeVos avait été tué. La | dernier, La Liberté et le Patriote 


population chrétienne s'est res- 
saisie et garde elle-même la mis- 
sion. Chaque nuit, deux hommes 
veillent sur chaque mission, 
prêts à donner le coup de tam- 
bour d'alarme, si quelque alerte 
se produit." 

“Malgré l'anarchie politique 
et économique, la vie.continue. 
En beaucoup de régions, la seule 
institution qui reste debout, c'est 
l'Eglise. Missionnaires et clergé 
africain sont toujours au poste, 
collaborant étroitement plus que 
jamais, tandis que les chrétiens 
connaissent un regain de fer- 
veur.” 

Laissant ensuite l'Afrique, le 
Père Voilker a bien voulu nous 
parler un peu du Canada et de 
son rôle missionnaire vis-à-vis 
de l'Afrique. Il souligna la gé- 
nérosité ‘extraordinaire’, selon 
ses propres termes, tant au point 
de vue financier qu'au point de 
vue personnel missionnaire, de 
l'Eglise canadienne. Après avoir 
rappelé que la province cana- 
dienne des Pères Blancs, qui fête 
cette année son soixantième an- 
niversaire de fondation, compte 
en Afrique plus de 325 mission- 
naires, alors que 5 évêques ca- 
nadiens dirigent des diocèses, il 


ajouta: ‘Je suis très heureux de | 


le souligner: la Société des Pères 
Blancs se recrute particulière- 
ment bien dans les pays sans 
passé colonial, parmi lesquels le 


Canada. Je vois dans ce fait un| 


élément providentiel à l'heure 
où l'Afrique subit cette révolu- 
tion dont je vous ai parlé tout 
à l'heure”, 


| TRIBUNE LIBRE 


Monsieur, 

J'ai reçu 
journal La Liberté et le Patrio- 
te, que j'ai lu avec beaucoup 
d'intérêt, i 

J'ai constaté que votre jour- 
nal touche à toutes les nouvel- 
les, tant provinciales que mon- 
diales. 

Je vous fais parvenir 
abonnement d'un an et demi. 

Espérant avoir le plaisir de 
vous revoir, je demeure, 

Un ami, 

Jos. GAGNON, 
Chateau Richer, P.Q. 
* .* LJ 
Révérend Père, 

Je désire remercier toutes les 
dames et demoiselles qui se sont 
rendues .à la veillée du 29 juin. 
J'ai eu l'occasion de rencontrer 
encore une fois mes compagnes 
de classe et plusieurs autres da- 
mes qui furent présentes. 

Je tiens à remercier aussi 
toutes les organisatrices qui se 
sont données sans mesure 
faire de cette soirée un succès. 
J'ai beaucoup apprécié cette 
marque de délicatesse, 

Ce geste restera toujours gra- 


vé dans mon coeur, et je n’ou- | 


blierai personne dans mes plus 
intimes pensées, 

Donc, encore une fois, grand 
merci à toutes, et je penserai à 


vous dans mes prières lorsque | 


je serai religieuse. 
Simone DESAUTELS, 
Ste-Anne-des-Chênes, Man. 


Archibald Roco Service 


Technicien certifié 


Les résultats de nos services 
sont plus appréciés de nos clients 
que l'effort et le sourire 


MAURICE LABERGE 


Angle Archibold et Plinquet 
CE 3-3919 Rés.: CE 3-1882 


Occupez sainement vos loisirs 
en lisant chaque semaine 


La Liberté et te Patriote 


| La Liberté et te Patriote 


619, avenue McDermot 


Je vous envoie, par la 


Nom 


» Adresse 


La date qui sera inscrite 
abonnement et attestera la 


Je 


votre numéro du| 


un | 


pour | 


|inaugurait un système d'annon- 
ces collectives ayant pour but 
|de promouvoir l'intérêt de la 
|population manitobaine en fa- 


veur de nos industries et de no- | 
pre- | 


tre commerce 
mière annonce où figurait les 
noms d'un groupe d'hommes 
d'affaires de La Broquerie pu- 
|{bliait en même temps le pro- 
| gramme de la St-Jean-Baptiste 
célébrée dans la paroisse le 24 
juin. 

Une seconde annonce de ce 
genre parait dans le présent nu- 
méro de notre journal qui per- 
mettra aux intéressés de se ren- 
seigner sur une de nos industries 
qui s'annonce assez florissante. 
Il s’agit du rucher de M. Jean- 
Marie Mulaire, employé au Dé- 
partement d'Agriculture de la 
province comme inspecteur avi- 
cole et inspecteur des ruchers. 

M. Mulaire n'est pas un ama- 
| teur en matière d'apiculture. Dès 
son jeune âge, il s'intéressait aux 
|ruchers de son père, M. Joseph 
|Mulaire, de St-Pierre-Jolys. Plus 


local. Cette 


{tard il fut employé à la conduite ! 


|du rucher de son frère, M. Eme- 
{ry Mulaire, et, en 1935, il possé- 
dait son propre rucher. 

Marié en 1929 à Mile Hortense 
| Tremblay, de Ste-Anne-des-Ché- 
Ines, M. Mulaire est maintenant 
|père de deux garçons et de cinq 
filles dont l'ainée, Yvette, est 


| 1. Les Citrons de Tel-Aviv 
2. Depuis ce temps-là 

|| 3. À San Christina 
4, Paname 
5. Marie, marie 
6. Tu fais danser mon coeur 
7. Man of Mystery 
8. Mustafa 

| 9. Milord 

10. How in the Worid 

11. Pepito 

12. Elle, lui et l'autre 

13. Sa Majesté 

114. Tous Unis 

15. Pépé 

16. Le Bleu de l'Eté 


7. L'Absent 
. Cha cha, du Chasseur 
Par de là 
Exodus 
. Toi l'enfant 
Pour ton amour 
Ramona — cha cha cha 
. Les Amoureux de Porcelaine 
. Allez savoir pourquoi 
. Grenades, grenades 
Ne parle pas pour faire 
du vent 
. Je me balance 
. Le temps du Muguet 
Et mon coeur bat 


employée au Manitoba Hospital 
[Service Plan. Dans la suite, M. 
|Mulaire fut commis de magasin 
|à Ile-de-Chênes et gérant d'une 
|Coopérative de consommation à 
(La Broquerie. 


| En 1952, M. et Mme Mulaire 

furent douloureusement éprou- 

vês par la maladie et une incen- 
| die qui rasait la demeure fami- 

liale. Admirablement secondé 
| par sa vaillante épouse, le brave 
| homme remit à l'oeuvre et 
la même année il opérait en com- 
pagnie de M. Alfred Choiselat, 
un rucher assez considérable 
dont il devint ensuite proprié- 
| taire. 


se 


Claude, le plus âgé des gar- 
çons, s'occupe aussi des abeilles 
tout en poursuivant ses études 
à l’école secondaire et en enri- 
|chissant la vie paroissiale de ses 
activités et plus particulièrement 
| de son talent de comédien com- 
|me l’a fait son père depuis son 
arrivée à La Broquerie en 1949. 


| Malgré la saison peu favora- 
{ble, M. Mulaire affirme que son 
| rucher de 150 ruches environ se 
| développe assez bien et il espère 
| pouvoir répondre aux besoins de 
sa clientèle aussi bien de la cam- 
pagne que de la ville 


Pour plus de renseignements 
à ce sujet, on pourra lire l'an- 
nonce publiée aujourd'hui dans 
|les pages de notre journal La 
Liberte et le Patriote. 


LE PALMARÈS 
f DE CKSB S 


Gloria Lasso, Les Blues-Jeans 

Bernard Lauze 

La Trompette de Gilles 
Laflamme 

Annie Cordy, Dany Dauberson 

Gilbert Bécaud 

Caterina Valente 

Chet Atkins 

Staiffi et ses Mustafa 

Edith Piaff 

Orchestre et Choeurs de 
Don Costa 

Los Machucambos 

Dalida 

François Deguelt 

Les Petits Chanteurs de Paris 

Tohama 

Les Compagnons de la Chanson 

Dany Dauberson 

Les Riff 

Bob Azzam 

Edith Piaff 

Marcel Amont 

Yris Rabenou 

Jerry Mengo, Orchestre 

Hervé Brousseau 

Les Scarlet 

Guy Béart 

Andrée Champagne 

Gilbert Bécaud 


Les Scarlet 
Vincent Caron 


Si vous désirez entendre un de ces succés, vous n'avez qu’à 
compléter le billet suivant et nous l'expédier. 


CKSB 
St-Boniface, Man 

J'aimerais entendre numéro 
votre programme du matin [] de 


du midi [] de 1 
du soir [] de 8 


de votre palmarès au cours de 
Th 304 8h 30 


2h. 15 à 12h 55 
h 15à 6h. 45 


ou autres “pieces” non indiquées dans cette liste 


Nom 


Adreme...…… 


l on 


ABONNEMENTS 


53.50 
2 ans $6.00 3 


(Ajouter $1.00 par année pour 


55.00 
ans et demi $10.00 


| an et demi 


les abonnements à l'étranger) 


BULLETIN D'ABONNEMENT 


présente, la somme de $ 


(Ecrire prénom au long} 


sur 


Winnipeg, Manitoba 


l'étiquette-adresse de votre journal indiquera 
réception de votre remise 


1 
pour un abonnernent 


l'échéonce de votre 


. “ 


LA LIBERTE ET LE PATRIOTE 


Dunrea 


Sport d'ete 
Le dimanche 25 juin, 
prés la messe de 10 h. am.,! 
des équipes se don-| 
naient rendez-vous sur de ter- 
rain de jeux local. Il y eut com- | AVOINE — 


St-Bonitare, le 7 juillet 196] 


Rapport annuel des 
Caisses populaires 


S388,024 


Poge 6 


Réception en l'honneur de Mme Houde 
institutrice pendant un demi-siècle 


ST-NORBERT Un grandicount Alexander en 1958-59,; d'une voix émue lorsque Me | 
nombre d'anciens élèves de Mme rappela ensuite, à la joie de! Gilyde McLennan lui présenta 
Elisa Houde, leurs parents, les |tous, les quelques procédés em: | en reconnaissance de ses innom- 


COURS DU GRAIN FOURNI PAR 
. JAMES RICHARDSON & SONS LIMITED 


1019, édifice Grain Exchange, Winnipeg — Tél: WhHitehall 2-3452 
Prix dechorge à Fort Williem ou Port Arthur 
PRIX COMPTANTS À WINNIPEG 


Lundi  Mordi Mercredi Jeudi Vendredi St - Jeun - Baptiste 
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ma 
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vouée institutrice qui, aprés a-| C'est toutefois avec humilité |être est toujours mon intérêt. | l'équipe de Deloraine, À la bal- | Fourrage se | 0 " M4 1108 fie 1024 | Mal pv Le ei D [#18 105: 316 8626 791 
voir donné 50 années de sa vielet fierté, joie et tristesse que |J'oublierai peut-être votre nom | je 4 les Riverside furent en- |Eeurrage no 2 24 264 5 296 1004 | ‘810, par Mgr A. Benoit, |$19,105; : $626,70 sS 

| ge a Fourrage ne 3 92.4 M 5 qu'on a surnommé “le père des! St-François- Xavier: S23,448 
pour former particulièrement | Mme ses de? à ces|mais je vous aime tous quand  <4re champions SEIGLE Te IT re : 2 "3 58 \Qai populaires du Manito- | $20.209: sl 125. 171 s135.081 
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où elle enseignait cette dernière] “Je vous remercie — c'est | Fort Garry et 29 ans à St-Nor- | Quéurs douces, crème glacée 299 caisses actives au Manitoba. |792, 47; 887,076. 
le organisa une réceptic | vrs op ajouta-t-elle ! bert. À œ" ‘| AVOINE — | Ces 236 caisses groupent 92,-| Ste - Rose - du - Lac: S101,505; 
année organisa une réception en|vraiment trop”,  ajouta-t-elle sandwiches et ehiens-chauds fu- | juitier « à à Ê 622 membres et ont prêté en|s71.003: $19,657: 344: S376.980 
son honneur | st in Aee ; rent très achalandés ainsi que | Octobre I 7 m4 u pr par 54 ; J P [S 12, 00S, 1097; ; Po 10, 
NE à me S k Décembr s is 45 : 85% | 1960 la somme de $30,011,085.07.| St-Norbert: S65,008;, 557,515 
Fous w” re x“: Di e * # r# restaurant de M. et Mme | Kéfemère nn" 2. , Eu 5% | (Depuis 1937 les prêts ont été|$1,813; 230; $241,590 
urtout, Pour Vous assurer que | st t on es P X "cote [au montant global de $167,720,- |" Ste-Agathe: $140,618, 584,713 
surtout, pour Vous assurer que | Ce fut en même temps une | ORGE — AA OQ ARS ga e S10/,180,- | Ste-Agatne 618, $84,715 
D US D | : ri U i ri D eu tone es TS 10! 24 jus 1e 1064 1845.32.) Le nombre moyen de|$46,839; 323: $441,314. 
mais”. affirma Mile Gilyde Mec- | . + n . tres V4 PA et ré pes rs BR 1044 10614 108 4 109 1087, | Parts par membre est de 68. Le| Richer: $46,804; $24,018; $15, 
re. te“ et diplômes à Elie “1 : He ES een Cimeilns te pa 
étudiant, qui, au nom des élé: | Ça et là [LIN — sh serre ml ï -0pe- unrea: $49,635: $23, ! e 
ves anciens et actuels, choisit cri aus nne | Juiliet 333? 54 381 350 4 #0 rative redit Society of Manito-|044; 144; $384,460, an 
ces termes pour rendre hommws:| ELIE — Le vendredi 30 juin, ge chez ses frères, Adonai et Grâce = Ru ve NA Octobre 3384 3504 353 3534 332 |ba Limited a été incorporée en! Treherne: $45,901; $43,379: 
à ! ” sait lle / 200. | \ une pluie bienfaisante est Ve-|Dérembre esse M 337 4 343 35314 349.4 3416 |1950, tandis que la Caisse Cen-|$—; 136; $110,864. 
ge à leur maitresse bien-aimée. | avait lieu au gymnase de l'éco- ! Magloire Bernardin. nue en fin de semaine revigorer | Mai 43 3524 339 3554 351 2 le’ de St-Bonif fut i ao PT * 
M. A. L. Stevens principal | le, la distribution des prix et! M. et Mme Aimé Bernardin, champs et jardins SEIGLE — 2 3 y trale de : 3oniface ut incor- South Junction: $21,417: $14.- 
de l'école Vincent Massey, dit! des diplômes. Voici la liste des Mmes Adonaï et Marcel Ber- M. et Mme Louis Colbe rece- | Fuillet FR ME 22 en 1052. Fle 526: $3,138; 118: $121,245 
qu‘ pourrait parler trés long-! élèves qui étaient à l’honneur:|nardin, la Aév. Sr Bernardin, + dernière la visite de | ctobre 120% 1186 | Il est intéressant de lire dans| St-Georges: $55,917; $38,896; 
ne de Mes PO 2 repre- | _ lère année: première, Hélène | M. Léo Burke et Mlles Marcel- M à Me Te Mo de St Décembre 1221 1204 ET ME annuel la liste com- |$10,533: 216; $241.047. 
se paroles d'un élève il! Bouchard: français, Roger Dé-|la, Monique et Colette Bernar- 15, sl par ai MM. ? 127% 124.6 plète des 236 caisses actives et _Ste-Amélie: $45,400; $35,544: 
répéta, “Élle ne nous laissera | silets; application, Jo-Anne Gil- | din se rendaient à St-Malo + Pierre Martel et 3. Major Re jet D'Rue Volel le liste SE ri St Vila $44,557 
ns A vd de . Lis sister au 50e anniversaire de - FA: Aa 8 jjet de chacune. ù le e| St-Eugène (St-Vital): $44,557: 
james vratnent 0e #7 ? “ile année: premier Lans | mtlilon religieuse de la Rév.|,, 20 fin de semaine, MM. et | ____  __|des caisses “de langue françai- |$27.064: 5539: 132: S153 414. 
de quelque chose d'elle”, et, de | c ' Mmes Stéphane Maurice et se” et des chiffres au sujet de, Ile-de-Chênes: $155,910: $114.- 


la part de tous H lui offrit les | Désilets; français, Lucille Ala- 
plus chaleureuses félicitations | rie; application, Rita Janzen. 


pour tout le travail qu'elle ac-| Ille année: premiers, Robert 
complit durant toutes ces an-|et Elaine Bernardin; français, 
nées auprés des jeunes | Jacqueline Allard; application 
“C'est avec des sentiments Rita Bravar. : 
divers que nous la voyons par- IVe année: premier, Laurèle 
ir”, dit M. le Dr J. D. Truscott, | Girard; français, Laurèle G:i- 


président de la commission sco- | rard: application, Luc Girard et 


laire de l'école de Fort Garry. | Gilles Legault 
Il lut présenta, de la part des! Ve année: première, Jeannet- 


commissaires, un parchemin en-|te Arnal: français, Jeannette 
gravé ‘en reconnaissance de | Arnal; application, Rita Friesen 
son long terme de service, àlet Raymond Girard. 

l'occasion de sa démission” et Vle année: premier, Roger 
au nom de tous, lui souhaita | Girard: français, Roger Girard: 
tout le bonheur possible dans!application, Denise Legault et 


Lynette Désilets. 


les années à venir É 
‘ VIle année: premier, Charles 


Mlle Pat Little, présidente du 


Conseil ésudiant &e l'école Vis- | Bouchard; français, Charles 
Bouchard; application, Louise 
= | Désilets. 


Ville année: première, Deni- 
se Dufour: français, Aline Gi- 
rard: application, Louise Ber- 
| nardin, 


JOHN DEERE 


SALES & SERVICE 
C.-A. BERNARD, marchand 


Ficelle de ballot 


Va-et-vient 
M. et Mme Joseph Girard et 
leurs enfants, Michel et Car- 
men, de Calgary, étaient en 
promenade dans leur famille. 
La Rév. Sr Bernardin, S.N. 
J.M., de Kenora, était de passa- 


ROLAND'S B. A. SERVICE 
& SNACK BAR 


Crème glacée molle — Salles de détente 
ST-CLAUDE, MAN. 


BRANTFORD et RELIANCE 
Les prix de ficelle de ballot ont été 
haussés cette année, mais nous vous 
offrons les plus attrayantes épar- 
gnes 
Téléphone: 9 


St-Claude, Man. 


Roland Lafrenière, propriétaire 


THE WESTERN PAINT CO. LTD. 


Veuillez demander nos prix avant d'acheter vos peintures. vernis nulles 
blanc de plomb Nous faisons une spécialité de matériaux 
pour églises et maisons reilgieuses 


521, rue Hargrave — Tél.: WHitehall 3-7395 — Winnipeg 


Sr Docithé, S.N.J.M. 
Ça et la 

De passage chez M. et Mme 
Adonai Bernardin furent Mme 
| Bob Burns et ses enfants, dans 
iles familles Adonaï et Magloire 
Bernardin, M. et Mme Robert 
Badel, de Santa Monica, Cal. 

M. Léo Burke, de Redondo, 
Cal., est de passage dans sa fa-| 
| mille, 
| Les entrepreneurs Bernardin 
| travaillent à Waboden, Man. 
| Mme Alex. Dufresne est par- 
|tie en voyage à Edmonton. 
M. et Mme Léopold Bouvier, 
| de Lisieux, Sask.. sont de passa- 
|ge chez M. et Mme Léger Gi- 


Louis Colbe se sont rendus à 
Radville, Sask. 

M. et Mme Auguste Garand 
ont recu récemment la visite de 


pagnée de son époux, M. Platt, 


M. À. Garand, en taillant ses 
acacias, fit une malheureuse 


poignet; il doit maintenant 
| Prendre un repos forcé, le bras 
dans yn plâtre. 


MM. et Mmes Jos. et Léon 


|Théobaïd Martin et Louis Bou- 
let, de St-Boniface et de l'Al- 


FC et Mme Louis Bernardin se: accompagnés de leurs en- | 
sont heureux d'annoncer la — R. F. Eugène Boulet 
naissance d'une fille, O.MI, de Lebret, Sask. est 


venu visiter ses soeur et beau- 
frère, M. et Mme Théo. Boulet, 
ainsi que plusieurs autres pa- 
rents, 

Le R. F. Raymond Deschénes, 
O.MI, de Gravelbourg, Sask., 
en route vers St-Boniface, s'ar- 
rêtait dans cette localité en pas- 


Lorette 


Va-et-vient 
M. et Mme Floyd Turcotte et 
leur fils, Richard, de Wrenshall, 
Minnesota, étaient en promena- 
de à Lorette, où ils ont visité 


leur tante, Mme Joséphine Mar- | Sant. 

cotte, ainsi que leurs cousins et| Mme Anna Boulet, accompa- | 

pére gnée de plusieurs de ses en- 
fants, de St-Boniface, était en 


MM. Léo-Paul L 
Antonio Leclerc se sont instal- 
lés deux maisons sur des lots 


| près du village, 


arcoux et 
M promenade chez ses fils et brus, 


Boulet, 

M. et Mme Théo, Knook et 
leurs bébés, d'Oak Bluff, sont 
venus en fin de semaine chez 
M. et Mme E. Beaupré. 

La gent écolière est en va- 
cances après une année de durs 
labeurs pour élèves et maitres- 
ses, Ceux qui ont travaillé fer- 
me ont très bien réussi et mé- 
ritent certainement des félici- 
tations et. un repos salutaire. 

Il y a trois semaines, le di- 
manche au prône, M. le Curé 
était tout heureux d'offrir avec 
ses félicitations des prix en ar- 
gent, offerts par les Chevaliers 
de Colomb de Brandon, pour 


Mme Evélina Laurin est de 
retour d'un voyage en avion à 
Montréal, Elle a visité ses 
soeurs, la Rév. Sr Vallée, 
S.G.M., et Mme Leclerc, et ses 
neveux et nièces. Félicitations 
à Mme E. Laurin qui est âgée 
de 79 ans. 

Le R. P. Louis-de-Gonzague 
Magnan, O.M.I., et son frère, le 


de passage à Lorette le diman- 
che 25 juin, où le Père Magnan 
célébra la messe et donna un 
intéressant sermon sur ses mis- 
sions. 


0 


avec leurs voisins. Grace aux Coupératives de consom 


Covupératives furent sur pied — et il en sera ainsi aussi | 
tives existeront 


progressives. 


Aides à établir la sécurité pour 


’ . 
nous n'avions pas 


organisé nos 


COOPÉRATIVES 


ils auraient à le faire” 


La seule manière dont ils pouvaient se protéger était d'organiser des Coopératives 


Juste pour ce qu'ils achètent. Les choses allèrent de mieux en mieux dès que les 


Les jeunes consommateurs d'aujourd'hui heritent des bénéfices des cooperatives 
Mais ils ont aussi un devoir — celui de garder les cooperatives florissantes et 


une composition sur la voca- 
tion. Les prix furent gagnés par 


Marie Paradis qui se rendirent 
à la balustrade pour les rece- 
| voir. 

|  M.le maire Félix Fitzpatrick, 
| son épouse et ses enfants, Mar- 
lene et Berny, sont partis, le 
| dimanche 2 juillet, pour une 
excursion d'une couple de se- 
maines aux Etats-Unis. 


R. F, Magnan, OM, étaient 


| Jacques Maritain, 

grand prix de l'Académie 
! PARIS L'Académie fran- 
|çaise vient de décerner son 
Grand Prix de Littérature à 
Jacques Maritain, pour l'ensem- 
ble de son oeuvre. L'attribution 
de ce prix est habituellement 
considérée comme une invita- 
| tion au lauréat de poser sa can- 
|didature à l'un des fauteuils va- 
| cants. 

(| 


Les coopératives n'ont pas 
commencé parce que les 
consommateurs étaient 
désireux de brasser des 
affaires 


Les consommateurs ont été 
forcés de s'organiser afin 
de combattre 
l'exploitation. 


Ils ont pu constater qu'ils 
étaient passablement 

à la merci des autres 
lorsqu'ils achetaient des 
instruments aratoires 

du gaz et de l'huile. et 
cent autres nécessités. 


Souvent, ils savaient 
qu'on leur chargeait trop 
cher pour ce qu'ils 
achetaient. 


M. C.-Emile Couture, qui était 
agent général du Service des 
voyageurs, a été nommé di- 
|recteur adjoint de la promo- 
Ition des ventes voyageurs; M. 
C. D. J. Hamilton, qui était com- 
mis en chef à la section des con- 
grès, a été nommé surveillant 
ides voyages organisés, et M. 
{Kenneth H. LeClair est promu 
| de directeur adjoint de la section 
! des tarifs et billets au poste de 
|préposé à la technique de la 
vente. 

M. Couture, frère de M. Ro- 
Iland Couture, gérant du poste 
| CKSB, est né à St-Jean-Baptiste, 
| Man. Il est entré au service du 
Canadien National en 1937 à 
titre de surveillant des dépla- 
cements en masses à la division 


mation, ils paient un prix 


ongtemps que les Coopéra- 


leur petite-fille, Patsy, accom- | 
et de leurs bébés, de Winnipeg. | 


chute et se fractura un os du| 


| Boulet ont joui en fin de semai- | 
ne de la visite de MM. et Mmes | 


MM. et Mmes Arthur et Félicien | 


Mlles Dorothée Boulet et Rose- | 


La Broquerie, Son Exc. Mgr 
Maurice Baudoux conférait l’or- 
dination sacerdotale à M. l'abbé 
Jean-Louis Rocan, fils de M. et 


LA BROQUERIE — Le di-jelle fut exposée chez M. Jean 
manche 18 juin dans l'église de | Granger. 


Un grand nombre de parents 
et amis de la paroisse ou des 
centres environnants et plus 


particulièrement un groupe de 


| Mme Engelbert Rocan, de La! membres de la Légion de Marie 


Broquerie, Son Excellence était 
| assisté de MM. les abbés Gérard 


bé Léo Couture assistait le nou- 
| vel ordonné. M. l'abbé Georges 
Savoie était narrateur, Le chant 
était sous la direction de M. 
Marcien Ferland, tandis que M. 
l'abbé Jean-Louis Caron tou- 
chait l'orgue, x 

Après la cérémonie si impo- 
{sante de l'ordination, un ban- 
quet réunissait quelque 400 
personnes à l’auditorium de l'é- 
vole secondaire, sous la prési- 
dence de M. Gérard Desrosiers, 
cousin de M, l'abbé Rocan. Plu- 
sieurs discours furent pronon- 
cés et une bourse fut présentée 
au nouvel ordonné qui remercia 
en termes délicats. Il rendit 
gloire à Dieu, puis il remercia 
Son Excellence, ses parents, 
|amis et bienfaiteurs qui, d’une 
manière ou d'une autre, l'a- 
vaient aidé à atteindre son bel 
idéal, ‘Maintenant que vous 
m'avez conduit à cette belle 
vocation”, dit-il, ‘‘vous n'avez 
pas le droit de m'abandonner et 
vous devez continuer à me sou- 
tenir de vos prières et de vos 
sacrifices.” 

Reprenant un 
de son magnifique sermon sur 
la pêche miraculeuse, Son Ex- 
cellence affirma que ce n'était 
pas sans raison que le nouvel 
élu, placé à la direction du Pe- 
tit Séminaire, avait été choisi 
dans une paroisse où fleurit 
l'esprit de vocation sacerdotale 
et religieuse, Puisse le coeur 
des diocésains battre à l’unis- 
son du grand coeur de leur ar- 
chevêque qui aspire à remplir 
de prêtres non seulement la 
barque de son diocèse mais les 
barques immenses des territoi- 
res missionnaires, 


Le lendemain 19 juin avait 
lieu la première messe du nou- 
veau prêtre. Un éloquent ser- 
Ey de circonstance fut donné 
| 


par M. l'abbé Léo Couture. 
Parmi les personnes présentes 
aux cérémonies de l'ordination, 
{on remarquait la belle famille 
| de 13 enfants de M. et Mme En- 
gelbert Rocan, dont la Rév. Sr 
Geneviève Rocan, S.G.M. ve- 
nue de Chesterfield Inlet, T. 
N.-O., et M. et Mme Paul Rocan 
et leur petit garçon, de Hull, 
Ont., la grand-mère Legal-Pail- 
|lé, de St-Boniface, âgée de 80 
|ans, un vieil oncle, M. Marcel 
Barron, d'Oregon, et des tantes 
du nouveau prêtre, la Rév. Sr 
Thérèse Legal, S.G.M. de Li- 
sieux, Sask., et Mme Adrienne 
Pelletier, de Ste-Catherine, 
Ont., qui a tricoté une magnifi- 
que aube pour la circonstance, 

M. l'abbé Antoine Hacault re- 
présentait le Grand Séminaire. 
On remarquait encore MM. les 
abbés Poulin, de Lisieux, Sask., 
Robert Nadeau, d'Aubigny, Jo- 
seph Choiselat, de Woodridge, 
| Rodrigue Bouchard, de Lorette, 
{Fernand Desjardins et Ray- 
|mond Baudry, de St-Boniface; 
{les séminaristes Robert Cam- 
|peau, Georges Baudry, Lucien 


des confrères de classe, M. 
Claude Dumaine et son épouse, 
{MM. Gérard Gobeil et 
1 Gobin; la Rév. Sr Eulodie Va- 
chon, S.G.M., assistante provin- 
ciale, et plusieurs autres reli- 
gieuses, anciennes institutrices 
F l'ordonné et amies de la fa- 


mille, 

Après la première messe le 
19 juin, un diner de famille fut 
servi à l'hôtel de La Broquerie, 
par M. Jean Gauthier. 


Remerciements 
La famille Rocan remercie 
Îles Chevaliers de Colomb pour 
[Fate apportée à l'organisation 
du banquet. 


Funérailles 

| Le dimanche 4 juin est décé- 
idée subitement à St-Boniface 
{Mlle Marie-Anne Granger, âgée 
de 67 ans. La dépouille mor- 
telle fut transportée à La Bro- 
querie le mercredi 28 juin, où 


commentaire | 


Roy, frère Columba Memanus: | 


Aimé | 


les rôtros .., 


Juignes-vous et apportez rotre appui à... 


LA COOPÉRATIVE DE CONSOMMATION DE VOTRE LOCALITÉ 


de la colonisation et de l’agri-| 
culture, Plus tard, il est devenu | 
surintendant de la colonisation Bon voyage 
à Montréal, puis, en 1956, agent} Bon voyage à Mile Yolande 
général adjoint du trafic voya-|Saurette qui partait pour l'Euro- 
eur. Ses nouvelles fonctions | pe le 29 juin. Elle visitera l'An- 
consisteront surtout à mettre au | 
point des méthodes pour la sti-|naco, la France, la Suisse, la 
mulation des voyages touristi- | Hollande et l'Allemagne et sera 
|ques et organisés |de retour le 28 août. 


Aubigny 


} 


gleterre, l'Ecosse, l'Italie, le Mo- | 


de Holy Cross, accompagnés de 
leur aumônier, M. l'abbé Geor- 


Toupin et Paul Gagné. M. l'ab-| ges Savoie, ancien vicaire de 


La Broquerie, sont venus ren- 
dre un pieux hommage à la 
chère disparue. 

Le service funèbre fut célé- 
bré le jeudi 29 juin par M. l'ab- 
bé U, Lafond, curé, en l'église 
de La Broquerie, On remar- 
quait au choeur le R. F, Desro- 
siers, C.S.V., d'Otterburne, ami 
de la famille, ainsi que M. l’ab- 
bé Jean-Louis Rocan. La Rév. 
Sr Marie-de-la-Trinité, Chanoi- 
nesse des Cinq-Plaies, était aus- 
si présente au service funèbre, 
de même qu'un grand nombre 
de parents et amis de St-Boni- 
face, Lorette, La Broquerie, etc. 

Les porteurs étaient MM. 
Jacques, Martin, Lucien et Jo- 
seph Mireault et Louis et Jean 
Granger, tous neveux de la dé- 


funte, 
Née à La Broquerie où elle a 
toujours vécu, Mlle Granger 


laisse à tous le souvenir d'une 
chrétienne convaincue, au coeur 
aimant et à l'âme apostolique. 

La défunte laisse dans le 
deuil un frère, Louis-Joseph, 
six neveux et deux nièces. 


Remerciements 

La famille Granger remer- 
cie tous ceux qui lui ont témoi- 
gné de la sympathie à l’occa- 
sion du décès de Mlle Marie- 
Anne Granger. 

Çà et là 

Souhaits de meilleure santé à 
Mme Marc Brémaud qui a fait 
un séjour à l'hôpital de Ste- 
Anne, et à M. Victor Moiny ac- 
tuellement à l'hôpital général 
de St-Boniface, 

Le R, P., Gonzague Magnan, 
O.M.I,, ainsi que le R. F. E, Ma- 
gnan sont reconnaissants à la 
Société St-Jean-Baptiste et à 
tous leurs amis et bienfaiteurs 
pour ce qui a été fait en faveur 
de leurs missions du Basuto- 
land le jour de la St-Jean-Bap- 
tiste le 24 juin, à La Broquerie. 

Un rapport de cette belle cé- 
lébration est donné dans la pré- 
sente édition du journal. Merci 
à tous ceux qui ont contribué 
au succès de cette fête nationale 
des Canadiens français, 


Départ 


Le dimanche 2 juillet, Mlle 
Joséphine Choiselat partait 
pour un voyage de quelques se- 
maines au cours duquel elle se 
rendra saluer sa soeur, la Rév. 
Sr Jeanne Choiselat, S.G.M. 
missionnaire à Fort Smith, T. 
N.-0. Mlle Choiselat s'arrêtera 
à Calgary et à Edmonton; à son 


retour elle doit rejoindre son} 


frère, à Haywood, M. l'abbé 
Joseph Choiselat, nouveau curé 
de l'endroit et ancien curé de 
Woodridge. 


Naissance 


M. et Mme Laurent Dubé 


{sont heureux de faire part à 


leurs parents et amis de la nais- 
sance d'une fille née le 27 juin 


à l'hôpital général de St-Boni- | 


face, 
Baptème 

Le dimanche 2 juillet, 
l'abbé U, Lafond, curé, adminis- 
trait le baptême à M. Rémi 
Vanderweyde, de St-Vital. Le 
parrain et la marraine étaient 
M. et Mme Edouard Taillefer, 
de La Broquerie, oncle et tante 
du baptisé. M. Vanderweyde, 
qui au baptôme prit les noms de 
Joseph-Edouard, est une recrue 
de la Légion de Marie, Il vou- 
lut être baptisé dans cette pa- 
roisse en présence de la famille 


| de sa femme, née Marie-Thérè- 
|se Dupas. 


Deces 


M. Zenon Cyr, âgé de 89 ans, 
est décédé à l'hôpital général 
de St-Boniface le samedi 24 
juin. Autrefois de ppm 4 
tiste, il demeurait chez son fils, 
Joseph, depuis plusieurs années. 
Les funérailles de M. Cyr eu- 
rent lieu à St-Jean-Baptiste le 
mercredi 28 juin. Le salon fu- 


|néraire Desjardins avait charge 


des arrangements funèbres. 
Le défunt laisse dans le deuil 
quatre fils, Joseph, Edmond. 
Antonin et Louis; six filles, la 
Rév. Sr Joseph-Gaspard, des 
Petites Missionnaires de St-Jo- 
seph, Mmes A. Laroque, R 
Charlebois et S. Arnaud, de St- 
Boniface, et Mme A. Jodoin et 
Bernadette, de La Broquerie: 16 


|petits-enfants et six arrière-pe- 
‘tits-enfants, 


M. | 


l'actif, des parts, des dépôts, du 
nombre de membres et du total 
des prêts depuis leur fondation: 


St-Malo: $213,810; $98,609; 
$99,133; 649: $1,637,696. 
| Lorette: $234,069: S150,826; | 


|$34,464: 355; S668,409. 


St-Pierre: $239,261; $201,477; 


1$16,055; 515; $1,050,018. 


St-Boniface: $S566,839; $355.- 
305; $110,502; 1,625; $2,056,219. 

La Broquerie: $159,158; $87.- 
459; 528,921; 488; $1,233,085 

St-Joseph: $£96,912;: $58,601; 

13,957; 184; $285,525. 

St-Léon: $14,049; 87,172; S$5.- 
866; 144; $115,661. 

Ste - Anne - des-Chênes: $268,- 


239; S116,846; S$109,066; 554; 
$921,320. 
Ste-Elisabeth: $19,440; ®15,- 


036; $1,874; 62; $120,121. 

N.- D. - de:Lourdes: $592,994; 
$147,845; $417,477; 641; $896,- 
691. 


Fisher Branch 


Va-et-vient 

Au cours de la fin de semaine 
du ler juillet, Fisher Branch 
recevait plusieurs visiteurs: M. 
et Mme Léo Lagacé, de St-A- 
dolphe, chez les familles Meil- 
leur; M. et Mme Tony Bou- 
chard, de Letellier, chez Mme 
A. Schmidt: M. et Mme Vincent 
Mondoux, de Fort Garry, chez 
Mme V, Meilleur, M. et Mme 
Wilbrod Meilleur, de St-Vital, 
chez Mme O. Meilleur; M. et 
Mme Prosper Dandeneau, de 
Winnipeg, chez MM. Léo et Gé- 
rard Dandeneau; MM, et Mmes 
Bert Meilleur, de Detroit, Mich,. 
et Neil Vanderstein, de Winni- 
peg, chez M. et Mme John Van- 
derstein, père; M. Antonin Pla- 
mondon, de St-Jean-Baptiste, 
chez Mme Achille Pelletier; 
Miles Lorraine Hudon et Mar- 
jolaine Guay, chez leur père et 
cousin, M. Joseph Hudon. 


1436; 533,072; 256; $523,626 
Letellier: $117,170; $79,537; 
1$33,815; 216; $379,793 
Otterburne: $76,873; 542,929: 
$29,358; 169; $326,916. 
Fisher Branch: $6,422; $3,885; 
$484; 147, $66,072. 


St-Lazare: $45,601; $31,384 
1 $7,265; 167; $251,462 
St-Emile (St-Vital): $5,789; 


$5,415; $17; 95; $23,934. 
Transcona: $575,288: $463,550: 
$809; 1,451; $2,455,067, 
La Salle: $85,106; $54,303,; 
$11,427; 180; $185,891. 
Bruxelles: $14,356; $9,600; $4.- 
553; 83; $26,800. 
| Pine Falls: $107,526; $84,200; 
1$1,760; 282; $319,945. 
| St-Claude: $371,058: $285,107; 
|$70,394; 485; $507,667. 
Sacré-Coeur (Winnipeg): $20.- 
629; 319,850; $195; 191: $41,408 
Ste-Geneviève: 58,677; $6,973; 
$1,403; 136; $22,700. 
Précieux-Sang (St-Boniface): 
$41,911; $27,053; $5,005; 186; 
$59,871. 
Ste-Famille (St-Boniface); $6.- 
046; $4,474; $—: 70; $8,694. 
Ste - Marie (St-Vital): S$890; 
$878; $—; 25; 5585, 


La Cie PARENT Ltée 


COURTIERS 


118 - 120, édifice Grain Exchange 
Winnipeg, Man. 
Téléphone: WhHitehall 2-6634 


Dr Steven Sonya 


VETERINAIRE 


305, avenue Reimer 
Steinbach, Manitoba 


Téléphone: DAvis 6-3321 


"ACHETEZ CHEZ VOTRE PHARMACIEN" 


* Prescript 


ions 


e Vitamines 


Articles de toilette 
* Cartes de souhaits 
« Service de films 


PHARMACIE ST-PIERRE 


René Mulaire, pharmacien 


MIEL PUR 


J-N. MULAIRE 


La Broquerie, Man. 


Il sera bientôt le temps de renouveler votre provision 


de miel pour l'année 


Gens de La Broquerie et 


Mulaire on vous attendra, n'importe quel jour du mois 


d'août. 


Clientèle de St-Boniface et Winnipeg, tout spécialement 


‘’La Procure Générale des 
commande des maintenant 


que vous désirez et pour économiser. 


COMMANDITAIRES 


Toxi — Arthur Bolcaen 


Epicerie, confiserie, assurance — Arthur Boily 
Transtert — Gérard Tétroult 


Tél.: HA 4-5245 


des environs, chez Jean-M,.' 


Institutions’, placez votre 
pour obtenir exactement ce 


Moulin à fourrage —— Narcisse Fournier, prés, 

Miel — Jean-Marie Mulaire 

Agent North Star — Albert Vielfaure 

Boulangerie — Gérord Freynet 

Caisse Populaire — Fernand Balcoen, prés. 
Coopérative de Consommation — Albert Laramée, prés, 
Gorage — Victor Gamache 


LA LIBERTE ET LE PATRIOTE 


St-Bonifoce, le 7 juillet 196! 
Mme A. Mongrain | sdeiore 250 personnes fêtent le jubilé d'or A ee RE 2 | 


\ l'hénital de Ste-Rose-du-l Le arte ee er de M. et Mme E. Reboul à Brandon 
|lier) célébraient, pa- | DON — \ jtati 

a € [re ve En 2 en dernier, miée 250 d=. Honorable John RS | 

lieutenan 


Poge 7 


si que de nombreux neveux et 


Ça et la 
nièces venus de W ‘St 


Mme Ernest St-Onge, de St- 
Boniface, est en promenade pour 
quelques semaines chez sa fille, 


| Aubigny 
Examen de catéchisme 

läe année: Mar Delor- 

|me, 85; Eveline Palud, 74. Mme O. Clément. 

1le année: Irène Delorme, 88;! M. et Mme Noël Robert vien- 


Anita St-Jacques, 80: Yvette nent de s'acheter une propriété 
Saurette, 77; Yvette Vermette,|à Aubigny pour en faire leur 


Laurier 


aria - hard 
STE-AMELIE — C'ent avec re- Ste-Amélie, et plusieurs petits- | Mariage Smith-Bouc 


Errick W 


ret qu'on apprend le décés de | enfants, | 
me Aurore Mongrain, survenu} ŒEtaient présents aux funé. |j 
le mardi 13 juin à l'hôpital de irailles, tous les enfants avec 
Ste-Hose-du-Lac. Elle était âgée leurs maris ou épouses, € . 
de 58 ans ité Thérèse (Mme A. Labelle), 

Les funérailles eurent lieu le|qui ne put venir à cause d 
vendredi 16 juin à 10 h. 30 am. | maladie dans sa famille: des pa- 
en l'église de Ste-Amélie, M |rents de Ste-Rose; M. Albert |j.ur formulent voeux 
l'abbé Charles Vachon, curé, of- |Mongrain, un neveu du collège | 4e longue vie et 
ficiait La dépouille mortelle ide Gravelbourg: M. et Mme} 
fut portée par six gendres de|Bert Landry ct Mme S lvia | 
la défunte, MM. Noël L'Heu-|Landry, de Winnipeg: 
reux et Jean Roche, de Ste-Ro- Mme LE. Soucy, de Dryden, 
se, Jos, Chaput et Antoine Des. |Ont: M. et Mme Andy Moris- | 
jardins, de Laurier, Frank Le. |seau et leur famille et Mme Vi- 
comte, de Red Lake, Ont. et|taline Landry, de Pine River, |à 12 
F. Gofflot, de Le Pas |Man.: M. Charles Berthelette, | 


[a » Mme W. Mongrain de Winnipeg. | 
2 Der : + M à :25e anniversaire de mariage de 


était Dame de Ste-Anne, Mme | 
Eglantine Callewaert, de Ste-| Par la voie de La Liberte | 
le Patriote, les familles Landry tal 


2 


Rose, Mmes Gladys Coss, Gé-| , 4 
rard Verhaeghe et Aurore Pi-|et Mongrain désirent exprimer 
nette portaient les rubans. ileur vive reconnaissance à tou- 

La maison funéraire Pineaultes les personnes qui leur ont 
avait cherge des funérailles.  |témo de la sympathie, soit s là | 

Mme Mongrain, ayant épousé | par offrandes de messes, fleurs, M ee R Lavallée | 
d'abord M. Agenor Landry, de- |bouquets spirituels ou prières . et Mme Hoger | 


date précise étant le 17 du 
me mois. 


A] 


pis 


É 
$ 
8 
5 
$ 


d'or et de crystal, avec gâteau 


PAT RS 
] e 
W Dinsdale, MP, mi- 


Re. 


par le to- 
e durant À A4 get 
Pan qu ainsi qu'une bourse d'ar- 
ent. : 
? Outre les personnes déjà 


oh gr eng hu sn l'assemblée les beaux-frères et 


du Manitoba, - de | 
Roblin, 


nistre des Affaires du Nord et | 


mentionnées on remarquait dans | 


|75; Kenneth Robert, 69; Hubert | demeure permanente 
| 


Le samedi ler juillet, en l’é-|Berthelette, 60. Déci 
|glise paroissiale, fut célébré le] 10e année: Madeleine Ritchot, | Pr 

| mariage de Mlle Florence Bou: |96; Solange Touchette, 89; Mo-| La mort accidentelle de la pe- 
chard à M. Gerald Smith, tous |nique Clément, 89: Elaine Sau-!tite Slock, âgée de 2 ans et 
| deux de la paroisse. |rette, 80: Louis Palud, 76: Lau. | demi, est survenue le samedi 24 
| La mariée fit son entrée au | À | 


rette Guillou, 75: Louis Berthe. | juin à sa demeure. Les funérail- 

bras de son père, M. Lucien | lette, 68; Gisèle Robert, 65; Geé- | les eurent lieu dans l'église d'Au- 

Bouchard. irald Guillou, 59: M-Ange Le-|bigny le mardi 27 juin et l'inhu- 
MM. James MecNern, Gilbert |texier, 52. : mation se fit au cimetière de 

Jeannotte et Neil Smith et] 8e année: Lise Vermette, 95: | Morris. 

. Lorraine Smith, Yvonne | Esther Roy, 91: Lorraine Delor-|! M. et Mme Fred Slock dési- 


Bouchard et Juliette Maguet é- | me, 80; René Clément, 80; Doris|rent remercier tous ceux qui 
taient garçons et filles d’hon- |Saurette, 77; Denis Richard, 75; | leur ont témoigné de la sympa- 
neur. M. Rémi Bouchard tou-|Lucille Vermette, 73; Christiane |thie à l'occasion du décès de 
chait l'orgue, et M. André For-|Combot, 70; Yvette Caron, 58. [leur fillette. 
oo chanta des cantiques ap-| 7e année: Monique Robert, 77: 
Propriés. Fa: Jean Chartier, 71; Raymond Clé- 
Près de 150 invités assistè-| ment, 66: Denise Ritchot, 
rent à la réception qui eut lieu | Henriette Combot, 50. 
en la salle du village, où un 
grand nombre de parents et|Maurice Saurette, 70: Gilles Hé. | 
amis vinrent offrir leurs meil-|bert, 67: Denis Chartier, 65: 
leurs voeux aux nouveaux ma-|Louis Ritchot, 64: Paul Berthe. 
| riés. . |lette, 61; Henriette Chabot, 52; 
. M. et Mme Gerald Smith ré- Aurèle Godard, 50: Aurèle Ro- | 
sideront à Toronto. bert, 50. - 
| Çà et là 


J.-A. LEMOINE 


STE-AGATHE MANITOBA 


Vente de machines aratoires 


50; 
6e année: Pierre Palud, 83; 


et de camions neufs où usagés 


5e année: Rachelle Hébert, 74; 


; | { ” : lud), qui s'épousèrent 
dinmt veuve en 1944 et convola | par des visites auprès de la dé- | (née Pal 

secondes noces avec M. W.|funte, et pour l'aide rendue et|le samedi 3 er Aubigny, si « 
Mongrain et demeura à Maki-|l'assistance aux funéraïlles. Un|de retour après un voyage 


belles-soeurs des jubilaires ain-| Le pique-nique annuel eut | Lionel Saurette, 73: Béatrice Ca- 


anniversaire et gerbes d'oeillets ; , _ 
lieu le dimanche 25 juin et fut|ron, 64; Claude Lévesque, 60; 


au centre, prenaient place les! 
jubilaires, Mme Wilfrid Adam | 


nak. 

La défunte laisse dans le 
deuil son mari, M. Wüällie Mon- 
grain, de Makinak: sept filles, 
Grace (Mme N. L'Heureux), 
Odélia 
Monique 
de Laurier, Thérèse 
Adrien Labelle), de Hudson, 
Ont. Eva (Mme Jean Roche), 


(Mme Jos, Chaput), 


de Ste-Rose, Lorette (Mme F.|beucklaere se rendirent à St-|prouvée par 


Lecomte), de Red Lake, Ont. 
et Lurille (Mme F. Gofflot), de 
Le Pas: trois fils, Raymond, Re- 
né et Alva, de Ste-Amélie; qua- 
tre soeurs, Angélique (Mme W. 
Roy), de Rosthern, Sask., Clé- 
mence (Mme Art. Lavoie), de 
Spiritwood, Sask., Hélène 
(Mme J. Charlefour) et Lina 
(Mme Gross), de Léoville, 
Sask.: trois frères, Noël, de 
Léoville, Edouard et Ludger, de 


St-Lazare 


Tournoi de balle molle 

Le dimanche 25 juin avait 
lieu un tournoi de balle molle 
sur le terrain de jeu du Fort 
EMice, Huit équipes prenaient 
part à ce tournoi. à 

Les gagnants de la première 
série Eten Russell, Reeder, 
Raven Lake et Welwyn. 

Dans les joutes semi-finales, 
Russell remporta la victoire 
contre Raven Lake et Reeder 
sortit vainqueur contre Wel- 
wWyn. 

La partie finale entre Russell 
et Reeder fut gagnée par l'é- 
quipe de Reeder. 

Malgré les activités sportives 
des pe: voisins, on remar- 
quait tout de même une bonne 
assistance. 

L'Association Athlétique an- 
nonce que c'est le dernier tour- 
noi avant la grande journée 
sportive annuelle qui aura lieu 


. cette année le dimanche 6 août. 


+ Situation critique 

Le manque de pluie, ainsi 
que la chaude température ont 
créé une situation critique non 
seulement pour les fermiers 
mais aussi pour tous les gens 
du village, car la réserve d'eau 
fournie par l'aqueduc ne suffit 
plus au Éosoin e la population. 
Il est donc nécessaire de trans- 
porter l'eau par camion en at- 
tendant la nouvelle conduite 
d'eau qui est en voie de construc- 
tion. Nous espérons que les ef- 
forts des autorités du village, 
ainsi que de M. Théodore Dupont 
ne seront pas sans fruits et que 
bientôt la réserve: ne causera 
plus d'inquiétude. 

Les autorités du village font 
encore appel à la population de 
continuer à coopérer en ména- 
geant l'eau jusqu'à avis con- 
traire, 

Congres annuel 


Le congrès annuel des muni- ! 


cipalités du nord-ouest du Ma- 
nitoba eut lieu à l’aréna du vil- 
lage le mercredi 21 juin. 
L'assistance des congressistes, 
cette année, établit un nouveau 
record et les responsables de 


l'organisation de ce congrès se | 
disent très satisfaits de toutes | 


les activités de la journée. 

Le but principale était de 
trouver les meilleurs moyens 
au bon fonctionnement des mu- 
nicipalités, 

Vers 4 h. 30 p.m,, les délé- 
gués furent invités à une tour- 
née du Fort Ellice, sous la di- 
rection de l'exécutif de l'Asso- 
ciation Athlétique et des auto- 
rités du village, 

Parmi les visiteurs 
vaient l'honorable ministre de 
la santé, M. Johnston, et M. Ro- 


bert Smellie, membre à la lé- 
£islature manitobaine, 

Le tout se termina par un 
grand banquet servi par M 


Robert Chartier et ses aides. 

Le souper fut suivi d'un pro- 
gramme varié préparé par un 
groupe de l'Association Athléti- 
que et d'une conférence présen- 
tée par M. Johnston. 

En somme, ce fut une jour- 
née bien remplie et St-Lazare 
est fier d'avoir été l'hôte pour 
cette rencontre 


(Mme A. Desjardins), | 
(Mme | 


Imerci également aux docteurs, 
|aux religieuses et aux gardes- 
malades de l'hôpital, ainsi 
qu'un grand merci aux chantres 
à la messe des funérailles 


| Ça et la 


MM. et Mmes Arthur Beheyt, 
[Georges Verhaeghe, Larus Fin- 
iney, Gustave et Gérard De- 


Boniface pour assister au ban- 


em des Belges pendant la fin | 


e semaine du 24 juin. 

Mme L. L'Heureux, de Pria- 
ce-George, C.-B., accompagnait 
M. et Mme Albert Roberge et 
leurs sept enfants, qui venaient 
d'Halifax, N.-E, pour passer 
quelques jours chez le fils 
et bru, frère et Delle-sŒur et 
leur famille, Ils se rendrorit en- 
suite à Victoria, C.-B., où ils de- 
meureront maintenant. 

Félicitations à M. et Mme 
Henri Lagarde, (née Marie- 
Agnès Peeters) à la naissance 
d'une petite fille à l'hôpital gé- 
néral de St-Boniface, le 20 juin 


M. et Mme Gustave Verhae. | 
ghe se rendirent à St-Charles, | 
vendredi dernier, pour y cher-| 


cher leur fille, Germaine, étu- 
diante au couvent. 

M. ét Mme Julien Vanden- 
bosch et leur fils, Terry, et M. 
et Mme Adélard Verhaeghe et 
leur fillette, Darlene, accompa- 
gnées de M. Jos. Grandbois, al- 
lèrent à Elie rendre visite à 
Mme E. Gervais, Ce fut une bel- 
le réunion de famille, où les 
cinq générations se rencontrè- 
rent. 

M. et Mme Julien Vanden- 
bosch se rendirent à St-Bonifa- 
ce durant la fin de semaine 
pour le banquet des Belges. 

Thé de la L.F,C, 

"La Ligue Féminine Catholi- 
que de la paroisse servit un thé 
le jeudi soir 22 juin, auquel as- 
sistèrent 18 membres et une 
visiteuse, La réunion commença 
par la prière récitée par le di- 
recteur, M. l'abbé Charles Va- 
chon, curé. Mme C. Archam- 
bault, présidente, souhaita la 
bienvenue aux membres. Mme 
Berthe Denis présida l'assem- 
blée, Mme H. Vandepoele, se- 
crétaire, fit la lecture du rap- 
port annuel, Le cantique ‘Our 
Lady of Good Council” fut en- 
tonné par Mme Agnès Vanden- 
bosch, accompagnée par Mme 
Arthur Desjardins au piano. 

Ensuite vint la partie cons- 
tructive; comme Mme C. aAr- 
chambault, présidente, s'est ren- 
due au congrès à Stonewall, 
elle donna son rapport qui fut 
très intéressant, Grand merci à 
la présidente pour un si bon 
compte rendu de ces réunions. 
| Dommage que d'autres dames 
n'aint pu y assister. 

M. le Curé fut ensuite invité 
à dire quelques paroles d'en- 
couragement. Mme la présiden- 
te le remercia et demanda sa 
bénédiction. Ensuite on récita 
les prières qui clôturèrent cette 
| réunion, 

Un thé et le goûter furent 
servis par les comités suivants: 
Mme E. Verhaeghe, du comité 
d'éducation; Mme S. Vanden- 
bosch, du comité de recrute- 
|ment, et Mme 5. Desjardins, du 
comité spirituel. Les trois comi- 
ités s'occupèrent ensemble des 
| décorations. Ce thé qui devait 
lavoir lieu le 28 mai, dut être 
[remis au 22 juin à cause de 
| l'absence du directeur. 
| C'est avec fierté que l'on 


se trou-|constate que l'école St-Vincent | 
ga- | 


ide Paul était parmi les 
|gnants du concours de compo- 
|sition. Le dimanche 25 juin, 
|après la messe, trois Chevaliers 
de Colomb, au nom des autres 
|Chevaliers,  distribuaient les 
[prix aux suivants: ler prix, à 
{ Arthur Gagnon de la 8e année, 
$25.00 et un beau missel Quo- 
tidien St-Joseph, et un 2e prix 
de $5.00 à Mlle Lorraine Lañ- 
dry de la 8e année. 

Emile Verhaeghe avait aussi 
|été gagnant du 2e prix à l’école 
[secondaire de Ste-Rose. Félici- 
tations les jeunes et continuez! 


RÉALISME 


sement de crédit q 


Canada français. 


Il ne suffit pas d'économiser 1! importe de 
placer ses épargnes dans un grand établis- 


ment agricole, industriel et commercial du 


Banque Canadienne Nationale 


QUATRE SUCCURSALES AU MANITOBA: 
| St-Bonitoce — $t-Jean-Baptiste — St-Pierre — Winnipeg 


ui favorise le développe: 


noces à Banff, Alta. ; 

Le mardi 20 juin eurent lieu, 
en l'église paroissiale, les funé- | 
|railles de Mme Richard Lapoin- | 
te (Maria Courchaine), de la pa- | 
|roisse du Précieux-Sang de St-| 
Boniface, mais autrefois de La | 
| Salle. L'inhumation se fit au ci- | 
|metière local. | 
| Mme Elphège Lavallée fut é-| 
le récent décès de | 
{son frère, M. Félix Comeau, de 
| Port Arthur, Ont. M, et Mme E. 
Lavallée se rendirent à cet en- 
droit afin d'assister aux funé- 
railles. 3 

Après un bref séjour à Fan- 
nystelle, chez ses frère et belle- 
soeur, M. et Mme Pierre Daoust, 
Mme Raphaël Lanoie dut de 
nouveau être conduite à l'hôpital 
Général de St-Boniface où, à la 
{suite d'une deuxième interven- 
tion chirurgicale, son état de| 
|santé s'est sensiblement amé- 
lioré. 


Ste- Amélie 
Félicitations 

Félicitations à M. et Mme 
Raymond Landry (née Denise | 
Thibodeau), à l'occasion de la | 
naissance d'un fils le ler juillet 
à l'hôpital de Ste-Rose: à M. et 
Mme Denis Godard (née José. | 
hine Peeters) à l’occasion de | 
a naissance d'une fille le 25] 
juin, à l'hôpital général de St- | 
Boniface: et à M. et Mme Bob 
Crabbe (née Yvette Denis), de 
Neepawa, à l'occasion de la 
naissance d'un fils le 28 juin. 

Condoléances 

Sincères condoléances à M. et 
Mme H. Lagarde, de St-Boni- 
face, qui sont en deuil de leur 
fillette, 


| 


Çà et là 

Mme Gladys Coss est allée 
rendre visite à des amis et pa- 
rents à Laurier, la semaine der- 
nière, 

Mlle Solange Corbel est al- 
lée visiter des parents et amis 
à Winnipeg, durant la semaine 
dernière. 

MM. Marcel et Norman Ri- 
vard, accompagnés de M. H, 
Reese, de St-Eustache, vinrent 
Ichercher Mlle Stella Rivard, 
qui enseignait à l'école Lecoq. 
| M. et Mme Noël Rivard é- 
{taient à visiter M. et Mme S. 
[Ramsay à St-Boniface, durant 
la fin de scmaine du 23 juin. 

M. l'abbé C. Vachon, curé, é- 
tait absent durant la semaine 
du 26 juin, alors qu’il prenait 
part à une retraite à St-Nor- 


bert. 
M. Gendron et 


M. et Mme 
ie petit, de St-Boniface, é- 


taient en visite chez M. et Mme 
F. Pinette, durant la dernière 
fin de semaine, ls retournèrent 
| dimanche avec la petite Carole, 
qui avait passé deux semaines 
avec ses grands-parents, Mile 
Lorraine Pinette se rendait 
avec eux à Winnipeg, où elle 
suivra des cours à l'Université 
de Manitoba. 

M. et Mme Lévi Grandbois et 
leur famille et M. Amédée Pi. 
nette se rendaient à Waterhen 
le dimanche 25 juin, pour visi- 
ter M. et Mme Tony Leperre. 

Mlle Lilianne Pinette, qui é- 
tait au couvent de St-Charles, 
est revenue chez elle pour les 
vacances d'été. 

MM. E. et Adélard Denis et 
{Jérôme Verhaeghe, accompa- 
| de M. Ken Gilbridge, ve- | 
naient de Flin Flon avec M, 
Tom Crabbe, pour la dernière | 
fin de semaine. 

M. Guy Ramsay, de la Sas- 
katchewan, passa la dernière | 
fin de semaine avec ses parents | 
et amis. | 

M. et Mme C. Berthelette et | 
leur fillette, de Winnipeg, é- | 
taient en visite chez M. et Mme | 
E. Soucy, là semaine dernière. 

M. Elsime Soucy est allé à 
Churchill, Man. où il a un em- | 
ploi. M. Aimé Corbel est de re. | 
tour de Churchill et devra se 
lrendre en Saskatchewan pour 
du travail. 

Le dimanche après-midi 2 
juillet, Mme Gladys Coss eut la 
| visite de M. et Mme Laurent 
| Coss et leurs enfants, de Win- 
| nipeg, êt M. et Mme P. Coss, de | 
Laurier, Man. | 

Etaient en visite chez M. et | 
Mme L. Archambault durant la 
| dernière fin de semaine: leurs 
| fils, Gérald, de Foxwarren, et | 
| Alfred, de Winnipeg, accompa- 
| gné d'une amie, Mlle Lorraine 
| Pilotte, de Transcona, Man. 

Les recettes du pique-nique 
annuel à Stc-Amélie s'élevèrent 
à S704.00. Merci encore à tous! 

Grand merci aux religieuses | 
qui ont enseigné à l'école du 
| village durant l'année = nt 


Dimanche dernier, après la 
messe, quatre dames de ja Li-| 
|gue Féminine Catholique de 
Ste-Amélie  présentèrent une | 
plaquette de saint Joseph et de | 
la sainte Vierge aux quatre élé- 
ves qui se méritèrent les plus 
hauts résultats à l'examen de 
catéchisme à la fin de l'année: | 
| Linda Denys, de l'école Ste-A- | 
mélie rurale, Stella Grandbois | 
let Ernest Gagnon, de l'école | 
|St-Vincent-de-Paul, et Léonard 


1Casavant, de l'école Lecoq. | 


Ste-Agathe 


Bonnes et reposantes vacan- 
ces à M. l'abbé A. Couture, cu- 
ré. Bienvenue au R. P. J.-P 
Aubry, O.M.I., qui le remplace, 

M. Denis Dumesnil, son père, 
|sa mère et sa nièce, Patricia, 
sont revenus, le samedi ler 


M. Odil Dupas, Mmes Eva Cam- | 
u, de St-Norbert, et Jack 
wley, de Brandon, sceurs de 

Mme Reboul, Mme Léon Four- 

res, soeur de M. Reboul, de Po- 

nemah Beach, les: fils et filles 
des jubilaires, Jean, d'Acme, 

Alta, Léo et Rolland, Mme J. 

Mansoff, de Brandon, Mme Ar- 


mand Bretecher (Aline), de | juillet, de leur visite à Assini- 
Toutes Aides, Mme William |boia, Gravelbourg, Lac Pelle. 
Sologuk (Léa), de Sudbury. |tier, Sask., et St-Lazare, Man. 


Ont. Huit petits-enfants accom- 
pagnaient leurs parents et se 
trouvaient dans la salle. 


M. et Mme Julien Brémaud 
ont été des plus heureux d'ac- 
cueillir leur petite fille le ven- 

Un orchestre local fournit | dredi 3 juin. Elle est leur 10e 
la musique pour la danse de lalenfant précédée par neuf frè- 
la soirée, Des messages de fé-!res. 


| un succès. Plus de 300 convives Paulette Berthelette, 58; Lorrai- 
|prirent part au souper sous laine Berthelette, 55; Guy Char- 
direction de Mmes Louis Sa-/|tier, 54; Ronald Berthelette, 54: 
| quet et Raymond Von Hum [Ras Ritchot, 50. 
beck. | 4e année: Yvette Clément, 96; 
Le club de balle-au-camp de Diane Delorme, 90; Arthur Rit- 
Eden sortit vainqueur, et les!chot, 81; Adèle Verrier, 79; Ma- 
{jeunes filles de Laurier rem-|rie Chartier, 73; Pauline Ver- 
portèrent la victoire finale à la mette, 73; Gisèle Clément, 68; 
balle molle, Bryan Roy, 66; Denis Clément, 
Les élèves de M. Rémi Bou-|62; Yvette Lévesque, 50; André 
chard donnèrent, le vendredi 21 |Ritchot, 50. 
juin, un récital de musique qui] 3e année: Marcel Chartier, 92; 
fut bien goûté de l'auditoire. | Léone Chartier, 90; Bernard Ro- 
| , M. et Mme Eugène Gingras!bert, 90: Fernand Ritchot, 90: | 
sont revenus d'un voyage de | Hélène Palud, 80; Betty Slobo- | 
trois semaines dans plusieurs |zian, 78; Lionel Robert, 76; Clau- | 
endroits de l'Ontario, du Qué. dette Robert, 68: Yvonne Ver-| 
bec et des Etats-Unis. mette, 54. ! 


G. ST-ONGE 


| 
| Entrepôt frigoritique 
Service d'entreposage 
| Viandes fraiches — Légumes frais 
Epicerie “Clover Farm” 
BUREAU DE POSTE 
Téléphone: 6 — Ste-Agathe, Man, 


Téléphone: 2! Téléphone: 21 


N. GARRETT GARAGE 


où l'on répare toutes les sortes 
d'automobiles et camions 


BATTERIES — PNEUS 
3te-Agothe, Man. 


| 
| 
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MOLSON'S FORT 


LINE COMPAGNIE CANADIENNE 


Deux pionniers 
canadiens s'unissent 


175e anniversaire 


= 


..... La Brasserie 
de Fort Garry, Ltée, 
devient partie de la 
tradition Molson 


Molson's Fort Garry Brewery Limited: Tel est le nouveau nom 
de la compagriie qui, développée comme industrie du Manitoba 
sous la direction de la famille Hoeschen, a progressé parallèle- 
ment avec le Manitoba. 


En 1786, une autre tradition de brasserie a commencé lorsque 
John Molson établit une brasserie à Montréal. Durant les der- 


nières 175 années, le nom ‘’Molson'’ est devenu synonyme 
d'industrie de brassage de bière canadienne. 


Ces brasseries historiques 5e sont maintenant associées. Il 
est particulièrement à propos que ce lien final de l'Ouest à 
l'expansion canadienne de la compagnie soit célébré durant 
la 175e année de Molson. 


Comme client important des fermiers canadiens — spéciale- 
ment des cultivateurs d'orge — et comme employé majeur des 
travailleurs canadiens, Molson a toujours cherché à faire des 
contributions considérables à l'économie des milieux qu'elle 
sert. 


Molson's Fort Garry Brewery Limited va continuer d'offrir 
à cette province ses produits traditionnels; en même temps, 
elle distribuera les marques nationales de Molson, à travers 
le Manitoba. 


GARRY BREWERY LIMITED 


Angle des rues NOTRE-DAME et FURBY, WINNIPEG 


PR, 


Double féète pour les religieuses 
de N.-D. des Missions, à St-Joseph 


des 
tenaire 


nert 


e 


de 


cexec 


c 


Drapela 
Ovhla 


Robert 

Georges 
Boniface 
représentaient 
de Notre-Dame des Missions 


Re: Jean-d'Avha 


de 


marre 
eu 
d'école 
reux, Ernest Grégoire et Gérard 
Létourneau 
l'ARE TEL 
monies 


simtance 


Dieu 
fertes 
Catholique 
moyenne 
gagnées 
Georges Paquette 

Les prix de catéchisme 
décernes comme suit 
Michel 
Claude 
Gisèle 
Paul 
Lamoureux, 
te 
lere 
année 
Adrienne 
Suzanne 


Lebleu, 
quette, 
neau 
Des remerciements furent 
religieuses et 
maitresses laïques pour leur en- 
leur dévouement 
envers les élèves, Le program: | 
s, le club social dis- 
rafraichissements à 


dressée 
seignement 


me 
tribua 
tous les écoliers, 


sont présentement au Camp d'é 
té à la plage Albert (du ler au 
Félicitations 
depuis le mois | 


ñ 
Lamoureux qui, 
de 
troupe 
Les 
vendredi 

Perron est 


réunissaient dans la salle de l'é 
cole., Après la prière 
re 
aspirante 
avant 
requises 
ronde des 
roisse 


race 
senta 


ron 


diction 


Le dunanche 
les paroimiens de St 
que plusieurs 
des paroistes envi 


religieuses de Notre-Dame 
Missions qui fétaient le cen 
fondation de leur 
nauté et la jubilé d'or de 
sur arrivée à St-Joseph 
î journée débuta 

, Chantée par 


donna aussi 
sermon de circonstance, MM 


ean-Baptiste 


respectivement 

l'habile direction 
svoboda, curé 
belle messe à que 


un programme 

préparé par les institutri- 
Mme Gérard Duval et Me 
re déroula à 


Mme E. Brunet 


les abbés FE 
de Letellier, Victor J 
Pembins, D.-N 


de Mariapolis 


Jean-Baptiste 


Damphousse 


congrégation 


Transcona 


Vin d'annee scolaire 

les enfants 
l'ecole paroissiale recevaient 
romotion des 
l'abbé H. Perron 
commissaires 


Létourneau 


bourse fui offerte par les 
Chevaliers de Colomb pour as- 
Parlement des Eco- 
rs, Kagnée par Jeannette Le- 
bourses furent 
Ligue Féminine 
pour la plus haute 


Létourneau, 


d'excellence: 
Albert Te 2e | 
Denise Ragot, 


Thérèse Pa- 
, Linda Marti- 


Le mercredi soir 


Jeannettes de la pa 


de Si Boni. 


( atholiques 

l'abbé H, Per 
donna sa béné 
demonstratior 
les guides as 

Lamoureux 
on procéda à la dis 
prix de fin d'an 
Eveline 
et Claudette 
Mois de Marie 


grand nom 
Lamoureux 
d'encouragement 


Eveline Paquette et Loui 


lieu du 9 au 


et à ses Assistantes 


Prince-Albert 


Ste-Reine et M -Ste-Louise dE 
he, les Rév, Meres M -St-Fortu 
nat et M.-St-Cyril, du couvent 
St-Fdouerd de Winnipeg, la 
Rév, Mère M-St-Henri et les 
Rés Srs M -St-Gabrieli-Lale 


ment et M .-Ste-Emilia, de Le-| 


tellier. Les Rév. Srs Henri « 
Jean-de-l Eucharistie, MO. Sar- 
rasin et Lavallée, S.G.M., de St 
Norbert, Hélène-Louise et Loui 
se-Henriette, SSNNJM., de St 
Jean-Baptiste, se joignirent à la 
fête 

M. Robert Dionne agissant 
comme maitre de cérémonies. fl 
présenta les orateurs qui tour 
à tour offrirent leurs félicita- 
lions aux jubtlaires 

L'adresse fut lue par Renaild 
Parent et composée par le R. F 
Laurent Fillion, C.S.V, L'ora- 
teur traca briévement les dé 
buts de la congrégation en 1861 
Il montra ensuite combien la 
communauté avait fait de pro- 
gres 

La communauté répand au- 
jourd'hui les bienfaits de l'édu- 
cation et de la charité dans on 
16 pays, dont plusieurs sont en- 
core à l'état de mission comme 
les Indes, le Pakistan et le Viet- 
ne 

“En 1909, un groupe de ces 
religieuses venaient s'établir 
dans la paroisse de St-Joseph, à 
la demande réitérée maintes et 
maintgs fois par M. le curé 
Martine, de vénérée mémoire 
Le ler septembre de cette an- 
née, trois religieuses, Mère Ma- 
rie-Ste-Eusébie et les Rév. Srs 
Marie-St-Marcel et Marie-Ste- 
Marthe quittérent Letellier en 
wagon pour se rendre à St-Jo 
seph. Dés les premiers jours de 
septembre, 43 élèves accouru- 
rent, En 1914, l'accroissement 
du nombre des élèves nécessita 
la construction d'une nouvelle 
école de deux classes auxquel- 
les on ajouta une troisième en 
1949, Celle-ci fut démolie en 
1955 pour être aussitôt rempla- 
cée par une nouvelle école. 

“Le couvent, placé sous le vo- 
cable du grand saint Martin, en 
l'honneur de M. le curé Martin, 
semblait sentir le poids des an- 


nées et fut remplacé par une 
|maison de hriques en 1923." 


Aprés ce bref historique, M 
Parent exprima les voeux de 
l'assemblée: ‘’Nous profitons de 
l'occasion, Révérendes Soeurs 
pour vous offrir nos sincères re 


|merciemente et vous prier d ou- 


IF campagne de 


blier l'ingratitude don notre 
jeunesse irréfléchie à trop sou- 
vent paré vos biendaits 
Réunies dans un méme sen- 
limemt de reconnaissance, les 
Lénéraliots Qui se sont succe- 


bremt avec Line ailégresse aussi 
vive que légitime, la centième 


année de votre naissance et la! 
cinquentièeme année de votre ! 


arrivée permi nous.” 


L'orateur exprima le voeux | 


de voir un jour dans la gloire | 
du Bernin la fondatrice de la 
communauté, la Bienheureuse 
Mère Marie-du-Coeur-de-Jésus, 
rappélée à Dieu en 1893 


Il conclue ainsi: “Daignez ac- | 


cepter les voeux ardents que 
nous formons pour la prospéri- 


té de vos jours et de ceux de | 


l'Institut, Agréez également, je 


vous en prie au nom de tous, | 
l'hommage affectueux de nos 


inaltérables sentiments.” 


Suivit ensuite un programme 
intéressant: présentation d'un 
bouquet spirituel et d'une bour- 
se par la petite Nicole St-Vin- 
cent et te jeune Alfred Fillion: 
“Régnez dans le ciel”, par la 
chorale: ‘“Réve de Bôb'”, pièce 
en 8 scènes, par les 6e, 7e et Be 
années: “Credo du Paysan”, par 
F.-S. Borel, G. Goublier et M. 
Ovila Bissonnette: ‘Les pre- 
mières vacances”, saynête par 
les fillettes des lère, 2e et 3e 
années: ‘Projets d'avenir’, say- 
néte par les garçons des 3e et 
4e années: ‘Le Seigneur revien- 
dra”, du P, Duval, par MM. R. 
Girardin et F. Rémiilard; ‘‘Pour 
un missionnaire”, pièce en trois 
tableaux, par les 6e, 7e et 8e an- 
nées: ‘’Incertitude au sujet de 
ma canne”, monologue par De- 
nis Girardin, de la 6e année; 
“Abeilles et Papillons”, saynèête 
par les petits des lère ‘et 2e an- 
nées: “C'est trop, c'est pas 
trop'', comédie en un acte par 
les élèves des 7e et Be années; 


“Au bois du rossignolet” et ‘La | 
folklores canadiens, | 


destinée’, 
| arrangement de M. l'abbé J.G. 
Turcette, par la chorale parois- 
siale: ‘O Canada, 

Grâce au deyouement des 
Dames de Sie-Anne qui: s'é- 
taient dévouées sans compter 
pour faire de cette fête une des 
plus mémorables de St-Joseph, 
tous les distingués visiteurs 
|soupérent sous les arbres près 
!de l'église. 


la Part-à-Dieu, 


‘officiellement lancée à St-Laurent 


ST-LAURENT 
dernier dans l'apres-midi avait | 
lieu dans la salle paroissiale de 


année, {St-Laurent une importante réu- 
ÿe année, Gisé er 


le de Margerie. 6e année, Geor 
ges à : 


nion d'organisation de la cam- 
pagne de la Part-à-Dieu, pour 
inciter les paroissiens à verser 
eux-mêmes les milliers de dol- 
lars nécessaires pour la cons- 
truction d'une nouvelle église 


| Cette réunion, qui ne put être] 
{tenue le dimanche précédent à !le sang que j'ai perdu par suite 


cause d'un malencontreux acci- 
dent qui fit victimes deux des 
principaux responsables, MM. 
François Gratton et Norbert 
Pelland, remporta un éclatant 
succès, Plus de 100 personnes y 
assistaient, 

Les deux présidents de la 
| campagne sont MM. Frank Bru- 
{ce et Joseph Boucher, Le comi- 
té des finances est composé de | 
MM. François Gratton, prési 
dem, Willie Dumont,' Patrick! 
Connelly, Laurier Gareau et 


{Adrien Chartrand, capitaines, 


MM. Napoléon Dumont, prési 
dent, Aimé Chartrand, Omer 


|Rainville, Len Conrad et G, Lu- 


Dimanche | 


sieur promit à son épouse de 
changer sa 24 pour une 12; leurs 
sacrifices leur permettront de 
donner davantage chaque se- 
[maine comme part-à-Dieu. 

M. Norbert Pelland, blessé et 


|hospitalisé le dimanche précé- | 


| dent alors qu'il se rendait à la 
réunion convoquée, avait en- 
voyé un mot spécial par son cu- 
ré, le Père Lafrenière: ‘“J'offre 


| de l'accident pour le plus grand 
|succès de la campagne qui s'a- 
morce,”! 


| NET | 
Avant la fin de la réunion, le | pe Mgr Maurice Baudoux, ar- 


| chevêque de St-Boniface, prit la 
parole pour souligner la respon- 
sabilité de chaque chrétien de | 


|Père Lafrenière invita M, Clé- 
|ment Benjamin à dire, en toute 
humilité, comme la charité re- 
{coit de Dieu du dix pour un. M. 
{Benjamin prouva que Dieu de 


| ceux qui donnent avec généro- 
|sité et ‘‘jusqu'à ce que Ça fasse 
mal” 

| La réunion terminée, la cam- 
|pagne commença  immédiate- 
ment. Tout jaisse espérer que 
St-Laurent possédera avant trop 
longtemps son temple, digne de 


can sont membres du comité | Celui qui fut détruit par l'incen- 


des cons -spéciaux, 
Le R. P, Cléophas Lafrenière 


|O.M.I,, curé de la paroisse du 
|Sacré-Coeur de Winnipeg, ex 
|pliqua au début de la réunion |le 4 juin. Parrain et marraine, 


comment on organise une cam 
|pagne paroissiale de  Part-à 
|Dieu, Puis M. Clément Benja 
min fut invité à communiquer 
ses experiences comme pres] 
dent de la campagne de la Part 
|à-Dieu et de la campagne de pa 


rachèvement dans la paroisse | 
{cathédrale de St-Boniface. Ces! 
[deux orateurs surent parler à 
{leurs auditeurs en termes bien | 


concrets, multipliant les exem 


ples susceptibles d'obtenir leur 


die il y a quelques semaines, 
Baptémes 


Edouard-Clément-Joseph, fils 
de M. et Mme Alfred Allard, né 


M. et Mme André Blais, de Ver- 
mette. 

Gérald-Gilbert-Léo - Clément 
file de M, et Mme Léo Boyer, 
né le 9 juin, Parrain et marrai- 
ne, M. et Mme Thomas Lam 
bert 


Lorette 


Deces 
M. Adolphe Grossman, âgé de 


adhésion, En tout cas, 75 pour 53 ans, est mort subitement à 


cemt des personnes présentes si 
gnérent tout de suite leurs pro 
messes. D'ailleurs M. Benjamin 
ne s'était pas contenté de leur 
parler, il posa un geste impres 
sionnant: il remit en effet à M 
François Gratton, président du 


|son domicile le vendredi 30 
| juin 

Le défunt laisse dans le deuil 
son 6pouse 


Johnson (Claudette), Roseline 


Marie-Paule et Joanne: quatre | 
comité des finances, un chèque | frères, John et Joseph, tous | 


de $1,000, espérant que son) deux de Lorette, Frank, de 


exemple attirera d'autres bien 
faiteurs qui l'imiteront et con 
tribueront ainsi au bon lance 
ment de la campagne qui s'a 


morce à St-Laurent. Ce geste 


était auss! me réponse aux pa 
roles du Père Lafrenière: ‘Don 


nez, mes amis, donnez pour vo 


fasse mal.” 
Au cours d'un sketch humo 


|ristique durant la réunion, Mme 


Léon Alarie et M. Joseph-Ro- | local 
muald Doiron, du Sacré-Coeur| Le salon funéraire P, Coutu | 
de Winnipeg. ilustréèrent ‘une |s'occupait dæ arrangements fu- 
campagne de sollicitation de | nébres 


porte en porte”, La leçon était 


Vancouver, C.-B. et Fred, de 
Winnipeg: deux soeurs, Mmes 
W. Prestenski, de Winnipeg, et 
M. Virstuk, de Vancouver, C.-B 

M. Grossman était né à Win 


nipeg mais il vécut à Lorette où | 


il travailla sur la ferme, sa vie 
durant 


bré en l'église paroissiale de 
Lorette le mardi 4 juillet et l'in- 


ge 


claire: Mme promit à son mari 


de ne pas acheter “son chapeau | St-Jean-Baptiste 


de poils” cet automne, Mon- 


Institut familial 


Cours ménager (couture, art culinaire, etc.) 
Cours commercial complet) 
Grades 1] et 12 


POUR PENSIONMAIRES ET EXTERNES 


Pour toute information, écrivez sans torder 


à Soeur Supérieure 


INSTITUT NOTRE DAME DE LA PROVIDENCE 


, 17e nvenue Ouest 


Tel.: RO 3-5878 


Deces 
Au Sanatorium de St-Bonifa- 


dé M. Henri Landry, de 220, 
rue Aubert, Il était âgé de 86 
ans 


\humation se fit dans le lot fa- 


rorese 

M. Landry, autrefois de Mor 
ris et St-Jean-Baptiste, laisse 
dans le deuil, son épouse, Ma- 
rie-Louise, de St-Boniface; une 
fille, Mme Annette Guay: deux 
soeurs, Mme Emilia Bérard, de 
St-Jean-Baptiste, et Mme Adé 
laide Bernier, d'Otterburne 
deux frères, David, de St-Jean 
Baptiete, et Frank, de Morris, et 
trois petits-enfants en Califor 
ll nie 


dées sous voire direction, céle- | 


Annette; un fils, | 
Philippe; quatre filles, Mmes G. | 


humation eut lieu au cimetière | 


ce, le mardi 4 juillet est décé- | 


LA LIBERTE ET 


Cette phote a eté prise le 18 juin dernier, à Prince-Albert, après la cérémonie d'ordination | 
d M. l'abbe Roger St-Pierre dans la cathédrale du Sacré-Coeur par Son Exe. Mgr Laurent Morin. 
Le jeune prétre est entouré de ses parents: première rangée, M. l'abbé Arsene St-Pierre, ainé des | 
enfants qui célèbre cette année son 25e anniversaire d'ordination, M, et Mme Alexandre St-Pierre, 
les heureux parents, qui ont fêté l'an dernier leurs noces d'or de mariage, M. l'abbé R. Si-Pierre, le 
nouveau prêtre; deuxieme rangée, M. Henri St-Pierre, M. J. Merkouski, Cécile, son épouse, Mme | 


LE PATRIOTE 


St-Bonifoce, le 7 juillet 1961 


à Gravelbourg 


| GRAVELROURG — La Ma 
| mécanterie Meilleur, fondée a | 
| Montréal, Ü y a dix ans par le 
R. F. Julien, S.C. entreprend 
| une visite dans toutes les pro- 
vinces de l'Ouest du pays. Elle | 
Fe un concert à Gravel- 
| bourg le 13 juillet 


| mixtes est le choeur d'enfants | 
ile mieux organisé à Montréal. | 
| Ces petits chanteurs n'en sont | 
| pas à leur première tournée de 
|chants, De plus, dans le passé, 
ils ont figuré plusieurs fois sur 
iles écrans de télévisions cana- 
| dienne et américaine. Ils ont à 
{leur crédit plusieurs disques 


Le programme vous fera pas- 


|juillet prochain. Bienvenue aux 
| paroisses voisines 


Mariage Facette-Liree 


| 

| Le mardi 20 juin, dans l'a- 
près-midi, M. l'abbé A. Guénet- 
te bénissait le mariage de Mlle 
| Jeannine Lizée, fille de M. et | 
|Mme Philémon Lizée, de Gra- | 
velbourg, à M Marcel Facette, 
fils de M. et Mme T. Facette, 


H. St-Pierre, la Rév. Sr Marie-Cécile, de la Présentation de Marie, Rose-Anne et son époux, M. G. de Val Marie 


Samoila. (P! (Phote A. -L. Page) 


SASKATOON - Pour 


troisième fois dans son Nr 
la paroisse canadienne-françai- 
se des Sts-Martyrs, de Saska- 
toon, prenait, il y a quelques 
jours, possession d'une nouvel- 
le église, mais, cette fois-ci, de 
façon définitive et solennelle. 
En effet, après bien des mois de 
discussions et de travaux, apres 
{de multiples actes de générosi- 
té, les paroissiens se réunis- 
saient autour du pasteur du 
diocèse, Son Exc. Mgr J. Klein, 
pour assister à la bénédiction 
d'une nouvelle uglise, toute 
brillante de lumière et de beau- 
té moderne, 


La cérémonie religieuse du 


samedi 24 juin dernier com- 
menca à 4 h. 30 de l'après-midi. 
Son Exc, Mgr Klein présida la | 
bénédiction solennelle, assisté | 
| de MM. les abbés Albert Ouel- 
let, curé de la paroisse des Sts- | 
N 


fartyvrs-Canadiens, et  Onési- 


phore Lacroix, ancien curé de 
la paroisse, maintenant curé de 
Vonda 


Messe pontificale 
A la suite de la bénédiction, 


Son Excellence célébra une | 
messe pontificale, Il était assis- 
té des ministres suivants: pré- | 
tre assistant, M. l'abbé James 
| Wolff; premier diacre d'hon- 
Ineur, M. l'abbé Elder; deuxié- 
|me diacre d'honneur, le R. 


Sheehan, C.S.B: diacre à la 


messe, M. l'abbé Jean Papen; 
sous-diacre, M. l'abbé Léonard | 
Morand, 


Au cours de la messe, Son 


bâtir l'Eglise et d'en être des 


’ lerres vivantes, 
fait récompense au PR AE ! 


Parmi les membres du clergé 


qui assistérent à cette cérémo- 


nie, on remarquait au choeur 


Son Fxc. Mgr Laurent Morin, 


évêque de Prince-Albert, Mgr 
Armand Tombu, P.D., V.G, vi- 


caire-général du diocèse de 


Saskatoon, et dans la nef, M. 
l'abbé J. S. Robinson, curé de 


|la cathédrale St-Paul de Sas- 
|katoon, MM. les abbés Bernard 
! Dunn, Donald Macgillivray, Jo- 


seph Dormans, Robert Ogle, Jo- 


|seph Bisztve, Alvin Pich, Blai 
Îse Morand, Frank Kella, J. 
| Classey, K. Scissons. Paul Car 


rier et Albert Marchildon, les 
|RR PP. Patrick Gallagher, 
| C.S.B. G. Redmond, C.Ss.V.. M. 


| | Montague, C.S.B., et Arthur 
| Lacerte, O.M.I. 


Le chant liturgique était exé- 


|cuté par la chorale des hommes 


sous la direction de M. Ray- 
mond Marcotte, maitre de cha- 
pelle, 


Banquet 
A la suite de cette splendide 
cérémonie religieuse, les parois- 
siens, ainsi que de nombreux 
amis de Prud'homme, Vonda et 
St- Denis se _réunirent au sous- 


Ste- Ame des- Chênes 


Deces 


… À l'hôpital Taché, le mardi 27 
juin est décédé M. Alcide Roy, 
âgé de 76 ans, autrefois de St- 


| Boniface. Son épouse le précéda 


dans la tombe en 1936. 
Le défunt laisse dans le deuil, 


cinq fils, Gérard, Henri, Rosa- 
ne rio, Marcel et Paul, tous d'Ed- 
tre église jusqu'à ce que Ça vous Le service funèbre fut célé- |! 


son, Alta; quatre filles, Mme 
Antoinette Roy et Germaine, 
toutes deux de St-Boniface, 
Mme R. Crawford, de Bowman- 


| ville, Ont.,, et Mme O. Lamou- 


reux, de Winnipeg; 44 petits- 
enfants 
La messe de Requiem fut cé- 


lébrée en l'église de Ste-Anne | 


le vendredi 30 juin et l'inhuma- 
tion se fit dans le lot de famille 
au cimetière paroissial 

Le salon funéraire P. Coutu | 
avait charge des funérailles. 


Autre deces 
Le lundi 26 juin est décédé à 


{l'hôpital général de St-Bonifa- 

La messe de Requiem fut! 
chantée en l'église de St-Jean- | 
Baptiste, le jeudi 6 juillet, L'in- | 


ce M , Alexandre Garand, âgé 
de 75 ans 
Le défunt laïsse danse le deuil 


in |son épouse, Jeanne: un fils 
milial au cimetière de la pa-| 


Jean: trois filles, Mile Berthe 
Garand. de St-Vital, Mme H 
Marshall. de St-Boniface, et 


| Mme B. Malo, de Richer; 11 pe 


tits-enfants: et une soeur, Mme 
J. Ducharme, de Ste-Anne 

Le service funèbre de M, Ga- 
rand fut célébré en l'église pa 


| roissiale de St-Pierre le jeudi 


29 juin et l'inhumation eut lieu 
dans le Int familial au rimetie 
re de St-Pierre, Le salnn funé 
raire PF Coutn s'occupant des 
arrangements funéraires, 


sol de la cathédrale St-Paul, où 


lun magnifique banquet, prépa- 


ré par la Ligue Féminine Ca- 
tholique de la paroisse St-Paul, 
fut servi, La joie et la fierté 
unissaient tous les coeurs dans 
un même sentiment de frater- 
nité chrétienne et canadienne- 
française, 

A la fin du banquet, le maitre 
de cérémonies, M. Roger Du- 
puis, président des syndics de 
la paroisse, prit la parole pour 
remercier tous ceux qui a- 


vaient, d'une manière ou d'une | 
autre, contribué à la construc- 
{tion de l'église. Les autres per- 


sonnes à prendre la parole fu- 
rent, d'abord M. l'abbé Ouellet, 
curé, qui, avec une pointe d'hu- 


|mour remarquable, sut amuser 


tout le monde; puis, Son Exc. 
Mgr Morin, qui exprima le rêve 
de voir Prince-Albert posséder 


[un jour une paroisse nationale: 
| Son Exc. Mgr Baudoux, qui 


laissa parler son coeur de façon 
éloquente, et enfin, Son Exc. 
Mgr Klein, qui fit part de la 


| joie et de la satisfaction qu'il 


léprouvait en constatant le tra- 


vail accompli par les parois-|Courval, et M. et Mme Edouard! M. Raymond Piché, aspirant 


Paulhus, de Dorion, PQ, ont|des Pères Blancs d'Afrique, est 
| visité leurs parents et amis de | en vacances chez ses parents, 


siens des Sts-Martyrs-Cana- 
diens. 

M. Raymond Marcotte fit la 
{lecture de télégrammes de 


| voeux de la part de M. Alfred 
P |Rouleau, de l'Assurance - Vie 

| Desjardins, et du R. P. Rufin 
| FROU O.F.M,. de la paroisse 


St-Jean- Baptiste, de Regina. Et 
c'est ainsi que la paroisse € cana- 


Lebret . 


Mariage Taillon-Kilmartin 


Le vendredi 30 juin dans l'é- 
|glise du Sacré-Coeur de Lebret, 
le R. P,. Denis Jubinville, 


|O.M.I, bénissait le mariage de| 


Mme Marie-Anne  Kilmartin, 
veuve, autrefois Marie-Anne Pi- 
lon, de Lebret, à M. Oscar Tail- 
lon, de Lebret,. 

La mariée était vêtue d'un 
joli costume gris pâle et d'un 
corsage rose, avec chapeau et 
accessoires blancs, 

La réception eut lieu après la 
messe chez des amis des ma- 
riés, M. et Mme Victor. Gri- 


Imeau. L'heureux couple partit| 
pour une tournée chez de la pa- | 


renté. À leur retour, M. et Mme 
Taillon résideront à Lebret. 

Souhaits de bonheur à M, et 
Mme Taillon. 

Ça et là 

M. et Mme Victor Grimeau 
sont allés passer la dernière fin 
de semaine chez leurs enfants, 
à St-Luc et Whitewood. 

Les Rév. Srs Marie-de-la- 
Paix et Marie-Elisabeth-de- 
Hongrie sont parties le 2 juillet 
en direction de la province de 
Québec, Mme Marie Labelle, de 


St-Hubert, les accompagne. Elle | 
passera quatre mois chez ses| 
ainsi que MM. Alphonse Aimélune semaine chez ses parents, 


soeur et beau-frère, M, et Mme 


Médéric Sigouin. Bon voyage et | FR 
|leurs remerciements et mots! M. et Mme E. Jones (Cécile |et leurs enfants, Joseph et Ma- 
d'adieu au Frère Yvan qui ré- Gauvin) et M.,Gérard Gauvin 


bon retour, 

Mme Agnès Paquin est à l'hô 
pital des Soeurs Grises de Regi- 
na, où elle a dû subir une in 
tervention chirurgicale le 30 
juin, Prompt retour à la santé, 
Mme Paquin 

Mme Florence Amiotte passa 
plusieurs jours à l'hôpital de 
Balcarres, ainsi que Mme Victor 
Grimeau 

Mlle Marguerite Jubigville 
est rendue à Lebret où elle a 
soin du presbytère et cuisine 
pour son frère, le R, P, D. Ju- 
|binville, curé, et le R. P. L 
{Gauthier, O.M.I, missionnaire 


de Fort Qu'Appelle et de Fori| 


San. Les paroissiens de Lebret 
souhaitent la bienvenue à Mlle 
Jubinville et souhaitent qu'elle 
se plaise parmi eux. 

La nouvelle cuisine du pres- 
bytère est finie de construire, 
Cette amélioration est de gran- 
| de importance pour lés com- 
|modités de la maison. 

Le club athlétique a terminé 
la saison de bingo. Avis à tous 
les amateurs de bingo de reve- 
nir en septembre prochain 

M. et Mme James Condon, 


fils, de Regina, ont passé la fin| 
de ,semaine chez leurs parents, | 


MM. et Mmes James Condon, 
père, et J,. W, Maloney 

M. et Mme Gunn, de Regina, 
et M, et Mme Alfred Paquin 
ont passé le dimanche chez 
leurs parents, M. et Mme Albert 
Paquin 

M. Albert Paquin est de re- 
tour de l'hôpital de Balcarres 
où il passa quelques jours 


Mme Otool, de Vancouver! 


C.-B. autrefois de Lebret, est 
en visite dans la paroisse pour 
iquelque temps. 


dienne-française de | 


{St-Boniface, Claudette George, | 
| de Ste-Anne, et Rose-Marie Mo-| 


|sé quelque temps chez leurs pa- 


| Marie-Louise Fréçon, née le 11 
| juin. Parrain et marraine, M. et M 


La mariée portait une longue | 
… | robe blanche et un collier, 


‘Mangez des saucisses Olym 
prit possession de son nouveau |pie et vous hériterez d'une bi- 


temple, ‘L'art religieux de ce | cyclette ou d'un radio rtatif. 
| dernier est VRAI", 
Son Exc. Mgr Baudoux. ‘“Puisse | seil de charlatan, mais d'un 


nous disait Il ne s’agit pas là d'un con- 


la vie de la paroisse être tou- | précepte bien sensé que doivent | 


me présentement. 


doutent de la véracité de cet 


Cette chorale à quatre voix | 


| € hronique de CFNS 


1170 Kilocycles 


La Manécanterie Meilleur 


le 13 juillet 


était retenu par un diadème en 
forme de coeur. Elle avait % 
lement un joli bouquet de lis 

Les tilles d'honneur étaient 
| Miles Aimée et Denise Lizée 


| accompagnées des arçons 


| d'honneur, MM. KR. Tétrault et 


| Jean Facette 


H y eut réception pour envi 
ron 125 invités à Val Marie, 
|après la cérémonie du mariage 
Le soir, on s’amusa par une soi 
|rée de danses. 

Après leur voyage de noces 
au Manitoba le jeune couple de 
|meurera à Val Marie 

Va-et-vient 

Mlle Cécile Chevrier, de De 

troit, Michigan, est en visite 


ser une agréable soirée, [1 ylchez ses parents, M. et Mme 
| aurs du chant pour tous les| Napoléon Chevrier, et leur ta- 
| goûts. Venez à ce concert, le 13 | mille. 


Miles Rose et Thérèse Morin, 
| filles de M. et Mme Noé Morin 
| de Gravelbourg, sont partis 
|pour Québec pour y suivre des 
{cours d'été. Mlle Rose se rendra 
ensuite à Beauceville pour } 
suivre les cours d'école norma 
Île, et Mlle Thérèse suivra des 
cours à l'Université Laval. 

M. Paul et Mlle Hélène Pa- 


Irent som arrivés de Victoria 


| ville après avoir terminé leur 
térme scolaire. Ils sont les en 
fants de M. et Mme Georges 


| deau du marié, Son voile 6 de Gravelbourg 


La paroisse canadienne-française | 
de Saskatoon a une nouvelle église | 


Oscar et Emilia Henri, de La 


|venture, la famille Cousin, de 
| Bellevue, et Mme Marie-Jean 


ne Perret, de Duck Lake, se 
sont partagés les prix du con 
cours des dix sous du mois de 


jours chrétiennement vraie, et}suivre toutes les personnes qui | juin: félicitations, 
continuer selon l'élan qui l'ani- | participent au Concours Inter 
|continental Packers. Ceux qui! CFNS ont pris une part active 


Cette année, les employés de 


à Pionera. M. et Mme Papen 


| axiome feraient bien de consul- bu été impressionnés par le 
fu re "| défilé ; < Let 
Bellegarde |ter Annette Rivard, de Vonda,| défilé des grosses machines 


[et Georgette Proulx, de Pru- 

Cà et là | d'homme; ces deux personnes | 
Etaient de passage chez leurs 
parents pendant la longue tin | 
de semaine: Mlles Liliane Syl- 
vestre et Thérèse George, de 


ic et elles ont gagné l'une, une | 
| bicyclette, et l'autre, une radio- 
transitor. 

Si la formule a donné de bons | 
| résultats pour ces personnes, | 
nin, de Weyburn. | elle peut être utile à d'autres. 


M. et Mme Eloi Wilvers et | 
leur famille, de Regina, ont pas- | Ponteix 
rents, M, et Mme Paul Wilvers, Va-et-vient 
M. et Mme Gérard George se Les Rév. Mères Marie-Thar- 
sont rendus à Clear Lake pour |cicius et Marie-André ont con- 
quelques jours, duit les Rév. Srs Marie-Albert 
M. et Mme Armand Paulhus! et Arthur-Marie à Saskatoon 
et leur fils, Raymond, de St-'pour le congrès des hôpitaux, | 


| Boniface, M. Robert Paulhus, de | le lundi 19 juin. 


Bellegarde, derniérement. M. et Mme Armand Piché. 


Prompt rétablissement à M M, et Mme Horace Desautels 


Arthur Moreau, hospitalisé à |sont allés à Gravelbourg y re- 
Redvers à la suite de brülures. |conduire leur fille, la Rév. Sr 

La Manécanterie Meilleur de | St-Anselme, accompagnée de la 
Montréal, sous la direction du |Rév. Sr Marie-des-Martyrs, qui 
R. F, Julien, S.C,, donna un!|passa une semaine chez ses pa- 
concert le vendredi 28 juin dans |rents, frères et soeurs, Ils ont 
la salle paroissiale, 11 fut ronde- | aussi visité leurs fils et fille, 
ment apprécié de tous. Maurice, à Alida, et Florence, 

M. l'abbé Georges Martine, !à Regina. M. et Mme Desautels 
séminariste à St-Boniface, et M.|ont aussi eu la visite d'un cou- 
le Dr et Mme Roland Martine | sin, M. l'abbé Jolicoeur, de St- 
étaient de passage chez leurs|Boniface, Au souper de famille, 
parents, M. et Mme Marcel |dimanche dernier, ils étaient 18 
Martine. adultes et 15 enfants. 

M. et Mme Victor Godenir, M. et Mme H. Benjamin et 
de Ponteix, ont visité leurs en-| Mmes Jean Mondor et O. Dou- 
fants, MM. ei Mmes Georges | ville se sont rendus à Biggar 
Godenir et Emile Cop. pour assister aux funérailles de 

Baptèmes M. Léo Dubreuil, le vendredi 

Le 11 juin: Dorothy-Ann 16 juin. ts tdi 

+ A ps : ' M, Arthur Brière, de Winni- 
fille de William-L, Real et de peg, et M. J. Brière, de Regina, 
ont visité des paren 
Edgar St-Julien a passé 


Mme Marcel Fréçon. 
Le 2 juillet: Michel-Lucien- Toul 
Joseph et Micheline-Rose-Ma- mn à Mme D. St-Julien. 
rie, fils et fille de Lionel Paul- ! 
hus et d'Annette Chicoine, nés arents. M. et Mme D. St-Ju: 

le 20 juin. Parrains et marrai- 1e 7 1 d 
nes, MM. et Mmes Lucien Paul-| M. N. Lacoursière est allé 


hus et Oscar Desrochers. passer quelque temps avec son 
Soirées d'adieu fils et sa fille, à Calgary. 

Un grand nombre de person M. et Mme Fernand Laro 

nes assistérent, le mercredi soir chelle se sont rendus à Regina 

27 juin, à une soirée d'adieu en |pour assister à la collation du 


passé quelques jours avec ses 


{l'honneur du R. F, Yvan, S. C., | diplôme de leur fille, Irène, à | 
[ancien principal de l'école de 


l'école pédagogique de l'endroit. 
Bellegarde, Le programme com- M. le Dr et Mme Ken Chai, 
prenait plusieurs chants et une|de Val Marie, ont été les hôtes 


pièce par les élèves de l'école | de M, le Dr et Mme J. Stroh- 


(représentant la vie du Frère |hofer, le dimanche 11 juin. 
Yvan). MM. les abbés F. Mar-| M. Oscar Ferland est retour- 


|cotte, curé de Redvers, A. De-|né à l'hôpital de Regina. 


lisle, curé de Cantal, et Emile Mile Jeannine, étudiante gar- 
Toupin, curé de Bellegarde, | de- malade, de Regina, a passé 


et Henri Wilvers, expriméèrent | M. et Mme Oscar Lemay. 


quelques jours avec ses parents, | 


N. Lacoursière est alle | 


| qu'utilisaient les pionniers, Au- 


guste Bandet et Roger Gauthier 


| ont mangé des saucisses Olym- | ont réalisé plusieurs reportages 


sur place; Lionel Fournier s'est 
senti une âme de cowboy pen 
dant toute une semaine; Claude 
Sénécal, à l'aide de son tour- 
ne-disques, a donné la cadence 
aux pionéristes pendant deux 


- |jours: Mme Billo, Georgette, 


| Georges et Jean Lacroix, nos 
employés sédentaires, prenaient 
plaisir à humer cet air du bon 
| vieux temps que leurs compa 
|triotes nomades ramenaient de 
Pionera,. 

L'horaire de nos émissions à 
| subi quelques modifications par 
suite du départ en vacances de 
plusieurs équipes de Radio-Ca 
nada! Rond-Point n'est plus , .. 
|Séraphin devient coureur des 
bois jusqu'à l'automne. Mais les 
lauditeurs ont appris avec plai- 
|sir, le retour de “Fête au villa- 
| ge”. ‘Coeur à coeur'' a ee de 
5 h. à. 6 h. 30. 


Prince-Albert 


Récital de musique 

Mile Anita Dobson lut l'a- 
dresse de bienvenue aux pa- 
rents et amis réunis dans l'au- 
ditorium de l'Académie de Ja 
Présentation de Marie, au réci- 
tal de musique des élèves de la 
classe senior. 

L'audience ne ménagea pas 
les applaudissements aux neuf 
jeunes artistes qui rendirent 
avec brio des morceaux de 
choix, soit au piano, au violon, 
ou par un chant. Le morceau 
qui souleva le plus d'enthou- 
| siasme fut un concerto en C ma 
|jeur, exécuté par un groupe de 
six jeunes demoiselles. 

Les six violonistes étaient 
[Ursula Wiederspeck, Judith 
Brown, Carol Zaverganetz, 
Maurice Dansereau, Brian 
Sklaar et Glen Garrison. 

Mlle Shirley Ann Brown re 
mercia ensuite les auditeurs et 
les professeurs qui permirent 
run tel concert, 

Cà et la 

| Parmi les parents et amis ve 
nus du dehors pour assister à 
|l'ordination sacerdotale de M 
| l'abbé Roger St-Pierre, dans la 
cathédrale du Sacré-Coeur, le 
dimanche 18 juin, on remar- 
uait la Rév. Sr Marie-Irma, 

e Albany, NY. la Rév. Sr 
| Marcella, supérieure, de St-Bo 
niface, Man., et la Rév. Sr Ma 
rie-Rose; M. et Mme T. Baril, 
M, Arthur St-Pierre et Mlle C, 
St-Pierre, de St-Adolphe, Man: 
MM. et Mmes O, et A. Mireau 


rie, de Harris, Sask.; Mme 


pondit en termes choisis. M. ont visité leur mère, Mme Rose | Stuart, de Milden: Mme F. Ca- 


l'äbbé Toupin lui présenta un Gauvin 


témoignage de la vive recon- lowna, C.-B. ont visité M. et 
naissance de tous Mme D. St-Julien 

Le jeudi soir 27 juin avañ M. Denis Hamonic, de l'Avia- 
lieu une soirée d'adieu en l'hon- tion canadienne, a fait une 
neur de M. Jean Norman qui est côurte visite à son frère, M. 
entré dans l'ordre des Frères Lionel Hamonic, et sa famille. 
du Sacré-Coeur. Plusieurs par- Mile Irène Levasseur, de 
ties de balle molle furent sui- Chamberlain, a rendu visite à 
vies d'urr ‘“weiner roaet” et de ses parents, M. et Mme Maurice 
quelques chants. Le R. F. Yvan, | Levasseur. 
S.C. fit le discours d'adieu et Le R. F. Dureault, O.M.I, «à 
lui présenta une bourse et un passé quelques jours avec sa 
porte-manteau, M. Jean Nor- mère et son beau-père, M. et 
man partira trés prochaine-! Mme Armand Levasseur 
ment pour Embrun, Ont La retraite paroissiale aura 

Bienvenue à tous au pique- lieu du 9 au 18 juillet, Le pèle- 
nique annuel de Bellegarde le rinage annuel à Notre-Dame 
dimanche 9 juillet et à un con- | d'Auvergne. aura lieu le diman- 
cert donné par la Manécanterie lche soir 18 juillet, Tous sont 
Meilleur de Montréal, le same- cordialement invités à y parti- 


| di soir 15 juillet ciper. 


LIVRETS DE PERMIS POUR LES 
PRODUCTEURS — 1961-62 


Votre agent Searle se fera un plaisir de vous fournir 


les informations requises pour l'émission de votre livret 


de permis de livraison 1961-62 


Ces livrets de permis sont disponibles à nos élévateurs à grain et 
nous vous suogérons de voir votre représentont Seorle dés que possible 
1 


otin œ vous procure votre livret 


SEARLE GRAIN COMPANY, LTD 


| 
dactylographe et une bourse en M. et Mme FE. Reidy, de Ke-| M 


dorette et ses fils, Louis et Jake 
et Mme C. Hudon et leurs 
enfants, Delphine, Georgette, 
Charlotte et Alvin, de Zenon 
Park; M. A. Mireau, de Nipa- 
win; Mme H, Leonhard et ses 
enfants, MarieJosephine et 
| Wilhem, de Regina; M. et Mme 
Henri St-Pierre et leur famille, 
de Wakaw: M. Adolphe St-Pier- 
re, de Maïdstone, Sask.; M, et 
Mme G, Samoila et leur fa 
mille, de Spruce Home, ainsi 
que M. l'abbé- Arsène St-Pierre, 
de North Battleford 

M. et Mme Alex. St-Pierre, 
accompagnés de leurs fils et 
|bru, M. et Mme Henri St-Pier- 
re, et leurs filles, Mmes J, Mer 
|koski et G. Samoila, firent le 
trajet en automobile à North 
Battleford, le 28 juin, à l'occa 
sion de la célébration du jubilé 
d'argent de prétrise de leur 
fils, M. l'abbé Arsène St-Pierre 

M. l'abbé Roger St-Pierre est 
présentement dans l'Est, mais 
sera de retour pour le diman 
che 9 juillet, 

M. Michel Jaspar, épicier de 
cette ville, et son épouse sont 
revenus d'Edmonton, où ils é- 
taient allés chercher leur fils, 
| René, élévs du collège St-Jean, 
En route, ils s'arrétérent quel- 
ques jours à Jasper Park 

MM. Marcel et Gérard Pagé 
et leurs familles sont allés pas- 
ser une fin de semaine au lac 
Emma, où Marcel va mettre son 
gros bateau À l'épreuve 

Naissance 

A M. et Mme Albert Dagenais 
est née une fille le 28 juin, 4 
\l'hôpital de la Ste-Famille, 


St-Bonifoce, le 7 juillet 1961 


Ordination sacerdotale du 


sixième prêtre de la paroisse 


WILLOW-BUNCH — Le ss- 
medi 24 juin fut une grande 
fête pour la paroisse de St-Igna- 
ce des Saules, à Wikiow-Bunch. 
A 10 h. 30 am, avait lieu l'or- 
dination sacerdotale de M. l'ab- 
bé Lucien Roy, sixième enfant 
de la paroisse à être ordonné 
prètre. 

Son Exec, Mgr Aimé Decosse, 
évêque de Gravelbourg, offi- 
Cia, assisté de MM. les ablbés 
Lionel Mondor, curé de Swift 
Current, premier enfant de la 
paroisse à être reçu prêtre, et 
Fernand Ducharme, curé de Co- 
derre, Le célébrant était M. 
l'abbé M. Minne, curé de Doi- 
lard, assisté de M. l'abbé Ar- 
mand Guénette, vicaire de la 
cathédrale de Gravelbourg. M. 
l'abbé Roger Ducharme assis- 
tait le nouveau prêtre, M, l'ab- 
bé Lucien Poulin, curé de Li. 
sieux, expliquait les différentes 
phases de la éérémonie, Mgr 
Decosse dit quelques mots au 
sujet du sacerdoce, en anglais 
et en français. 


On remarquait au sanctuaire 
Mgr Rodrigue Lussier et né 
A. Vachon, d'Assiniboia, ù 
l'abbé J.-A. Latendrese, curé 
de Willow-Bunch, les RR. PP. 
Granger, de St-Hubert, Henri 
Légaré, OM. d'Ottawa, Tur- 
geon, O.M.I., du collège de Gra- 
velbourg, MM, les abbés L. 
Mondor, de Swift Current, Fer- 
nand Ducharme, de Coderre, 
Lucien Poulin, de Lisieux, Ke- 
vanèque et Millar, séminariste, 
de Hodgevike; Lucien Rodri- 
gue, de St-Victor, M. Minne, de 
Dollard, Roger Ducharme et 
Armand Guénette, de Gravel- 
bourg, et Alfred Bouchard, vi- 
caire à Willow-Bunch. 

Les parents du nouveau pré- 
tre, M. et Mme Léo Roy, ses 
frères et soeurs, beau-frère et 
belles-soeurs, oncles et tantes, 
neveux et nièces, ainsi-que sa 
grand-mère, Mme Georges Mar- 
tin, du Foyer d'Youville, pre- 
naient place près de la balustra- 
de, Un de ses frères servait au 
choeur, 

A l'issue de la cérémonie, le 
nouveau prêtre bénit ses pa- 
remts. Un banquet servi aux 
religieux, religieuses, parents et 
amis du nouvel ordonné, débuta 
par un chant approprié exécuté 
par Miles Marthe Cayer et Mo- 
nique Boulianne, Ensuite, Mlle 
Marguerite Roy rendit une dé- 
ciamation intitulée “La Mère 
d'un Prêtre”. M. Bernard Roy 
adressa la parole au nom de la 
famille; le R, P. F. Turgeon, 
OM... au nom du collège de 
Gravelbourg, M. l'abbé J.-A. 


Crépeau & Simonot 


RO 3-7835 


Cuelenoere, | 
Hall & Schmit 


AVOCATS ET NOTAIRES 
10% Toronto-Dominion Bank Building 


J M Cuslenaere, QC 
R Hall, QC 
K. J Schmit B.A. LL.B. - 
Téléphone: ROger 3-7441 
Prince-Aibert Sask. 


Dalziel': 


Le Salon Funéraire de Prince-Albert 
Transport par ambulance 
DAVID L DALZIEL 


Tél: RO 3-3065 25, lle rue Est 


Lamontagne & Schmit 
BA,, B.CL,, LLB, BA. LL.B. 
Avocats — Notaires 
Bureau: tél,: RO 3-9691] 
Résidence: tél.: RO 3-6969 
240 Mitchell Block Prince-Albert 


M i 
acKenzie 
Salon funéraire de Prince-Albert 


Transport par ambulance 


Arrangements 
en anglais où en francais 


W. T BEATON 
H-R. BOUCHER H. J JORDAN 
138, Je rue Est Tél: RO 3-8488 


lei on parle francais 


J.-R, Pellerin, B.A. 
OPTOMETRISTE 
Examen de lo vue 
15, lle rue Est. Prince-Albert. Sask 
ÉDIFICE MITCHELL 
Téléphone: RO 3-7744 


Latendresse, au nom de la 


dci 


Légaré, OM.L: d'Otta- 
wa, troisième enfants 
roisse à 
| la de la î 
le chant du “Te Deum’', le nou- 
veau prêtre bénit à nouveau ses 
Père et mère et toute 
tance. 


Zenon Park 


Mariage April-Bussiere 


Dans l'église des Sts-Martyrs- | / 


Canadiens de Saskatoon le sa- 
medi 27 mai, M. l’ébbé Benoit 
de Margeric bénissait le maria- 
e de Me Yvette April, fille 
e M. et Mme Eugène April, de 
Zenon Park, à M. Armand Bus- 
sière, fils de M. et Mme Léon 
Bussière, de Vonda. 

Mlle Rita Marcotte, soliste, 
était accompagnée à l'orgue par 
Mlle Jacqueline MceCullogh. 


La mariée entra à l'église au 
bras de son père au son d'une 
marche nuptiale, Elle était ra- 
vissante dans une jolie toilette 
blanche, robe longue en satin 
brocart à jupe crinoline. Son 
voile court, bordé de large den- 
telle était retenu par un diadé- 
me garni de perles et séquins. 
EHe tenait un livre d'heures, 
cadeau de sa mère, artistique- 
ment décoré d'orchidées blan- 
ces et mauves, 

MM. Robert et Gilles April et 
Conrad Bussière, frères des ma- 
riés, étaient garçons d'honneur, 
et Milles Lorraine Pelletier, 
Jeannine Poulin et. Bernadette 
Enright, filles d'honneur. Elles 
portaient des robes courtes de 
couleur verte, jaune pâle et 
“American beauty”, avec cha- 
cüne une couronne, un (à 
et des accessoires blancs. 
mère de la mariée, Mme E, 
April, portait une robe fleurie 
recouverte de tulle beige avec 
corsage et accessoires mauves et 
blancs; la mère du marié, Mme 
L. Bussière, it un ensern- 
ble bleu marine et blanc avec 
accessoires et corsage blancs et 
bleu marine. 

MM. Gaston Detillieux et 
Claude Bussière agissaient com- 
me huissiers. 

Après la cérémonie religieu- 
se, il y eut réception chez M. et 
Mme Gaston Detillieux, soeur 
et beau-frère de la mariée, à 
Saskatoon. Le souper fut servi 
par la famille Bussière à Von- 
da, et la soirée qui suivit eut 
lieu au même endroit. 

M. et Mme Armand Bussière 
artaient ensuite en voyage à 


, Jasper et Edmonton, 
Alta, Pour voyager, la jeune 
pouse portait un ensemble 


blarc avec manteau trois-quarts 
et accessoires et corsage, mauves 
et blancs. 


M. et Mme Bussière résident 
maintenant à Saskatoon. 


Parmi les invités qui se sont 
rendus à Saskatoon et Vonda 
pour l'occasion, plusieurs é- 
taient venus de St-Denis, Pru- 
d'homme, St-Front, Marcelin et 
Léoville, De Zenon Park, on 
remarquait M. et Mme Eugène 
April, qui ont visité en même 
temps leur fille, Mme Gaston 
Detillieux, patiente à l'hôpi- 
tal de l’Université, leurs en- 
fants, Lionel, Marcel et Adèle 
et M. et Mme Réal April; M. et 
Mme Jean-Marc April, oncle et 
tante de la mariée qui ont en 
même temps rendu visite à 
leurs frère et belle-soeur, M. et 
Mme Gérard April, et leur fa- 
mille et d'autres amis à Saska- 
toon, Se sont rendus à Vonda 
pour la soirée à l’occasion du 
mariage Bussière-April: MM. et 
Mmes Rémi Lalonde et Roger 
Hudon, Milles Céline Lalonde et 
Hélène Chabot et M. et Mme 
Marcel Hudon qui ont aussi vi- 


sité leurs fille et gendre, M. et | 
|Mme Julien Haudegand, à | 


| Vonda. 


À CFNS 


Chaque semaine du 


Participez au concours 


"OLYMPIC" 


de la 


COMPAGNIE 
INTERCONTINENTAL PACKERS 


| 


Her 
: 


A 


Ë 
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M. Laurent Isabelle, fils de 
M. et Mme Léon Isabelle, de 
St-Victor, Sask., vient de rece- 
voir son doctorat en Psychologie 
à l'Université d'Ottawa. Après 
ses études primaires dans son 
village natal, Lisieux, Sask., il 
ïit son cours classique au Collè- 
ge Mathieu de Gravelbourg. Il 
reçut son baccalauréat ès arts 
en 1950, son baccalauréat en 
éducation en 1954 et sa maîtrise 
en éducation en 1956, à l'Uni- 
versité d'Ottawa. 

Chargé de cours au Collège 
Mathieu (1951-52) et directeur 
commercial du poste CFRG de 
Gravelbcurg (1952-53), il fut 
ensuite journaliste au “Droit” 
d'Ottawa (1953-54), employé à 
la Commission du Service Civil 
d'Ottawa (1954-55), directeur- 
adjoint du Centre d'Orientation 
et directeur du bureau de pla- 
cement de l'Université d'Ottawa 
(depuis avril 1955)- et profes- 


logie et d'Education de l’Univer- 
sité d'Ottawa (depuis 1956). 

Le nouveau docteur est mem- 
bre de nombreuses associations 
rofessionnelles et sociales, dont 
’Association des Professeurs de 
l'Université d'Ottawa (trésorier), 
l'Ottawa Personnel and Guidance 
Association (directeur), l'Ottawa 
Association of Psychologists (di- 
recteur), le Club Richelieu Otta- 
wa-Hull (secrétaire - exécutif), 


etc. ù 

Marié à Elaine Leblanc, d'Ot- 
tawa, il est père de deux gar- 
çons, Paul et André. Félicitations 
au jeune docteur en Psychologie. 


| ; 
| Dumas 
| Va-et-vient 

M, et Mme Georges Frêve, de 


l'Ontario, sont en promenade | compagnie guide et de la ronde | 


chez leurs frère et belle-soeur, 
M. et Mme A. Deschamps. 

M. et Mme Norman Boulet et 
leurs deux fillettes, de Vancou- 
ver, sont en vacances chez leur 
parenté, M. et Mme Roland 
Boulet, d’'Alida, Mlle Thérèse 
Boulet, de Winnipeg, et M. et 
Mme Adélard Boulet, de’ Dun- 
rea. 

M. et Mme Lucien Chicoine, 
dé Storthoaks, et M. et Mme 
Pritchard, de Gainsborough, 
sont tous en visite chez M. et 
Mme Alex. Boulet. 

Incendie 

Le mercredi 21 juin, le feu 
détruisit une belle meule de 
paille et deux graineries rem- 
plies d'avoine sur la ferme de 
Mlle Fernande Blaise, et ap- 
partenant à son neveu, M. Vic- 
tor Blaise, Le feu fut causé par 


te pour M. Blaise 


Radville 
Ça et là 
| Mme Adéline Gaudreau (née 


un éclair; c'est une grande per- | 


LA LIBERTE ET LE PATRIOTE 


eux, 3 
remy, Benoit, d’'Edmonton, 
et deux nièces, Marielle et Rita 


(Mme Ryland), de Saskatoon 


Les’ funérailles eurent lieu à 
Domremy le 26 juin, M. Paul 
ondeau la croix de 
deuïl. Les porteurs furent MM. 
G. Brérot, P. Beauchesne, Ro- 
muald Leblanc, Emile Sarrasin, 
Willie Jobin et Télesphore Go- 
din. Le salon funéraire Macken- 
zie de Wakaw était en charge 
des funérailles. 


Remerciements 


M. Gérard Rompré et ses 
soeurs remercient les parois- 
siens pour leurs condoléances 
à l’occasion de la mort de leur 
oncle, ainsi que pour les priè- 
res pour le repos de son âme, 

Départ 

Une soiree d'adieu eut lieu 
récemment dans ls salle du vil- 
lage à l'occasion du départ de 
M. et Mme E£.-P, LaRose. U 


Wawota ; 


Çà et la 

Le samedi 24 juin, la Ligue 
Féminine (Catholique organisa 
un thé, une vente d'articles de 
toutes sortes et de pâtisseries de 
choix; un panier äe provision 
fut mis en loterie et l’heureuse 
gagnante fut Mme Guy Warner, 
de Kennedy. Ce thé r Ja 
jolie somme de $88.00, Un sin- 
cère merci à tous ceux et celles 
qui ont contribué à ce succès. 

* M. et Mme Lionel Larrivée 
et leur bébé, de Regina, rendi- 
rent visite à, leurs parentes, 
Mme David Rollin et ses deux 
filles, Sheron et Marcia, qui les 
accompagnèrent à leur retour. 
Mme Rollin va suivre un cours 
d'été afin d'enseigner une clas- 
se plus avancée. 

M, et Mme Francis Giroux, 
leurs enfants et leur nièce, Ani- 
ta Beauchêne, de Regina, sont 
en vacances chez leurs parents, 
M. et Mme Lucien Beauchêne. 

Mme Robert Loranger, de 
Kennedy, a subi une interven- 


Ferland 


Réception des Jeannettes 

Le dimanche 18 juin, six 
nouvelles jeannettes joignirent 
la ronde de Ferland. Ce sont 
Colette Desharnais, Solange 
Fournier, Mariette Masse, Lo- 
retta et Ida May et Judy Be- 
chael. A cette occasion, Mme 
Médelger Chabot, nouvelle 
cheftaine des jeannettes, fit sa 
promesse guide et fut reçue 
cheftaine par M. l'abbé J. Ber- 
nier, curé, en la présence de 
Mme la Commissaire, Mme Ro- 
saire Chabot, qui lui remit les 
insignes officiels. Mile Alfreda 
Morin fut reçue assistante chef- 
taine des jeannettes. Félicita- 
!tions à toutes de la part de la 


des jeannettes, 


Baptème 
Robert-Guy-Léandre, fils de 
M. et Mme Robert Chabot, né 
le 27 juin. Parrain et marraine, 
M. et Mme Léandre Chabot. 
Mlle Marianne Fournier était 
porteuse, 


Malades 


M. Joseph Morin est à l'hôpi- 
tal des Soeurs Grises de Regina 
[à la suite d'une grave opéra- 
{tion. 

M. Ephrém Bouffard a dû 
être hospitalisé à Kincaid pour 
quelques jours, et Mme Aristi- 
de Fournier à l'hôpital de Man- 
kota. 

M. l'abbé J. Bernier, accom- 
pagné de M. et Mme Paul Mo- 
rin, rendit visite à M. Joseph 
Morin, hospitalisé à Regina. 

Çà et là 

M. et Mme Claude Chabot et 
M. Matt Schaeffer passèrent 
quelques jours à Saco Hot 
| Springs, E.-U. 
| M. et Mme Emile Tourigny 
let leurs enfants, de Wolseley, 
visitèrent Mme Avila Chabot et 


tion chirurgicale à l'hôpital de| x 
seur-adjoint à l'Ecole de Psycho- | Wawota. 


| Maurice), de Moose Jaw, est 
lallée rejoindre son mari, M.|autres parents, dernièrement 

| Louis Gaudreau, de l'Aviation] Mme Corona Falardeau, 
| Canadienne, à Kessler, Mississi- | d'Arvida, Qué. était en visite 
pi. Elle partie en automobile | chez M. et Mme Lucien Beau- 
| mardi dernier et arriva à desti- | doin, de même que Mme W 
| nation le vendredi suivant. Hamel, de Frenchville, ces 
|: Le 27 juin, une cavalcade | jours derniers. 

! d'automobiies conduites par les M. et Mme R. Vandevoorde, 
| Chevaliers de Colomb et les pa- | de Moose Jaw, étaient de sa- 
|roissiens est allée à la rencon- 


tre d'un missionnaire, le R. P, 
J, Moore, S.F.M., qui transporte 
| la statue de Notre-Dame de Fa- 


| tima dans toutes les église et a, 


| depuis 1945, parcouru plus de 


300,000 milles, rappelant à tous 
les fidèles le message de Fati- 
ma. On réciia le c et tout 
le long du parcours u’à la 
porte de l'église, où les Cheva- 
liers de Colomb du 4e degré, les 


|enfants de choeur et bon nom- 


Pour gagner une bicyclette pour garçon ou fille 
{premier prix) | 


ou un appareil portatif de radio à transistors 
(deuxième prix) 


26 juin au 22 juillet | 


Les conditions du concours vous sont expliquées | 
thaque jour sur les ondes de CFNS — 1170 Kes, Saskatoon. 


| miss j 
| statue fut transportée à l'hôpi- 


bre de paroissiens formaient 
une haie. La statue fut placée 
près de l'autel,’ où les parois- 
siens s’approchèrent tour à tour 
et reçurent la bénédiction du 
ionnaire. Le lendemain, ta 


tal et à l’hospice. 

M. Stephune Maurice et Mme 
Colbe, de Dunrea, Man, sont 
venus visiter des parents et 
amis en fin de semaine. 

Mmes François Porte et Al- 


{ge chez M. et Mme Médelger 
Chabot. 

Le cercle paroissial de l'A. 
C.F.C. désire remercier les per- 
sonmes suivantes qui ont eu la 
bienveillance de surveiller du- 
rant les examens de français, 
Ce $ont Mmes Avila Chabot, 
René Couture et Lucien Beau- 
doin et M. Georges Lacasse. 

Miles Antoinette Chabot, 
technicienne à Regina, et Edith 
Chabot, institutrice à Moose 
Jaw, étaient en visite chez leurs 
parents, dernièrement. 

Mme Antonio Chabot est al- 


lée à Qu'A e suivre un 
cours Les Lu M de même 
ne Chabot, à Edmonton, Alta. 

Mme Avila Chabot est allée 
| passer quelques jours chez son 
fils, M. l'abbé Adrien Chabot, 
{curé de Vanguard. 


| Mme E. Kupchyrk, accompa- 
| gnée de ses enfants, de Regina, 


| 


bien garnie. M. LaRose 
bien remercier, La veil- 
termina par un délicieux 


lui et son épouse s'en vont de- 
à Ottawa. 


Pique-nique 
annuel de la| 
le 25 juin et ce | 
à rar remer- 
e la paroisse 
Ro Dent. eue qu'aux 
en , ainsi qu'aux 
messieurs et dames des divers 
comités À vd leur fidèle coopé- | 
ration. Un grand merci à tous 
|ceux qui sont venus les encou- 
rager, 


Jackfish 


Va-et-vient 
Mlle Louise Lavigne est allée 


là Edmontôn pour un court sé- | 
| Jour. 


pa 
renté et assistera au mariage de 
sa petite-fille, 

M. et Mme PE. : Heu- 
reux, accompagnée . et 
Mme George 

sont allés à Meadow 
pour la fin de semaine 
. et Mme Pete Lavoie. 
et Mme McCoffrey se sont 
rendus à Waterhen pour une ex- 
cursion de pêche. 

Mme onse Baïllargeon 
ainsi que Me Célestine Bec, 
de North Battletord étaient en 
visite chez Mme Henri Bru, ré- 
cemment. 

M. Armand Blanchette et sa 
famille se sont rendus à Prince- 
Albert assister au mariage de 
leur fils et frère, Raymond 
Mile R, Painchaud. 

M. René Bru et sa mère, Mme 
Henri Bru, sont allés à Prince- 
Albert visiter Mme Clément 
Bru au Mont St-Joseph, en fin 


La Journée de l'A.C.F. 


FORGET 
Contribution globale: 


LAC PELLETIER 
$5.00: Albert Létourneau, Jo- 
|seph Dumesnil, André et Nar- 
cisse Laverdière, Joseph Tes- 
sier, Jean Chénard et Arthur 
| Alary. 

! 2.00: Paul Perron, Louis Bru- 

no, Georges Pellerin, Marcel 
| Laverdière et Henri Perron. 
1.00: Lucien Laverdière, An- 
|tonio Monette et Aristide Tho- 
| mas. 


$40.00. | 


| Total: 548,00 

! MAKWA 

| Contribution globale: $55.00. 

| PERIGORD 

| Contribution globale: $60.00. 
ST-BRIEUX 


Contribution globale: $64.00. 


VAL MARIE 


Percepteurs: MM. O. Pinel, 
A. Vadeboncoeur, A. Côté, J. 
Cornet, E. Paradis, F. Nadeau, 
P, Pinel, V. Dumonceaux et N. 


Lepage. 

$6.00: O. Pinel. 

5.00: M. l'abbé O, Lemay, les 
Soeurs de Notre-Dame-de-Pro- 
vidence, M. Sincennes, P, Pi- 
nel, Mme G. Sincennes, L. Du- 
mont, C. Hamel, Y, Briand, D. 
Legault, A, Vadeboncoeur, F. 
et A. Pinel, Mlle A. Gosselin, 


R. Lemire, E. Paradis, L. 


montigny, Mme S. Lizée, L. 
Alie, R, Nadeau, N. Lepage, J. 
Cornet Dumonceaux, P. 


PV, 
Beaulieu, J, Fafard, A. Nadeau, 

. Paradis, J. Leblanc et A. 
Vermette. 

4,00: C, Wanlin. 

3.00: P, Syrenne, A, Côté, F. 
Perreault, F. Duquette et F, Na- 
deau. 

2.00: R. Massé, P.-E. Paradis, 
N. Nadeau, S. Clément, G. An- 
derson, F, Nadeau, L, Clément, 
Mme S$, P, 


Denniel, Denniel, 


Mlle L. Joanis, L. Jacob, H. 


Bellefeuille, T. Facette, L. &' 
renne, L. Lemire, P. Cornet, D. 
Scantland, E, Tanter, A. Syren- 
ne, À. et Albert Dumonceaux, 
E, Carlier et E. Guillon. 
1.00: J. Bellefeuille, P. Clé- 
ment, P. Larivière, M: Touri- 
y, R. Privé, A. Dumont, Mme 
. Briand, H. Ronceray, A, La- 
belle, J.-B. Bleau, Mme B. Bos 
1 


R. Syrenne, R. et G, Pinel, L, 


Debden 


Arrivée et départs 

| J1 fait toujours plaisir de voir 
| revenir les enfants de la parois- 
se, Bienvenue à M. et Mme 
Louis Pouliot qui sont venus 
prendre domicile dans le vilia- 
ge. M. Pouliot sera désormais 
employé au magasin de M. Léo 
Bilodeau. Par contre les ci- 
toyens de Debden déplorent le 
départ de Mme Léandre Desor- 
meaux, pionnière de la parois- 
se, qui, après un voyage en pro- 
vince de Québec, demeurera à 
Prince-Albert, M. et Mme Hen- 
ri Bonneau doivent quitter eux 
aussi la paroisse pour aller de- 
meurer à Bonnyville, Alta. 


ST-LOUIS 
Contribution globale: $200.00. 


Va-et-vient 

Mme Lucie-Anna Lajeunesse, 
accompagnée de M. et Mme 
Amédée Ruel, est de retour 
d'un voyage à St-Boniface, 

Mme Arthur Chrétien et Mlle 
| Léontine Chrétien sont allées 
faire un voyage à Moose Jaw. 

Mme Ephrem Beaulac est 
partie faire un voyage à Drum- 
mondville, Qué. 

Le samedi 17 juin, MM. et 
Mmes Emilien Cyr, Hector Bru- 
net, Charles Cyr, Claude Fran- 
coeur, Edgar Cyr et Milles Alma 
et Lumina Cyr se sont rendus à 
Tisdale à l’occasion du mariage 
de M. Maurice Cyr, fils de M. 
Emilien Cyr, à Mile Elaine 
Floch. 

M. et Mme Pamphile Bujold 
sont de retour d’un voyage à 
Cold Lake, Alta, 

M. et Mme Albert Pouliot 
sont allés à Edmonton pour | 
quelques jours. | 

Mlle Maria 
prendre ses vacances chez 8a | 
mère, à North Battleford, | 

Malades 

Mme Raymond Bonneau est | 
de retour chez elle après avoir 
été patiente deux semaines à | 
l'hôpital Ste-Famille de Prince- 
Albert. Mme Rodolphe Beau. | 
lac est présentement hospitali. | 
sée au même endroit. | 

Réunion | 

Le vendredi 30 juin, au-delà 
de 100 contribuables se réuni. | 
rent afin d'élire deux commis. | 
saires d'école pour remplacer | 
les deux démissionnaires. La! 
réunion fut présidée par M.! 
Hector Brunet et M. Daniel Pa 
quette agissait comme secré. | 
taire 

Félicitations à MM. Pamphile 


bert Fradette sont hospitalisées | est venue passer quelques jours | Bujold et Albert Blais qui fu- 


| actuellement, 


ichez ses parents, 


\rent élus par acclamation, 


de semaine, 
(. 
Du 


Jeonson, A. St-Jean, A.-N, - 
nand, H. Dumonceaux, R. Le- 
gault et Mme J. Bouchard (.75). 

Divers: 519.25. 
Total: 5250.00. 


WAUCHOPE 
$25.00: Charles Quennelle, 
5.00: M. l'abbé A. Turgeon, 


A. Bélisle, Mile M.-M. Quennel- | PÔ 


le, M. Lenouail, Lucien et Louis 
Sylvestre, André Delmaire, Ed- 
mond Laval, Paul Tonnelier, 
Alex. Kenler, Francis Bernuy, 
Henri et F. Delmaire, Michel 
Quennelle et Clovis Delalleau. 

3.00: Joseph Lemée, 

2.00: Mille I. Scully, Paul Syl- 
vestre, Georges Colleaux et 
Jean-Louis Cousin, 

1.00: Gérard Chouinard, Mme 
E. Lemée, Marcel Pierson, Lu- 
cien Martin, Julien Delmaire, 
Aimée Cruywels, J - 


vais, Wilfrid Lépine, Charles 
Dautremont, Pa Gaudet et 
Paul Rogg. 


Anonyme: $38.00. 
Total: $160,00 


FERLAND 


$20,00: M. l'abbé J, Bernier. 

5.00: Lucien Beaudoin, Char- 
les Boisvert, Aimé, Marcel et 
Trefflé Brisebois, Alfred, An- 
tonio, Avila, Claude, Edmond, 
Joseph, Laurier, Léandre, Me- 
delger, Robert, Rosaire et Via- 
teur Chabot, Silvio Clermont, 
Joseph et René Couture, Aris- 
tide Fournier, Valmore Coutu- 
re, Gérard Desharnais, René 
Fauchon, Aimé, Charles, Louis 
et Roger Fournier, Alex. Laber- 
e, Wilfrid Lacasse, Hector et 

aul Massé, Mme Pauline 
sé, Fernand, Joseph et Paul Mo- 
rin, W. Morrissette, Joseph No- 
gue, ‘Edmond Tardif, André et 
Antonio Turgeon. 

3.00: William Patoine, 

2.00: Victor Clermont, 
Dion et Thomas Fauchon. 

1.00: J.-A. Brisebois, Gérard 
Fournier, Georges Lacasse et 
Adrien Larose, 
°.,50: Don Davidson. 

Divers: $11,50. 

Total: 5250.00. 


New Westminster, C.-B. 


Çà et la 

Les nouvelles deviennent ra- 
res dernièrement; pour le mo- 
ment beaucoup sont partis en 
vacances. 

M. l'abbé Therrien, curé, a 
passé deux s?maines dans l'Est, 
le mois dernier. Pendant son 
absence, le R, P, Gérard For- 
gad, d'Edmonton, le remplaça, 

Les Dames Auxiliaires ont te- 
nu leur assemblée mensuelle, 
Pour le moment, il est question 
du bazar qui aura lieu au mois 
d'octobre; des billets sont en 
vente et ceux qui veulent s'en 
procurer peuvent s'adresser à 
Mlle H, Gauthier et Mmes Gau- 
cher et Morier. : 

La Société du Saint Nom et 
les Dames de Ste-Anne ont eu 
leur communion mensuelle, 

M. et Mme D. Tremblay et 
leurs fils sont partis le ler juil- 
let pour l'Est. 

Mme D. Levasseur a passé 
trois semaines dans l'Alberta, 
visitant sa mère, Mme Marcoux, 
et d'autres parents, 

Mme A. Alain est revenue de 
l'Alberta, où elle a assisté aux 
derniers moments de sa soeur 
Mme Henry Berry, de Red 
Deer. Cette dernière est décé- 
dée à l'âge de 56 ans, Mme Al- 
lain a rencontré ses soeurs, 
Mmes T. Suter, d'Edmonton, et 
O. Leroux, de St-Paul. 

Mme Lebastard et sa fille 
sont parties pour la province de 
Québec depuis bientôt un mois, 

Le dimanche 9 juillet sera 
l'anniversaire de la paroisse. A 
10 h. a.m. aura lieu une grand- 
messe qui sera précédée de la 
bénédiction de la statue de saint 
Jean-Baptiste donnée par une 
famille de la paroisse, Le soir, 
à 6 h., un banquet sera servi 
par les Dames Auxiliaires: on 
peut se procurer des billets 
1 les messes, Bienvenue à 
ous. 


Bec est allée, un 


j 
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MeCoftrey, dejbres. Bien 


(suite) 


pro 


notre milieu sont, l'asso- 


ment solidaire sans Rene 
continu et x. L'influen 
ce d'un A 7er nulle, donc 
si nous qu'une classe, 


etc., déploie une influence quel 
absolument 


Ene. Ü faut 
dans ! Qu” E-) organisée et solidui 


bien, un agriculteur 


ciation neutre: l'unélioretiin de|non social ne peut recevoir, ni 


l'état économique de ses mem- 


aient une philosophie chrétien- 
ne, leur tendance est réduite au 


i À .ibienfaisante de cette organisa 
RP: PENSE TS COR | tion rayopnera-t-elle dans 
lvie quotidienne de la popula- 


me de tels organismes sont 
ficientes, il est d'une importan- 
ce capitale que à Le corn 4 
professionn: c ues s’in- 
prit à améliorer l'état inte]- 
ectuel et moral de ses membres 


tout en veillant à améliorer | 


{leur sort économique. 


! 


Mas- | nautés 


Q. -— Mentionnez les cau- 
ses qui expliquent la lenteur 
et l’hésitation des ruraux, des 
cultivateurs en particulier, à 
rejoindre leurs organismes 
professionnels? 

Etant donné que les ruraux 
et les cultivateurs en particu- 
lier sont, en d varié, at- 
teints d'individualisme, d'indé- 
pendance, d'apathie et de dé- 
sintéressement, ils sont lents et 
hésitants à rejoindre leurs orga- 
nisations professionnelles, Ils 
sont hesitants à participer aux 
assemblées, un peu | pl de 
souscrire et de pr es pos- 
tes de commande dans leurs as- 
sociations. Par ce fait, il se perd 
des talents et des compétences 
nécessaires au bien-être de ces 
organismes professionnels ru- 


raux peut se résumer comme 
suit, La meilleure fa d'être 
tre et de témo du 


caristianisme au sein d'un or- 
ganisme, c'est encore d'aider à 
le maintenir dans la ite 
active et fidèle des f pour 
lesquelles il a été constitué, 


Q. — D: quels bienfaits la 
classe agricole se prive-t-elle 
par manque d'organisation 
professionnelle, a) sur le plan 
temporel, et b) sur le plan 
spirituel? 

Etant donné que les gens re- 
doutent de dépenser des fonds 
pour améliorer la situation, ils 
se privent de bienfaits tempo- 
reis et spirituels. Plus le but est 
rand plus le besoin est grand, 
onc le besoin d'un grand nom- 
bre de membres est nécessaire 
pour assurer la survivance d'u- 
ne organisation. Il serait avan- 
tageux de méditer sérieusement 
le texte de Pie XII qui résume 
sa pe comme suit: ‘Que 
soit favorisé partout où c'est 

possible l'entreprise familiale é- 
conomiquement efficiente, com- 
plétée par l'union coopérative 
et défendue par l'association 


professionnelle”, 

La place importante de la 
religion dans la vie profession- 
nelle s'effectue, en substance, 
par l'amour du prochain, Elle 
vise à l'instauration de commu- 
d'hommes, de familles 
spirituelles de travailleurs, que 
léurs similitudes hent é- 
troitement. En un ré- 
seau de relations d'où résulte 


des amitiés sincères et d'où a- 


Elie :boutit une vie ch 


e dé- 
Li hd de charité vraie et ac- 
ve. 


Q. — Comment le progres 
spirituel d’une classe, d’un 
milieu ou d’une profession 
peut-il être favor r un 
effort continu et généreux 
dans le sens de la solidarité, 
de l’Union, de la collabora- 


tion? 
progrès spirituel d’une 


Le 
classe, d'un milieu ou d'une 
profession ne peut être vrai- 


St-Victor 


Déces 
Le lundi 12 juin dernier décé- 
dait M, Rémi Fontaine, bien 


connu dans la région. Né à St- 
Janvier de Weedon, P.Q., le 12 
février 1896, il était arrivé dans 
l'Ouest à 16 ans. En 1927, le 3 
mai, il sa PE Mlle Maria 
Fontaine, de St-Victor. 

Les funérailles eurent lieu en 
l'église paroissiale le 16 juin. 
M. l'abbé Lucien Rodrigue, cu- 
ré, officiait. M. Lorenzo Beau- 
bien, beau-frère du défunt, con- 
duisait le deuil. Les porteurs é- 
taient MM. Eugène Delorme, E, 
Vaudrin, Pierre Perrin, David 
Fontaine, J. 
Beaudry, 

Le défunt laisse dans le deuil, 
outre son épouse, deux fils, 
Sylvio, de Calgary, et Marcel, 
de Wynyard: quatre filles, Lu- 
cille (Mme Marcel Laberge), de 
St-Victor, Jeannette (Mme Bry- 
ce Gilmore), de Olds, Alta, 
Noëlla et Aline, de Regina; 
quatre frères, Eusèbe, de Mea- 
dow Lake, Sask,, Roméo et Na- 
poléon, de Weedon, PQ, et 
Paul, de St-Gérard, P.Q.; trois 
soeurs, Anna (Mme Lorenzo 
Beaubien), de St-Victor, Alice 
(Mme Valmore Côté), de East 
Angus, PQ, et Aurore (Mme 
Léo Fontaine), de Chicopee 
Falls, Mass, Une fille et un fils 
l'ont précédé dans la tombe: 
Isabelle (Mme Maurice Nantel) 
en 1958, et Clément décédé ac- 
cidentellement en 1959. 

Pique-nique 

Le pique-nique annuel de la 
paroisse aura lieu le dimanche 
16 juillet, Venez nombreux. I 
y aura du plaisir pour tous et 


Weeres et Gaston 


c'est aussi une belle occasion ol 


rencontrer vos amis. 


onner, il s'en suit donc que, 


ue ces associations | POuf progresser spirituellement, 


la classe agricole doit s'organi 
ser. Seulement là, l'influence 


la 


| tion. 


Q. — Est-il possible d'eta- 
blir un christianisme vivant 
et agissant, au milieu rural, 
sans se soucier des organis- 
| mes professionnels? Pou r- 

quoi? 

H n'est pas possible d'établir 
un christianisme vivant et agis 
sant au milieu rural sans se 
soucier des organismes profes- 
sionnels. L'homme est un loup 

ur l'homme, c'est pourquoi 
"Eglise s'évertue à la guérir au 
plan naturel en l'élevant à l'or- 
dre surnaturel. Et pour cela il 
faut la participation du laic 
| dans les associations profession - 
nelles, Le laïc doit donc se faire 
un devoir d'assister aux assem- 
blées, d'en prendre une part ac- 
{tive et accepter de prendre des 
charges. 

La société sent le besoin d'u 
ne influence spirituelle et cela 
l'oblige à se pencher vers les 
organismes pour trouver des 
hommes compétents pour rem 
plir les postes de commande, I! 
semble que l'Action Catholique 
Rurale est l'organisme destiné à 
fournir à la société rurale l’élé- 
ment nécessaire pour la puri- 
fier et la guérir, 

(à suivre) 


| *“ 
| Laflèche 

Çà et là 
Les Dames de S'e-Anne eu- 
rent leur assemblée annuelle 
dans la salle paroissiale le 29 
juin Le nouvel exécutif se 
compose comme suit: présiden- 
te, Mme Louis Dumaine; vice- 
présidente, Mme J. Minne; ce- 
crétaire-trésorière, Mme A. Des- 
marais; conseillères, Mmes A. 
Toupin et M. Verbeke. 
Le jeune Michael Klein est 
parti poursuivre des études à 
Québec pendant les mois d'été. 
Mme Joseph Périgny, MM. 
et Mmes Julien et Wilfrid Jal- 
bert ainsi que Mme Alex, Jan 
se rendirent voir M. Alex, Jan, 
hospitalisé chez les Soeurs Gri- 
ses de Regina, 
La famille Adrien Phaneuf, 
de l'Ile du Prince Edouard, est 
en Vacances chez Mme Rita 
Phaneuf, 
Mme Joseph Chorel passa 
| ur lc semaines chez sa fille, 
Thérèse, à Lisieux, 
M. Joseph Martineau se re- 
met d'une intervention chirur- 
icale à l'hôpital des Soeurs 
rises de Regina. 

MM. Antoine Morin et J, 
Keogh durent être hospitalisés 
Regina. 

MM. Joachim et Fortunat Po- 
liquin sont en convalescence 
chez eux. 

M. Clément Périgny a subi 
une intervention chirurgicale à 
l'hôpital de Gravelbourg, 
Miles R.-Marie Desmarais, 
Léona Perrey, Claudette Ver- 
beke, Martha Watteyne, Rosa- 
belle Croisetière, Carmen Lizée 
et Vivianne Toupin passent 
leurs vacances dans leurs fa- 
milles. 

M. le Dr J.-M. Morin a dû 
faire 30 points de suture au 
eune Ray. Morissette mordu à 
la jambe par un chien, 

usieurs se sont rendus à 
Gravelbourg, entendre l'hono- 
rable Lionel Chévrier, 

Mme Louise Verbeke est à se 
réposer au Foyer d'Youville de 
Gravelbourg, 

M. et Mme Georges Croise- 
tière se rendirent à la collation 
du diplôme de leur fille, Rosa- 
belle, à l’école pédagogique de 

Regina, 

Mmes Alphonse Toupin, O.-J. 
et Raymond Bourassa se sont 
faites conduirent par M, le Cu- 
ré au congrès de la Ligue Fé- 
minine Catholique à Gull Lake. 

M. B. Poliquin est revenu de 
Stettler, Alta, afin de passer 
quelques examens de 12e année. 

M. E, Bflodeau se rendait À 
Regina, à une conférence des 
Caisses Populaires, 

M. et Mme Forgues, ainsi que 
Mmé Rita Phaneuf, se rendaient 
à Shaunavon le 25 juin visiter 
des amis, 

M. Paul Boulianne, de Bros 
seau, Alta, passe quelques jours 
dans les familles Périgny. 

Le ler juillet, les Chevaliers 
de l’Autel ont joui de leur pi 
que-nique annuel avec M, l'ab- 
bé A, Moquin, curé. 

Mme J.-M. Morin, accompa 
gnée de ses deux filles, partait, 
le 3 juillet, pour un mois de va- 
(ones dans la province de Qué. 

ec. 
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LA LIBERTE ET LE PATRIOTE 


St-Boniface, le 7 juillet 1961 


2 


cs 


prudence 


QU'EN PENSEZ-VOUS? 


Q. — MN pleut à verse au 
moment où je vous écris. 
C'est peut-être ce qui me 


pousse à vous écrire, Cousin 
Jose, Car je trouve que ce 
jour morose, pluvieux, e'est 
l'image de . , . la vie absur- 
de: un long jour de pluie 
avec quelques instants de s0- 
leii indéeis, Oh oui! je suis à 
l'âge de l'espérance, à l'âge 
où l'avenir sourit, me dit-on. 
Bah! Je n'y erois pas, car la 
vie ext absurde, Mons amie X 
aime A qui ne l'aime pas, B 
soutfre d'avoir un papa qui 
boit trop. Z se tue au volant 
de la belle voiture qu'il ve- 
nait à peine d'acheter, Rien 
n'a de sens. La vie est absur- 
de, aux veux des jeunes. Je 
ne sais pas pourquoi je vous 
seris tout cela. Peut-être par- 
re qu'inconsciemment j'ose 
espérer un peu de sympathie 
de celui qui parle si bien aux 
jeunes, Merci en tout cas. 
MARIELLE LA TRISTE. 


R, — C'est sans doute la fati- 
gue d'une fin d'armée solaire 
qui accemiue chez toi une ten- 
dance au pessimisme romant- 
que Heureusement que ces 
poussées de cafard seront bien- 
tôt reléguées dans l'oubli, grâce 
à un soleil bienfaisant, à une 
ballade en pleine nature du bon 
Dieu, à la visite d'un endroit 
pittoresque dans ta belle région, 
à quelques ébats dans la nou- 
velle piscine de ta ville, que 
sais je” 

Tout de même je profite de 


l'occasion pour dire que ‘la vie | 


est absurde aux yeux de ceux 


| Et , j'aimerais faire des 
mes de livres, de pieces 

| de fhéâtre, des reportages, 
| aussi comme j'aimerais cela 
avoir une av …e, des 


Le courrier 


des Jeunes 


Révérends Percs, * 

| Les institutrires et les élèves 
| des Ge, 7e, Be et De années de 
(l'Ecole St-Pierre Centre dési- 
Lrent vous remercier ainsi que 
| les dames et les demoiselles qui 
nous ont guidés lors de notre 
visite dans vos ateliers Elles 
{nous ont bien expliqué et fait 
; voir tous les rouages de votre 
| imprimerie. 

, Cette visite nous à fait com- 
| prendre davantage l'importan- 
ce de notre journal français, La 
|Liberté et 

voulons vous exprimer 
vive reconnaissance 
| bienveïllante réception et l’in- 
| térét que vous nous avez porté. 
| Des élèves reconnaissahies, 


Lise CHATEAUNEUF 
et Simone ROCHON, 


notre 


“passes ler iei et là! 

de JS are Drm 4 Ecole St-Pierre Centre. 
vaitlle des heures fixes? GER 

Comment s'y prend-on pour | Chers Peres, 

devenir journaliste? | Le mercredi 28 juin, un 


MARCEL F, 


R. — Beaucoup de jeunes me 
posent la même question, Mar- 
cel, Et méme, à travers leur 
question, je soupçonne un peu 
ce qu'ils pensent de ‘ce métier 
merveilleux". J'aimerais donc 
ici répondre trés longuement, 
donner en quelque sorte un 
cours de journalisme. Mais non, 
car la première qualité du sty- 
le journalistique c'est d'être 
précis, succinct, correct, même 
au prix de l'élégance. Ce qui} 
| revient À dire que le style d'un | 
| journal n'a rien à voir avec ce- | 
lui d'une rédaction de collège. | 
D'avoir été premier en compo- 
sition française n'est certes pas 
un handicap, mais ce n'est pas 
non plus un signe infaïllible de 
vocation. Car le style du repor- 
tèr en particulier doit expri- 
mer moins des émotions per- 
sonnélles qu'offrir aux lecteurs 
une information juste et vraie. 

Je comprends qu'un jeune se 
représente le journalisme d'a- 
| bord comme l'article qui cireu- 
le à des milliers d'exemplaires 
sous sa signature, comme l'oc- 
casion de voyages à l'étranger, 
comme la puissance du criti- 
ue qué fait ou défait le destin 


groupe d'élèves des 6e, 7e, 8e 
let Se années de l'école St-Pier- 
re Centre, accompagnés de qua- 
tre institutrices se rendaient à 
619, avenue McDermot, Winni- 
peg, pour y visiter l'imprimerie. 
Ce fut une visite des plus inté- 
ressantes. 

Je me fais le porte-parole du 
groupe pour remercier tous 
ceux qui ont su nous accueillir 
si chaleureusement 


Votre très reconnaissante, 


le Patriote. Nous | 


pour la | 


| A LA CONQUÊTE DU MON 
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| 1.— Depuis longtemps, les hommes 
ne mangenient plus; malades, terrarinés, 
ils se laissaient aller à toutes les divaga- 
tions. Paul se décide à intervenir, D'une 
voix forte, il perle en ces termes: “Cette 
nuit m'est apparu un ange de Dieu: Ces- 
se de craindre, Paul, m'a-t-i dit, il faut 
aus tu comperainses devent César, et 
| voici que Dieu t'accorde le vie pour toi, 
et tous ceux qui naviquent avec toi”, 


forment le projet 


Alors l'officier dit 


tombe à le mer, 
l'insurrection. 


2. — Le quetorzième jour, les morins 


ment dans la cheloupe qu'ils cherchent 
à détacher. Mais Paul, qui s'a 
complot, dit au centurion: 
mes ne restent pes 
autres, vous ne vous 


cou- 
per les côbles retenant le chaloupe, qui 


Paulette TURENNE, 


Les membhres du personnel | 


‘un spectacle ou d'un auteur, | 


qui comme le pelit enfant ré-|comme de fêtes mondaines où 
clament un jouet tout de suite. | sa table est toujours “réservée”, 
fu es impatiente et demandes à | Comme un reporter qui, au vo- 


de “La Liberté et le Patriote” 
l'ont recu beaucoup de jeunes vi- 
siteurs ces derniers temps. D'a- 


bord une soixantaine de jeunes | 


de Ste-Agathe, Puis exactement 
| 48 d'Aubigny. Enfin un groupe 
| de 93 élèves de l'école St-Pier- 
re Centre. Tous ont écouté avec 
{intérêt les explications qui leur 
|furent données au bureau de 
rédaction , , . sur la correction 
des chroniques paroissiales, la 
traduction des annonces, la 
composition des éditoriaux et 
autres articles d'importance, la 
préparation de la page fémini- 
ne, de la pags des jeunes (Cer- 
tains ont osé «emander QUI est 
| Cousin José!), etc. Au cours 


liers, ils se sont groupés autour 
des linotypes (Certains chan- 


| d'une rapide visite dans les ate- | 


St-Laurent, Man.! Quand je t'ai vu brûler, 

| Cher Cousin José, Mon coeur se mit à manquer 
A la suite de l'épreuve que O! Quel malheur! CPE 

nos chers paroissiens ont subie | A vrai dire, tu étais une joie à 

par la perte de l'église, nous a-! _ mon coeur 

vons organiser un con- | Petite église! 

cours local de composition entre | De e 

l'école St-Laurent et l'école Si-|Tes murs étaient multicolores 

monet, sur leur chère petite | Et brillaient sous les rayons du 


église, avec la promesse de vous | Soleil d'or 
faire parvenir les meilleures co- 7e rl nous avaient souvent 
nvités 


pies, Nous espérons que si le 
Coin des Jeunes nous laisse une 
petite place libre vous pourrez | 
en publier quelques-unes dont | 
nous vous laissons le choix. 

Nos élèves suivent avec inté- 
rêt les publications du Coin des 
| Jeunes. 


|A rentrer en toi pour prier 
Petite église! 


| Dieu t'avait choisie 

| Pour être près de Lui, 

| Alors tu as trouvé un lieu 
Qui est près du Bon Dieu 


la vie plus qu'elle ne peut don- 
ner. Pourtant à ton âge on ai- 
me ordinairement tout repen- 
ser. Repense donc ta vie en l'in- 
sérant dans son vrai contexte, 
Rappelle-toi que nous sommes 
“de passage” sur la terre, que 
le bonheur complet nous est ré- 
servé là-haut, qu'ici-bas on est 
vraiment heureux qu'en fonc- 
tion des autres, car ‘‘la vie n'est 
à satisfaire, 


pas un égoisme 
mais un dévouement à exer- 
cer”, Le bonheur ne consiste 


donc pas à s'acheter une belle 
voiture, ni même à être aimée 
de celui qu'on aime. Il consiste 
à aimer et servir Dieu, à te pré- 
parer aujourd'hui pour une vie 
de dévouement à l'Eglise et aux 
autres, à renoncer à toi-même 
dès maintenant tout en te pré- 
parant aux grandes tâches de 


l'avenir, En attendant, réagis 
contre cette lendance à te re- 
plier sur toi-même, à ruminer 


des pensées moroses devant le. 


tableau pluvieux de la vie, Sou- 
ris, chante, danse . . . et le ca- 
fard tombera.’ A dix-sept ans, 
le cafard ne tient jamais soli- 
dement, 

L 


Q. — Je vous donne mon 
opinion au sujet des jeunes 
filles qui s'exhibent en shorts 
sur la vue, Peut-être que la 
situation s'améliorerait si 
plus de gars avaient le cran 
de donner leurs idées à ce su- 
jet... C'est vrai que les jeu- 
nes filles se croient beaucoup 

lus attirantes en shorts qu'en 
jupes. Mais saint Paul a dit: 
“II y a deux hommes en 
mol ,,.” En d'autres mots je 
crois que les filles sont plus 
provocantes qu'attirantes ain- 
si habillées, Une jeune fille se 
fait aimer, respecter quand 
elle garde precieusement son 
mystère qui fait son charme. 
Une jeune fille en shorts, re- 
gle générale, détruit ce mys- 
tère. Souvent les filles qui 
portent le pantalon, les blou- 
«ss décolletées, les shorts pas- 
sent pour des filles de rien, et 
ce n'est pas toujours le eas, 


|lant d'une petite voiture, s'en 
| va à la recherche de la nouvel- 
lle. C'est un peu cela le journa- 
lisme, mais c'est plus profond 
que cela. 


ner au moins un conseil au- 
jourd'hui, Sache que l'actualité 
est le levain du journal, Il faut 
dés lors au journaliste une cu- 
riosité intense pour tout ce qui 
se passe dans sa ville et dans le 
monde, Towt doit l'intéresser, 
le passionner même. La jeunes- 
|se est impatiente, c'est normal, 
mais je me rappelle un conseil 
que me répétait un ancien à l'é- 
|poque de mes premières armés 
à La Liberté et le Patriote: “1] 
n'y a pas de sujets insignifiants 
pour un bon reporter”, Donc on 
ne commence pas sa carrière de 
journaliste par la spécialisation, 
mais on doit s'intéresser à tou, 
c'est-à-dire aux petites nouvel- 
les contenues dans une chroni- 
que paroissiale, aux naissances 
let aux décès, même à la des- 
cription d'une toilette de ma- 
riée: et aussi aux à-côtés des 
grands congrès nationaux, aux 
progrès des caisses populaires, 
aux courants politiques, aux 
questions syndicales et agrico- 
les, que sais-je? 

En guise de conclusion, Mar- 
Icel, lis ton journal français 
[chaque semaine, Tu y appren- 
| dras comment .on rend compte 
| d'un congrès, cornment on rédi- 
{ge une page féminine, comment 
on tire, grâce à l'interview un 
|message général de l'expérien- 
ice personnelle de tel individu, 
comment on profite d'un événe- 


[ment spécial pour rédiger un 
éditorial aux profitables le- 
Içons ,,, 

| . : . 

| Q. — Mes amies et moi, 


nous essayons souvent d'ima- 
giner quel sorte d'homme 
vous êtes, mais nous nous 
perdons en conjecture. Se- 
rait-ce trop que de vous de- 
mander de vous identifier, du 
moins en partie. 

| CURIEUSE. 


R, — Quand ôn a filmé le 


Permets-moi donc de te don- | 


ceux purent constater comment 
leur nom et celui de leur école 
|questionné le metteur en page, 
Ise transforme en plomb), ont 
Ladmiré les grosses presses rota- 


Vous remerciant à l'avance, 
nous demeurons vos dévouées 
collaboratrices, 

Sr Marie-de-St-Magnile, 


|tives, constaté qu'une imprime- rar, procmele. 


rie moderne doit être munie 
d'une multitude de machines, 


Ces jeunes ont affirmé que 


Fier symbole de la foi de nos 
|pères, généreuse dispensatrice 


(de telles visites les remplis- ï : 
Isaient d'admiration envers accueillante des pécheurs re- 
[l'oeuvre de “notre” journal. pentants, pieuse habitation de 


|Puissent-ils dés maintenant se 
| transformer en propagandistes 
| du journal auprès de leurs pa- 
trents, afin que plus de foyers 
|canadiens-français s'y abonnent, 
Et aussi, souhaitons que leur vi- 
site fasse d'eux-memes dans 
{quelques années de fideles a- 
{bonnes, et des aujourd'hui de 


ô notre chère petite église. 
Notre paroisse depuis long- 
temps croissait sûre et droite 
dans le chemin du Seigneur, à 
l'ombre de son clocher protec- 
teur; la foudre tomba d'un coup 
et nous voilà dénudés, comme 
des enfants éperdus qui cher- 


titètes lecteurs! chent leur mère, mais ne la 
PT ET trouvent pas, et ne compren- 

Cher Cousin José, nent pas: 
Tu vécus longtemps avec 


Je suis bien contente que Ro- 


k nous, à notre chè église! T 
bert me demande des informa- sg A: «3 


tions sur ‘L'Avant-Garde de la M ep A mg] ne 
Démocratie Chrétienne”, difficultés, comme une mère 
D'abord, je voudrais rectifier | qui retient le bras de son enfant 
un terme employé par Robert. |qui culbute; de toi sortirent les 
| Notre groupement n'est pas un|paroles sages et les grâces qui 
|parti”. Tout parti implique l'ont toujours tenue forte dans 
lune division. Notre groupe est |la vraie foi. 
fait pour ceux qui désirent! Tu es partie, à notre chère 


le de l'Eglise afin de pouvoir!et le sens d'honneur que tu 
juger quel est le meilleur hom- nous inspirais vivra toujours 
me quand vient le temps de vo- | dans le coeur de tous les parois- 
|ter. Le terme ‘‘parti” n'est donc | siens, 

|pas approprié, | Paul CHARTRAND, 


| Notre organisation tient ses 12e année, 
réunions à St-Boniface à un en- | St-Laurent, Man. 
droit et à une date fixée à la | MS. JU 

[réunion précédente, car nos! Tu étais le tout dans ma vie 
(réunions, quoique assez fré-|et dans celle de tous les simples 


|quentes, re peuvent être régu-|chrétiens de la petite famille de 


| lières. St-Laurent. Mais, le 30 mai vers 
& Robert, nous tenverrons|six heures et quart, la foudre 
[quelques feuilles dont nous\t'a détruite! Plusieurs parois- 
nous sommes servis dans nos siens accoururent pour t'admi- 
études. rer une dernière fois. Oui, les 

Pour plus amples renscigne- [Coeurs étaient tristes en te 
|ments, tu peux t'adresser à|Voyant parsemée de flammes 
kL'Avant-garde de la démocra- multicolores. Des larmes même 


sillonnèrent nos joues, car no- 
tre Dieu, nos trésors les plus 
chers au monde disparaissaient 


{tie chrétienne, 
St-Boniface, 
Je te félicite de t'être procu- 


194, rue Despins, | 


des grâces du Seigneur, Mère | 


notre Dieu, hélas! tu n'es plus, 
ll 


s'instruire de la doctrine socia- | petite église, mais la sage piété | 


| Petite église! 


| : 

|Je suis contente que tu sois par 
Lui préférée! 

Ton souvenir jamais je ne 
l'oublierai 

Je te vénérerai, je te garderai 

| dans ma mémoire 

Et comme toi, je travaillerai 
pour sa gloire 

Petite église! 


Barbara Ann CONRAD, 


7e année, 
| St-Laurent, Man. 


| Ma chère petite église a été 


| 
1 


{frappée par un éclair et brülée | 


| entièrement. Quelle tristesse! 
{C'était un mardi soir vers six 
[heures et quart. Il pleuvait as- 
|sez abondamment et tonnait 
itrès fort. Toute l'église trem- 
|blait! Enfin, un éclair est tombé 
let a fait son grand ravage. 

Cette chère petite église était 
située entre l’école St-Laurent 
let le couvent des Révérendes 
{Soeurs Franciscaines. Elle était 
Là trois milles de l'école Simo- 
Inét. Vraiment, c'était la plus 
belle! 
en pierre, le symbole de la foi 


aux cérémonies toujours gran- 


décorations, La statue de 


Coeur étaient toujours entou- 
pions de différentes couleurs, 
selon les cérémonies du jour. 
L'autel surmonté d'un joli cru- 
cifix nous aidait à mieux prier. 
Il était beau, le choeur aussi. 
Que dire des jolies fenêtres 
multicolores, du jubé, de l'or- 
gue qui faisait retentir des sons 
harmonieux et rehaussait la 
beauté des cérémonies, 

Oui, dans cette chère église, 
on vivait des jours de bonheur! 
On voyait à chaque dimanche, 
à chaque fête, les différentes 
cérémonies pieuses qui se dé- 
roulaient pour nous aider à res- 


. . . Elle était construite | 


de ceux qui l'ont construite et | 
de ceux qui allaient participer | 


dioses, Il y avait beaucoup Éd 
a | 
sainte Vierge et celle du Sacré- | 


rées de jolies fleurs et de lam- | 


DE 


de r'ontuir secrète- 


Sen. De 

CTI 

sur le navire, vous Ps: good 
en souverez pes”. 


sildats de 


Li 


auer, 


NOTRE CHÈRE PETITE ÉGLISE 


[cet épreuve. Il donnera aussi 
les moyens pour qu'on Lui fas- 
Ise une ,autre maison digne de 
Lui; à nous donc, d'être géné- 
reux car Notre-Seigneur n'a-1- 
il pas dit: “Aide-toi et le ciel 
| t'aidera!" 

| Albert BUORS, 

| 6e année, 

| Ecole Simonet, St-Laurent. 

| LUE Re 

| Ma chère petite église était 
{faite de pierre, Elie avait de 
belles fenêtres, des vitres en 
couleurs et aussi un gros clo- 
cher, Elle était située entre le 
couvent et l'école. 

A l'intérieur, il y avait un 
bel autel toujours bien décoré 
| par les religieuses. Il] y avait 
[aussi plusieurs statues autour 
| de l'église. Sur les murs se trou- 
vaient les stations du chemin 
de la croix: au jubé. l'orgue, où 
les chantres se plaçaient pour la 
messe; dans la nef, plus de deux 
cents bancs qui se remplissaient 
presque chaque dimanche. J'ai- 
mais tant ma petite église. Le 
petit Jésus était là, et je pou- 
vais aller communier, lui par- 
ller, le prier et entendre la sain- 
te messe, 

C'était avec tristesse que le 
130 mai au soir, on apprenait 
que notre chère église avait été 
victime d’un incendie causé par 
le tonnerre. Tous les paroissiens 
avaient beaucoup de peine et 
personne ne pouvait rien faire 
pour la sauver, À présent, M. le 
Curé est obligé de dire sa messe 
dans la salle paroissiale, J'espè- 
tre que cela ne durera pas long- 
temps. Nous espérons pouvoir 
en construire une autre bientôt, 
même si elle n'est pas aussi bel- 
le que notre chère petite église. 

Et dire qu'aujourd'hui, il ne 
reste que des pierres et de la 
cendre, Je vais prier le bon 
[Dieu et faire tout ce que je 
peux pour en avoir une autre 
lau plus vite. Priez pour nous! 


Paulette ST-GODDARD, 
. 4e année, 
Ecole Simonet, St-Laurent. 


DIMANCHE | 


10.55—O Canada, ouver- | 
ture, horaire 
10.59—Signal horaire 
1100—Radio-Journal 
11.10—Intermède et 
romotions 
|111.15—Terre nouvelle 


velles 
430—Musiq 


12.15—Intermède 
12.25—Communiques 
12.30—Refrains de 
France 
1245—Vers demain | 


sports 
8.30—Coeur 


3.— Copandant Poul enguge les hom- 
mes à 1e réconforter avec ‘ee qui reste 
de provisions: il faut des forces pour ge- 
le terre que l'aube montre au 


œpaye; tout à coup, le ne- 

wire touche un ‘’Houte de fond et la 
s'enfonce 
de sable, Projetée hors de l'eau per 
fut étoutfée à la force des vagues, la poupe subit l'as. 
sout des lames et commence à se dislo- 


d'après les Actes des Apôtres 


Images de Marie Pignal 
Bonde 13 


SAUVETAGE. 


4.— 11 faut gagner le terre coûte 
que coûte, le nautrage est inévitable, 
Va-t-on tuer les prisonniers pour eviter 
qu'ils se souvent une fois rendus à ter. 
ré — La conturion Zulius, qui veut 
sauver Paul, interdit le massacre, et 
tous se jettent à le mer. Comme Paul 
l'avait prédt, tous atteignent le terre 
sans perte de vie humaine, 


le navire vers lo pliage, 


violemment dans le 


Le Cinéma — Ma responsabilité 


“La meilleure façon de lutter contre le mauvais cinéma, c'est de ne 
{pas manquer les bons films à l'écron.'’, 


Signifisation des cotes morales 


À | — Pour tous: Films visibles par tous, y compris les enfants, 


À 1} — Pour adultes et adolescents: Films qui peuvent être vus sans 
danger par les spectateurs qui fréquentent ordinairemerit 
| les salles de cinéma (16 ans et plus), 


A III — Pour adultes: Films qui ne conviennent qu'aux gens possè- 
dent une certaine expérience de la vie er ayant atteint ur 
degré moyen de maturité intellectuelle, morale et spirituelle, 
Ces films ne conviennent généralement pas aux adolescents, 


5.00—Radio-Journal et 
J'aurais voulu 
danser 

5.15—Parlons ,sport 


où Psychologie 


|11.45—Nos ee ru sur 540—Pour 
nos ondes | die 
12.00—Le quart d'heure $40—Attair 
de Ste-Anne | de la 


600—Nouvelles et 


645—Le chapelet 
|  800—Radio-Journal, | 
commentaires, | 


adultes et porter préjudice 


de tels films, 


na à ln TO PEYTON PLACE: 

Américain. Fox. 122 minutes. 
Drame réalisé r Jose Ferrer 
avec Carol Lynley, Jeff Chagd- 
ler, Mary Astor, Robert Ster- 
ling. 

Ce film n'est pas la suite de 
“Peyton Place”, Sauf quelques 
séquences, il ne saura trop in- 
téressé, Joue au Capitol, 

+ L 


NIKKI, WILD DOG OF THE 
NORTH: À II 

Américain. B. V, 1961. 73 mi- 
nutes, Technicolor, Film d'a- 
ventures réalisé par Jack Couf- 
fer et Don Haïldane avec Jean 
Coutu, Emile Genest et Robert 
Rivard, 

En voyage en canot dans la 
région des montagnes Rocheu- 
ses, un trappeur canadien, An- 
dré .Dupas, accompagné de son 
chien, Nikki, et d'un ours ap- 
privoisé, voit son embarcation 
chavirer, Dupas gagne la rive 
tandis que ses animaux sont 
emportés par le courant, Après 
plusieurs batailles, l'ours et le 
chien deviennent bons amis. Là 
commence une série d'aventu- 
res pour Nikki. 

Ce film ne le cède en rien 


HADIO PRAIRIES-NORD 


400—Radio- 
actualités et nou- 


Journal, 


| JEUDI 


sportives 10.30—Détente musicale 
ue en dinant | 11 pen eur 

Q l L 

t Réveil rural | 12,00-Artistes de 


concert 
615—A votre santé 
700—Programme 
allemand 
8.30—Place publique 
9.00-Maîtres du 
chant choral 
10,00-Les petites 
symphonies 


VENDREDI 


10,30—Musique sud- 
américaine 


les enfants 
e de l'Etat 


vie 


à coeur 


B -+ À déconseiller: Films ne pouvant que nuire à la majorité des 


à la sonté spirituelle et morale de 


la société. Même les adultes avertis doivent s'abstenir de voir 


C — A proscrire: Films nettement condamnables aux points de vue 
moral et religieux. 


[aux oeuvres antérieures du gen- 
pe produites par Walt Disney. 
Ce sont surtout les animaux qui 
tiennent ici la vedette; tout le 
scénario est centré sur eux. La 
photo. des paysages est magni- 
figue et les interprètes cana- 
| diens, notamment Jean Coutu, 
jouent bien. Ce film joue au 
| Metropolitain, Appréciation mo- 
rale: Des combats cruels entre 
animaux et une scène de vio- 
lence rendent ce film contre-in- 
diqué pour les enfants, Adultes 
et adolescents. 

L£ L 


ROSEMARY: B 


Allemand, 1959. 89 minutes. 
Drame de moeurs réalisé pur 
Rolf Thiele avec Nadja Tillier, 
Peter Van Eyck et Carl Rad- 
datz. 

L'action se situe en Allema- 
gne de l'Ouest, en 1957, Une 
prostituée, Rosemary, parvient 
à se faire accepter dans un mi- 
lieu huppé de gros industriels, 
Elle accepte de faire de l'es- 
pionnage pour un homme d'af- 
faires français en retour d'un 
appartement luxueux, Cela lui 
vaut une fin tragique, 

Ce film, très bien réalisé du 
point de vue technique, est une 
satire amère des hommes d'af- 
faires de l'Allemagne de l'Ouest 
après la dernière guerre, Le 
stvle, émaillé d'excellentes trou- 
vailles cinématographiques, 
s'apparente à l'ex onisme, 
au surréalisme et au symbolis- 
me. L'interprétation est excel- 
lente et la bande sonore est ori- 
ginale et très expressive, — Ap- 
préciation morale, La peinture 
de moeurs dépravées présentée 
sans correctif valable, le dé- 
nouement fataliste et négatif, le 
pessimisme de l'ensemble et des 
images osées obligent à décon- 
seiller ce film. 


. L 


devant notre impuissance, Mais|ter, ou à devenir de fervents | 100—Mussique 


Pourquoi alors ne gardent- PORT 2 a A" ré ces encycliques de l'étnd 5e PRE | h ; 
ell : s] harme? — GE- [roman “David Coppertield” de |. ù Hoi ES Te |malgré tous les efforts que plu- |chrétiens. Je l’aimais tant! . . .| classique | nouvelles sport 11.30—Duck Lake EXODUS: A TI ph ai 
es pas leur charme: * | Dick b à ta- | desquelles peut dépendre le sa- [7 ! à D 4 2.00—Chansonnettes | 10.30—Nouvel | sur n d Drame * épiq éalisé 
RARD LE PHILOSOPHE ickens, beaucoup de specta- | NN " sieurs spectateurs tentaient|Même si l'on reconstruit, et ce-| 330Variétés ban LL sr 4 | Er Radar par 
/ Æ 0: à teurs ont été. dé intés, cartlut socisl et économique du |? : A1 ) : : « ar CKSB, météo 1200-Quelques danses | Otto Preminger avec Paul New- 
PAUDOENVES, monde | d'entreprendre, rien ne pouvait |la se fera, on n'aura jamais une instrumentales | pensée du soir 6.15—Programme à 
R. — Merci de ta lettfe et|les personnages sur film ne res- | it |se faire, mais il fallait laisser | si belle église, Elle ne sera pas | 300—Musette | hollandais man, Eva-Marie Saint et Sal 
de tes distinctions ‘philosophi-| semblaient pas à l'idée que ces! Une cousine, |faire l'oeuvre dé Dieu miel 201k16. Lire. À Rte | 130—Ensemble vocal Mines, d'après le roman de 
ques”. Tout cela prouve que la spectateurs s'étaient faits des d: Tu # à He -égli | re 4 ju | 418 Radio-Journal, LUNDI 30—Harmonies du soir | Léon Uris. 

( * Marie-Thérèse BOILY u fus, chère petite église, Mais si le bon Dieu a permis | a 9.00—Les quatuors Û ? 
conduite des filles dépend de |personnages du livre. Par daie de PAC de notre magnifique ‘paradis, no. FE “ris . sports td | dé Beethoven Le sujet du film, la naissance 
celle des garçons, à ce point de |exemple si on dit qu'un homme| feCrétaire de l'Avant-garde, | plus cher trésor durant 72 PE 10: Re, Le | 10.00-L'épopée des d'une nation. Même si Exodus 
vue du vêtement (et à beau-lest ‘grand’, le lecteur anglais | DT RAT Ne RE AGE 27 {printemps. Ton “orgue enton- | Cri de certoins ET TT AU monde | 1130—Tisdale et Melfort civ/Msations n'arrive pas à rendre la com- 
coup d'autres points de vue).!se fait une idée autre que celle | ( il |naient Les hVihnes Gilantèure F ; | 500—Fête au village | sur nos ondes SAMEDI plexité des faits, il faut signaler 
En d'autres mots, que garçons :que l'on se ferait en Suède, en | onselis aux campeurs Ton autel resplendissait de oiseaux ou animaux ne = à TS Te | 6550 Canada, ouver. | dE 'eMarquables morceaux de 
e' filles sont solidaires. Sachant | France, etc, Dans ce sens la) ie Ds [beauté et excitait tes enfants à! L'h ee PP 6 ru qe era ali Lt ture, horaire bravoure, une très belle hoto- 
distinguer si bien les sortes|photo tue l'imagination. Or,|.i € er J éd qe Ci | adorer ton Dieu, Tu possédais | QUE. PATREER  s.0 à une voix de l'Ouest 1:00—Radio-J'ournal ru page et une inte tation 
d'attraits qu'une jeune fille peut chaque jeune lecteur de La Li-| lé se rer Ve À ak travai lun jardin parsemé de lis et de | Le chien aboie | 190 CRE ES ue dt “er Paso Dr Ve mate igne d'éloges. — Appréciation 
avoir, tu dois facilement com-|berté et le Patriote se fait à! papas me réjouis j ; ‘éléphant barrit PP pie 30-—-Présence de Compatriotes morale: Une certaine apologie 

ep r 8.00 -Radio-Journal 1.30—Présence d ompa 


1! ts a à ï : £ 4 f 8, n 
{toutefois que cousins et cousi- |r0ses au jour de fête l'autre 145—Radio-Sacré-C,, | de la violence et une trop gran- 


semaine 
445-La langue 


rendr ‘une jeune fille qui |l'heure P idée à s0 EU { | ù : 15-—C » | 
dre vi 5 pi pi one o rad dé. [ r À feu ge ml pd nes en grand nombre jouissent! Tu fus cause de multiples! Le chameau blatère LAPS 7 8.30—Rythmes de Paris |  8.00—Nouvélles de simplification des situations 
À Ki | : à ! US Ve des bienfaits du soleil et de la! PaPtêmes, premières commu- Le mouton béle | 9.00—Radio-Journal, 800—Concert de | 8.10—Bonjour : sr 
mêle pas toujours dans les bons |ques-uns c'est un vieux, barbu, | "Dermette sr 8 1 ions mariages et même d'ordi. | uton ! soorts à BBC | Compatriotes sociales demandent un juge- 
moyens à choisir et peut se lais- | plein de sagesse et débordant x SP gionntea ot Mg et | nation. | La vache beugle | 9.10 Musique pour toi | 1000—L'oeuvre de Bach | Lg 4 Taille ment mûr. À ne pas manquer 
ser tenter par ceux qui ne pas-|de bonté à l'égard des jeunes. |; PIRE , C'est toi ! ttendri plu-! Le cerf et le daim brament 9.55— Météo, pensée | MARDI par les adultes, Joue au Gar- 
«ent pas inaperçus chez le com-|Pour d'autres c'est un profes. | dX Commandements du cam-| . sage Mont pe. oi | etfin | é PRO gg rick à partir de cette semaine. 
mun des jeunes “gens. Elle se|sionnel dans la force de l'âge, | Peur que je vions de ire dans Ent et toi 7 er #4 oh ec re | | 1120 Prud'hommes et | 109—Signai horaire | 0 
af des d à | une revue. Ces commandements |Ché. C'est toi qui a rendu des, Le chevreau chevrote | | | 11.00—Radio-Journal ’ 
fait alors plus provocante qu'at-|la tête bourrée de cours en! ‘ dent dociles à l’ j Vonda sur nos | 0€ Plus d'hommes que 
tirante au sens pur du mot. Que |peychologie ét eu: sociologie. et |'#dressent pérticulièrement aux [Coeurs d'en ants dociles AP-| Le Japin clapit Du lundi eu ondes 11,10—Communiqués q 
ù . PAR he pe + À scouts et aux guides, mais leur pel de Dieu, A | vendredi inclusivement 1200—Un peu de tout 11.15—Présence de femmes donnent 
toi et les autres gars y réflé- convaincu, comme le sont les! sa fra ve Oui, chère petite église, tu La grenouille coasse | | 1230—Révei] rural | missionnaire 
chissent et aident leurs con- | jeunes, qu'il faut bouleverser le | Y#leur ne peut laisser indiffé- PERS j | 8.55—O Canada, ouver- | 615L'Echo Mariai | 145-Carrousel, monde | f C d 
issen i ur | jeunes, qu | er |rents les autres jeunes qui vi. |étais notre royaume. Mainte-| Le coq coquerique ture, horaire 700—Radio Magazine | 1200—À la carie eur sang au Lanada 
soeurs |monde. Pour d'autres c'est un! Li d'une plage ensoleil. nant que tu es disparue, ne! La perdrix et la caille caca- | 700—Radio-Journal WU Wées et 3,55—Intermède Le désir d'aider son prochain 
ARE |‘jeune”, un peu plus pondéré |}, nc selle | crains pas, nous ne t'oubliérons | bent | 106—Prière du matin des hommes | 400—Radio-J'ournal semble être le plus grand motif 
Q. — Le journalisme, ça |que ses contemporains, qui par-| |jamais. Ton image magnifique | " acid": 8.20—Une guitare et | fi Revenge et |des hommes charitables qui don- 
| | + & agniQUue | Les oiseaux de nuit ululént Compatriotes quatre mots | 415—Revue de la P q 
| 
! 


nent de leur sang à la Croix- 
Rouge. 
Dans une dernière enquête des 


doit être epatant comme ear- |tage leurs inquiétudes, leur cu- | Limites du 
rière, J'ai 16 ans, dans un an |riosité, leur excès d'énergie. | 
ie ferai mon choix et je crois |leurs bonnes intentions et 


745—Radio-Sacré-C, | 

800—Nouvelles 

8.10—Bonjour 
compatriotes 


d'amour 
900—Orchestre de 

Radio-Canada 
1000— Anthologie de la 


terrain et du bain demeurera imprimée dans le! 
| fond du coeur des vieux comme | 
naturee- | des jeunes, | 


Le tigre feule 


ne dépasseras ’ | 
Le merle flûte | 

| 

| 


| : bien ue 
leur | Qu'avec permission 


| 500—Bienvenue Sask. 


Lu ne De nes SE ne | me BRUGE | L'aigie a TER, | Sean | HRK Lumens de sg 13 our cn 
A let po 1 U José p angeT | Des chaloupes tu t'éloigneras | lle année, Le dindon glougloute LR DGSE | MERCREDI 5.15--Musique de danses | des Canadiens donnèrent cette 
tions reçoivent de bonnes no- |de personnalité d'une année à | Afin de vivre longuement St-Laurent, Man. | Là corneille graille "Jeunesse Dorée | | #45-—Chapelet raison. Plus de 98 pour cent af- 
tes, Depuis longtemps je rêve |l'autre. Le journal a déjà eu CURE, | ; : |1015—Le tour de chant | 10.30-Musette 000, Dumas et ses |firmèrent de se ‘sentir mieux" 
d'écrire des articles signes de |trois “Mère Grand”, Parlez-en | Dans les tentes tu n'entrerae Que jaimais aller prier tran- | L'alouette grisoile |1039—Signal horaire 1130-—Nortk Battietord | mg tr après avoir donné de leur sang 
mon nom et qui seront lus |à vos parents. C'est pourquoi le |Qu'avee un chef nécessaire- | quille dedans tes murs! Que tu! Le porc grogne Dati dournal | ion Pandore 0 | Mes de ) |pour sauver la vie des autres. 


dans un journal ou une revue, | soussigné, patron de Cousin Jo-| étais belle! Maintenant que la! Le loup hurle 1115—Visage de l'amour bonne chanson #.00—Radio-Journal Au Canada, presque le trois- 


ment | 
h - Ée l'enveloppe de l'anonymat. | Au couvre-feu tu fermeras ce PA l'a détruite on ne peut| Le crocodile se lamente |1140-imermède pisse PR $04-—Orohsstre KP quart des donneurs sont des hom- 
| AEtaol pire LE de même un détail ou|Pour te reposer paisiblement. |plus prier en toi. Nos morts| Le corbeau et la corneille | 100—Nouvelies | vous? 830-Orchestre du Chs- |mes tandis que les Etats-Unis 
eux ne feront pas de mai, le di |dormaient à l'ombre de ton|, h 7" | 146-Communiqués $.30—Sur les boulevarde teau Frontenac | présentent une image très diffé- 
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Vallon rit franchement 
— Je n'en #i pas dit un mot! 
C'est lui qui en à parlé! 
D'ailleurs, poursuivit le 
châtelain, ma nièce n'aurait 
voyagé sans son passeport. Elle 
n'a donc rien de commun avec 
la victime! 


Vallon se promenait de long | 


en large 

—… Alors, selon vous, que se- 
rait devenue Miss ? 

- Est-ce que je sais? Peut. 
être est-elle occupée à visiter 
l'Italie, ou l'Espagne, ou à faire 


du ski à Ssint-Moritz, ou du ba- | 


teau à voile sur le bassin d'Ar- 
cachon! lle a changé d'avis, 
voilà tout! 

… Je ne crois pas, dit Vallon 
avec calme. Puis, haussant le 
ton 

- Passe-moi le dossier, Mou- 
linier! 

L'inspecteur tressaillit, Cet 
interrogatoire n'en finissait plus 
et. N Juttait depuis un instant 
contre le sommeil. Félicie et Fa- 
bien y avaient succombé depuis 
longtemps et l'on entendait, ve- 
nant du fond de la pièce, de lé- 
£ers ronflements. n'y avait 
que Philippe et Xavière qui sui- 
vaient Les débats, le visage 
anxieux et l'esprit tendu, Quant 
à Gabriel, M était impossible de 
dire s'il écoutait, Son air absor- 
bé ne l'avait pas quitté et il res- 
tait sans mouvement, les yeux 
perdus dans le vide. 

Le commissaire prit le dossier 
qu'on lui tendait, l'ouvrit sur la 
table et désigna un passage. 

. Ecoutez ceci! dit-il, 
Puis Ë lut à haute voix: 

“Une enquête a été faite dans 
tous les hôtels de Paris, L'un 
d'eux a signalé qu'une jeune 
Américaine du nom de 4 
Grant avait demandé une cham- 
bre le soir du ler décembre, 
c'est-à-dire la veille du crime, 
Elle est repartie le lendemain 
matin laissant ses bagages et di- 
sant revenir dans 
Elle n'a pas reparu ... 

Se tournant ensuite vers le 
baron: 

— Je m'en suis encore assuré 
moi-même ce matin! Selon toute 
vraisemblance, cette voyageuse, 
votre. nièce, et la malheureuse 
trouvée morte dans le train-na- 
vette, ne font qu'une seule per- 
sonne! 

Le vieux gentilhomme leva 
les bras au ciel. 

… Mais vous dites qu'elle 
s'appelle Betty Grant. Je vous 
répète que le nom de ma nièce 
est Flora Queen! 

— N'avez-vous pas tout à 
l'heure attiré mon attention our 
l'originalité de la jeune fille en 
question? Elle a pu avoir la fan- 
taisie de changer de signature, 
histoire de se jouer à elle-même 
une petite comédie! 

— C'est inconcevable! Ma 
soeur était à moitié folle, mais 
sa petite-fille n'est pas forcée de 
lui ressembler! 

— J'en conviens! 

M. de Kerviel prit sa tête à 
deux mains. 

—…— Ah! Ces histoires me ren- 
dent malade! J'ai parfois d'atro- 
ces migraines qui me brouillent 
complètement les idées, et le 


HORIZONTALEMENT 
Qui s'enroule vers la gau- 
che 
Emission violente. 
Espère de vipère de Fran- 
ce. -— Lettre des alphabets 
hébreu et phénicien. 
Faisons l'image de, 
Première femme 
Comm. de Belgique. 
Qui n'est pas vêtu 
Roue de coups 
Ensellé, — Saison (plur.) 
Qualités bonnes ou mau- 
Vaises d'une chose. 
_Avant-midi. 
9—Poème de Byron. — Clai. 
re 
10-Onse milles plus dix fois 


plus dix. — Triages 
1l—Actes par lesquels on 
transige. 


12Ville d'Autriche. — Pos- 


À 


eux jours, | 
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docteur veut que je prenne des 
ménagements! 
| Hubert prit un air goguenard: 
—… Ne vous troublez pas, par- 
| rain! Si le commissaire Vallon 
|pose des questions, c'est pour 
[découvrir la vérité! Tout à 
l'heure, j'ai voulu plaisanter en 
| li prétant de noirs desseins! 


| pes à l'aise. Le y roi 
| fuyant d'Hubert Gillard ne leur 
|inspirait pas confiance, Le ba- 
|ron était déjà retombé dans sa 
| somnolence, Philippe et Gabriel 
|ne disaient mot ... 

Xavière se leva et avança de 
quelques pas. Elle était très pâle 
let sa voix trembla, 

Ps — Monsieur le eme cr vd 
| N'est pas spécifié dans le dos- 
| sier que l'Américaine de l'hôtel 
| de l'Europe portait un béret et 
lun mantéau de couleur bleue? 
| … En effet! répondit Vallon. 
La jeune fille reprit avec fiè- 
| vre: 
| —— Et bien! La jeune femme 
de la navette avait un chapeau 
et un manteau rose! Je ne vois 
pas le rapport! 
Pens:z-vous qu'une jeune 
let riche étrangère, venant pour 
| la première fois à Paris et + mr 
cevant le chapeau de ses rêves 
dans les vitrines d'un ma- 
qi, ne puisse en faire immé- 
iatement l'achat ?. . , Moi, je 
| suis persuadé du contraire! 
\ — Alors’ . . . Qu'aurait-elle 
| fait de ses anciens vêtements? 
| — Elle les a peut-être balan- 
icés dans la Seine pour ne pas 
\s'en embarrasser, nous n'en 


‘| sommes plus à une originalité 


|près! A moins qu'ils ne soient 
restés au service de livraison 
des magasins du Printemps à 
l'adresse de Miss Betty Grant, 


Hôtel de l'Europe! S'il en est 
ai p . j'en serai bientôt 
avisé! 


Xavière insista, On eût dit 
qu'elle jouait une partie impor- 
tante, , 

— La voyageuse dont parle 
l'hôtel venait de Washington, 
Or, la soeur de M. Kerviel habi- 
te New York; il l'a lui-même 
__— EE F 

…— Une -mère peut ha- 
biter LR er et avoir une 
petite-fille résidant à Washing- 
ton! 

Gabriel se leva à demi de son 
fauteuil, Il eut une expression 


affolée. 
uoi te mêler de tout 


— Pourq 
ceci, Xavière? , . . N'est-ce pas 
de répondre 
e? 


assez d'être obligée 
quand on t'i ? 

La jeune fille baissa la tête 
comme si elle se rendait soudain 
compte de son audace, 


— Tu as raison, ! 
Elle retourna à PA ge 8 mais 
ses mains trembl trahis- 


saient sa nervosité, 

La voix forte du chef de gare 
avait réveillé le baron. Celui-ci 
tâta sa veste pour chercher son 
monocle. 

— Qui est cette Xavière? de- 
manda-t-il en ajustant son ver- 
re 


— C'est ma fille! répondit 
Gabriel, tout à conscient 


de ses devoirs de maitre de mai- 
son. Je m'excuse de ne pas l'a- 
voir présentée! 


| VERTICALEMENT 
1--Qualité de ce qui arrive 
tous les sept ans. 
| 2—Espace de temps. — Mon- 
ticule élevé par les Celtes, 
| 3— Aucune. — Sorte de por- 
celaine. 
| 4 Tête d'une tige de blé. — 
| Lavages. 
| 5— Arrêt d'un liquide organi- 
que, Mesure chinoise. — 
| Charpente du corps. 
| 6-—Groupe le plus méridional 
| des oasis du Touat, 
Premier en son genre. 
7—Astronome danois. — Ban- 
dage croisé. 
à m. — Substance azo- 
tée. 
| 9— Thème associé à une idée. 
|10—Nettoie, — Beaucoup. 
11— Année. — Femme du tsar, 
12-Crème fouettée. — Salle 


| 4 Mes compliments’ Elle est | 


| charmante! 

| Vallon montra GG signes 

| d'impatience. 

| …— Finissons-en! s'écria-t-ll, 
résumons-nous! Il est donc 


[route que la jeune femme as- 
|sassinée le 2 décembre et dé- 
couverte dans le dernier train- 
navette de Vilebois par Mme 
Félicie Grenier est vien le peti- 
te-nièce qu'atiendait le même 


parler à M. de Kerviel: la victi- 
me est marquée d'une tache de 
café située un peu au-dessus du 

— soeur re avait é- 
galernent une e de ce genre 
au même endroit! déclare le ba- 
ron d'une voix morne. 

Vallon ferma ;e dossier avec 
satisfaction et le glissa dans sa 

- €. 

— Nous voici donc définiti- 
vement fixés sur l'identité de 
| cette jeune fille. C'est Miss Flo- | 
|Ira Queen, venue de Washing- | 
| ton, descendue à l'hôtel de l'Eu- 
|rope à Paris, et atteinte d'une 
| baile en plein coeur dans le 
{train de Villebois, alors qu'elle | 
| venait visite à son | 
grand-oncle, le baron de Ker- | 
viel ,, | 

Le châtelain parut effondré. 


1 


— Le plus difficile reste à | 
faire! continua le jolicier en se | 
levant. Trouver le mobile du| 
crime et arrêter le meurtrier! 
Mais c'est assez pour ce soir, al- | 
lons nous coucher! Restez à ma 
disposition, je vous retrouverai 
le moment venu. 

Il se dirigea vers le porte- 
manteau et décrocha son cha- 
peau et son pardessus. 

— Tu viens, Moulinier? 


CHAPITRE IX 


On était au début de l'après- 
midi. 

Le commissaire Vallon rele- 
va son co, enfonça son chapeau 
et en rabattit le bord au-dessus 
de ses lunettes no:res. 

Ce n'était pas qu'il fit froid 
ce matin-là, la saison était dou- 
ce pour un mois de décembre, 
mais il ne tenait pas à être re- 
connu par les hawitants de Vil- 
lebois. is cinq jours qu'il y 
passait la plus grande partie de 
son Le il était certain d'y 
avoir été repéré et, cette fois- 
ci, il désirait passer inaperçu. 

Il était venu de Paris dans 
une voiture de la P.J, et l'avait 
laissée dans un chemin afin 
d'entrer à pied dans le bourg. 
Le moment était arrivé pour lui 
de changer de tactique, Après 
avoir interrogé les témoins en 
groupe, il allait maintenant les 
voir séparément. Ensuite il les 
réunirait à nouveau pous- 
ser plus loin son inquisition, 
Cette méthode lui avait tou- 
jours réussi et il lui accordait 
confiance 


Il tira sa montre de sa poche. 
15 heures! Voilà qui était par- 
fait, La navette ne fonctionnait 
pas de 14 h. à 18 h.; il avait 
donc tout le temps de faire ses 
visites. Zurfau restait à la 
toute la journée et mangeait à 
la cantine, il s’en était assuré. 
Félicie devait être chez elle en 
train de préparer son souper, il 
savait où elle habitait, Avec un 
peu de chance, il trouverait Xa- 
vière à la maison . . . Quant au 
baron, il était certain de le ren- 
contrer chez lui. Le château s’a- 
percevait de la route, exposant 
sa façade effritée en haut d'une 
allée dépourvue d'arbres qui 
jeervaié sans doute d'avenue. 

— Comm par la dame 
des lavabos! le policier avec 
un sourire, c'est elle la plus 
proche, 

Villebois n'était pss grand. 
Seuls les baraquements qui a- 
vaient été’ cor.struits un peu en 
dehors, lui avaient donné de | 
l'importance, Lorsque lès usines | 
s'étaient construites aux portes 
de Paris, de nombreux ouvriers 
étaient venus des pays étran- 
gers ou de la province, PE y 
travailler, La question leur 
hébergement s'était alors F 
Des terrains vides s'ét ient 
sur plusieurs kilomètres autour 
de Villebois, Ja construction 
d'une vingtaine de  baraque- 
ments fut alors commencée. Au- 
jourd'hui ils logeaient 200 ou- 
vriers qui se rendaient chaque 
matin à leur travail et en reve- 
naient le soir, 

La maison de Félicie était 
isolée au milieu d'un jardinet 
d'environ cent mètres carrés, 
qui devait faire, dès ie prin- 
temps, office de potager. Quel- 
| ques choux y trônaient encore 
pas trop malmenés par le froid. 
Il frappa à la porte et l'ouvrit 
| sans attendre de réponse. Com- 
me il l'espérait, la femme était 
là, s'affaïrant autour de son 
fourneau. 

En apercevant Je visiteur, 
elle le reconn:t aussitôt et rou- 
|git comme une jeune fille. 


|tes qui laissaient voir, derrière, 
|ses bas troués, Sa tête était en- 
| veloppée d'un torchon attaché 
|sous le menton, destiné sans 
| doute à proïéger sa chevelure 
|de la poussière. Elle le détacha 
| vivement et mit à découvert 
| une ondulation au petit fer. 
| — Au moins, que je vous 
| fasse les honneurs de ma frisu- 


— Oh! M'sieur l'commissai- | 
|re, dit-elle . , . Je sors de chez 
le coiffeur! 


| satre! Je n'ai pas été prévenue! 

Voyez dans quel état je suis! 
| Faites excuse! 

| 

Vallon fit un geste: | 

-— Ne vous troublez pas! Je| 

resterai | 


Elle avait sur sa blouse un 

tablier sale noué à la taille et 
pas longtemps 

Entrez donc ici! | 

Elle le dirigea vers la pièce | 


| 
jne 


| Unis, le Dr Henry David, 
ident de la 


LA LIBERTE E 


Simple et savoureux le “menu au 
tion des consommateurs à l’occasion de 
— Salade d'épinards et de laitue, agrémentée de céleri et de ron- 


delles d'oignon; crème sure et 


T LE PATRIOTE 


bleu; poulet barbe-à-queue 


et pommes de terre en robe des champs. Compléter le menu par un 
dessert tel qu'un pouding ou une tarte aux bleuets. 


SUR DIX FEMMES MARIÉES. 
UX SONT EN EMPLOI RÉMUNÉRÉ 


La main-d'oeuvre féminine. 
tel était le thème d'un seminar 
qui se terminait il y a quelque 
temps au YWCA et qui a per- 
mis un échange de vues entre 
des représentants du gouverne- 
ment, de l'industrie, de l'éduca- 
tion, du monde des affaires et 
des travailleurs sociaux. Pour 
permettre une étude comparati- 
ve on avait invié des ve 
Nouvelle en 
recherches sociologiques, à New 
York, et Mille Byrna Ball, di- 
recteur du Conseil national de 
la main-d'oeuvre aux Etats- 
Unis, ce dernier établi à l'Uni- 
versité Columbia en 1951 ce 
à un dun dela Fondation Ford. 

Tous deux nous déclaraient 
au cours d'une entrevue préli- 
minaire aux discussions, 
“qu'aux Etats-Unis, 23 millions 
de femmes travaillent, repré- 
sentant 40 pour cent de la main- 
d'oeuvre totale, sur ce nombre 
60 pour cent sont mariées.” 

La méthodologie d'enquête 
qui a permis ces statistiques ré- 
centes embrasse toutes les fem- 
mes qui occupent à temps par- 
tiel ou régulier, un i ré- 
munéré, et ce à partir de l'âge 
de 14 ans. Fait signalé par 
Dr David: ‘90 pour cent des 
Américaines qui se marient le 
font à 30 ans. Elles commen- 
cent à travailler jeunes et se 
marient beaucoup plus jeunes 
qu'avant, En moyenne, à 26 
ans, leur famille est au complet 
avec un maximum de 4 ou 5 
enfants, Celles p quittent le 
marché du travail pendant leur 
grossesse, y retournent ordinai- 
rement dès que les enfants sôrit 
d'âge scolaire, donc vers l'âge 
de 32 ans. On a calculé toujours 
statistiquement parlant qu'une 
femme peut envisager occuper 
un emploi durant 25 ans de sa 
vie. Contrairement à l'homme 
dont le travail ne sera pas in- 
terrompu jusqu'à sa retraite, 
sauf en cas de chômage, le tra- 
vail de la femme est condition- 
né par le mariage et les respon- 
sabilités familiales. 

Même si une femme ne tra- 
vaille que quelques heures par 
semaine, elle est dans 
l'effectif féminin ouvrier, nous 


ifut-il déclaré. ‘Aux Etats-Unis 
| (comme au (Canada), il s'en 
trouve pour imputer le chôma- 
£e aux travailleuses qui en ma- 
jorité sont affectées à des tà- 
ches essentiellement féminines: 
enseignement, soins hospitaliers, 
secrétariat, service téléphoni- 
que, service de magasin, etc. 
Retirez l'emploi à des mäüllions 
de femmes et c'est toute l'éco- 
nomie de la nation qui dégrin- 
gole. Dans le monde des textiles 
où les hommes sont en prépon- 
dérance il n'y aura guère de 
|perturbations. Près de la moi- 
tié des travailleuses américai- 
nes sont engagées directement 
ou indirectement dans le 
maine de l'éducation." 

“Pour ce qui est de la délin- 
quence juvénile, on ne saurait 
établir d'une façon certaine 
qu'elle irait en régression si les 
femmes mariées renonçaient au 
travail rémunéré’, nous déclare 
le Dr David. Et il est certain 
que l'industrie cherche à déter- 
miner jusqu'à quel point la pé- 
riode de travail dépend pour la 
femme du changement de son 
état civil. 


Les équipes de chevauche- 
ment permettent à plusieurs de 
concilier leurs responsabilités 
familiales et le travail à l'ex- 
térieur, où plusieurs sont lan- 
cées dans des carrières indivi- 
duelles qui leur facilitent un 
tracé de propres activités, 
| Les femmes vivant plus âgées 
|qu'autrefois, il n'est pas rare de 
les voir à 60 ans retourner au 


travail, On en tient compte 
dans les études sociol ues, et 
quand elles ne sont pas intéres- 


sées par une mentation de 
revenu, le béné t qui se res- 
sent d'une pénurie peut tou- 
jours compter sur elles.” 

Si l'on veut faire des compa- 
raisons avec la situation au Ca- 
nada, notons qu'ici le travail re- 
présente un peu plus que 26 
pour cent de la main d'oeuvre 
totale. En mars dernier, la po- 
pulation féminine au dessus de 
14 ans se chiffrait par près de 
6 millions dont 1,675,000 occu- 
pant un emploi rémunéré. 

Sur ce chiffre, 50 pour cent 
sont célibataires; 27.8 pour cent 


Bijoux et bibelots 


Le soleil, l'eau, le grand air, 
dessécheront votre cuir cheve- 
lu. Toutes les femmes ont re- 
marqué, au retour des vacan- 
ces, que leurs cheveux sont ter- 
nes, cassants et décolorés. Quel- 
ques précautions suffiront à 
conjurer ces inconvénients: 
graissez dès maintenant votre 
cuir chevelu avec un peu d’hui- 
le végétale tiède — richin ou 
olive de préférence — raie par 


Iraie la veille du shampooing. 


Terminez par un massäge du 
cuir chevelu, qui se fait à deux 
mains, doigts écartés, en décol- 
lant la peau du crâne, Envelop- 
pez vos cheveux d’une serviette 
et gardez cette huile jusqu'au 
lendemain. Lorsque vous res- 
terez longtemps exposée au s0- 
leil, prenez toujours soin de 
nouer un foulard sur votre tête. 
Vous éviterez ainsi la décolora- 
tion provoquée par la lumière 
intense, et conserverez à votre 
chevelure sa souplesse. En va- 
cances, choisissez chez votre 
coiffeur des shampooings à 
l'huile, et brillantez soigneuse- 
ment, chaque jour, après un vi- 
goureux brossage. Ce traite- 
ment préservera l'éclat de vos 
cheveux. 
+ + 

Une veuve est chez un mar- 
chand d'oiseau, Celui-ci lui re- 
commande un certain perro- 
quet: 

— Madame, voici l'oiseau Île 


|traînait les pieds dans des sava- 
voisine, qui devait servir de {plus intelligent du monde: seu- 


, 


Coffret 


de 
Posette 


Un morceau de pain frais ou 
de pomme mis dans la cassona- 
de l’empêchera de durcir. 

+ # + 

On connait le prix d'une for- 
tune quand on l'a gagnée et ce- 
lui d'un ami quand on l'a perdu. 

s 0, LS, d 


Piquer le bout d'un citron, avec 
une fourchette, est suffisant 
pour extraire quelques gouttes 
du jus, Ainsi, vous pourrez en- 
core utiliser le citron. 

+ + + 

Un pauvre diable pénètre 
dans la boutique d’un coiffeur. 

— Pardon, M'sieur, c'est 
combien pour se faire couper 
les cheveux? 

— Un dollar. 

— Ah! (Il fouille dans sa po- 
che, dépose quelques cents sur 
lune tablette et s'écrie): C'est 
tout ce que j'ai, coupez-m'en 
|pour 15 cents, 

+ % + 

On ne doit pas, sous aucun 
prétexte, écrire un surnom dans 
une adresse, Si on ne se sou- 
vient pas du prénom de la per- 
sonne à laquelle on écrit, il vaut 
mieux ne rien mettre du tout 
que de mettre un surnom. 
| + u, + 
| Il est à conseiller de séparer 
le linge par ordre de couleur et 
de longueur avant de le mettre 
| sur la corde à sécher. Cet ar- 
rangement demande peu d'ef- 
fort et le coup d'oeil est agréa- 

e. 


SI VOUS PARTEZ 
EN VACANCES 


| 

| 

| 

| Si vous z en vacances | 
lavec votre famille et que vous! 
avez loué queiques pièces chez ! 
des particuliers, voici des con-| 
sels à méditer avant de vous 
mettre en route: 

Ne traitez vos hôtes com- | 
me des hôteliers et surtout ne | 
les considérez pas comme des | 
personnes à votre service. | 

Ne soyez jamais familier, et 
sauf si on vous y invite tormel- | 
lement, ne pénétrez pas | 
eux sans y être conviés. | 

Surveillez vos enfants; em-| 
pêchez-les de toucher à tout, de | 
poser des questions délicates, et | 
surtout veillez à ce qu'ils ne 
fassent pas trop de bruit. 

Respectez le sommeïl de vos 
hôtes, surtout s'ils travaillent 
dans la journée. N'excitez pas| 
leur envie et leur jalousie. | 

A la plage, à la campagne, à 
la montagne, adaptez-vous au 
milieu dans lequel vous avez| 
choisi de vivre ces quelques se- 
maines, Pas de toilettes excessi- 
ves, de pantalons par trop col- 
lants, de décolletés extrava- 
[ee ce serait déplacé et ridi- 

e. 


chez 


sont veuves, divorcées ou sépa- 
rées et 19.7 pour cent vivent 
avec leur mari contribuant au 
budget familial, Si l’on tient 
compte des champs d'action où 
s'exerce l'activité de la travail- 
leuse c'est le travail de bureau 
qui compte le plus de recrues, 
Les trois quarts des femmes de 
Carrière sont ou institutrices ou 
infirmières. Ces deux profes- 
sions qui doivent faire face à 
une pénurie depuis quelques 
années comptent maintenant un 
grand nombre de femmes ma- 
ris. 

Et pour rassurer certains es- 
prits, nos statistiques nous ré- 
vèlent qu'au Canada, considéré 
dans toute son étendue, sur 10 
|femmes mariées, deux seule- 
ment travaillent contre rému- 
nération. Cette proportion est 
plus élevée dans les grands cen- 
tres où l'emploi est plus abon- 
dant, Nous donnons ici une 
moyenne, 


Poge HH 


Courtir de 


Q. — Comme tant d'autres, 
je viens profiter de votre sa- 
voir-faire et de vos bons con- 
seils. Nous preparons un ban- 
quet paroissial. Comme nous 
aurons d'importantes one 8 
nalités nous voulons bien fai- 
re les choses. Voici un pro- 
blème: On voit le t 
du couteau vers la grande as- 


| siette ordinairement, mais on 


le place quelquefois le tran- 
chant éloigné de l'assiette. 
Cette dernière position est- 
elle la plus récente + 
les règles de l'étiquette? Nous 
servirons du vin, du jus de 
tomate et une entrée aux 
fruits. Serait-ce convenable? 
Devrions-nous placer des ver- 
res à eau et des carafes d'eau 
glacée sur la table? Y aurait- 
t-il trop de verres devant 
chaque convive? La carte de 
menu sera placée devant cha- 
ue assiette, un peu vers la 

roite? Il faudra servir à 
droite et desservir à gauche? 
Nous placerons la serviette de 
papier pliée debout vers la 
droite de l'assiette? 

Un prélat domestique assis- 
tera à la fête et sera sans dou- 
te à l'honneur. Doit-on faire 
asseoir notre curé à sa gau- 
che suivi du maitre de céré- 
monies, ou à la droite de 
monseigneur? C'est une fête 
strictement paroissiale et il 
n'y a pas de héro de la fête, 
Pour vnus aider à nous gui- 
der, je vous direz que c'est à 
l’occasion du  cinquantième 
anniversaire de sa fondation. 
Nous tenons à honorer quel- 
ques pionniers ainsi que d'au- 
tres prêtres et un député, Où 
et comment devons-nous pla- 
cer ces derniers? Veuillez me 
répondre avant le 15 juillet si 
possible. À LA PAGE, 

R. — Puisque vous avez un 
bon nombre de questions, allons 
droit au but: On place toujours 


Dimanche de la Famille canadienne 


Son Excellence Sebastiano Baggio, délégué apostolique 
au Canada, présidera au sanctuaire de Notre-Dame-du-Cap, 
le 16 juillet, la journée de pèlerinage spécialement consacree 
à la Famille canadienne. Les ‘familles nombreuses” y seront 

rticulièrement à l’honneur, mais toutes les familles même 
eunes sont conviées à ce grand ralliement-pèlerinage où l'on 


célèbrera les vertus familiales 
tinée, plusieurs messes seront 


celle de Son Exc. le Délégué Apostolique, Le 


de notre peuple, Dans la ma- 
célébrées en  curr air, dont 
istingué prélat 


pet la parole aussi à la cérémonie de la consécration des 
amilles à la Vierge, à 2 h, 30 de l'après-midi, 


AU 


SERVICE DE 


VOTRE BONHEUR 


Les parents ont un devoir à 


remplir pendant les vacances 


par 


Pendant les vacances les pa- 


plir, s'ils savent que leurs en- 
fants ont besoin d'un traitement 
médical, Ce devoir, c'est de con- 
duire leur petit garçon ou leur 
petite fille chez le raédecin, le 
dentiste ou le spécialiste, 

Les grosses amygdales ou les 
amygdales malades doivent être 
enlevées, si le médecin en juge 
ainsi, Souvent ces amygdales 
plus où moins saines sont ac- 
compagnées de végétations adé- 
noïdes. Tout cela muit à la res- 
piration, Or, un enfant doit res- 
pirer comme il faut, S'il a eu 
pendant l'année des amygdali- 
tes fréquentes et s’il dort la 
bouche ouverte, il convient de 
demander l'avis du praticien, 
C'est, en l'occurence, le meil- 
leur conseiller. 

Il y a des élèves qui n’enten- 
dent pas très bien. Encore ici 
un examen médical s'avérera 
très utile. 

Certains écoliers sont affec- 
tés d'un défaut de réfraction, ils 
ne voient pas bien et la moin- 
dre étude les fatigue et leur 
cause des maux de tête, Ces 
garçonnets et ces fillettes ont, 
d'ordinaire, besoin de lunettes. 
C'est le spécialiste qui, après 
un examen de la vue, prescrira 
ces lunettes. Que les parents 


Vos souliers pointus 


MONTREAL -— Les souliers 
d'automne et d'hiver auront des 
Eye 4 cran) diverses, aban 

onnant quelque peu la pointe 
effilée qu'ils avaient parer 
depuis quelques années. 

Celle-ci ne disparaitra pas 
complètement, mais tout indi- 
que que les formes carrées, ar- 
rondies ou ovales reviendront à 
la page. 

Les bouts pointus seront ré- 
servés aux grandes occasions. 
Pour le jour, on préférera né- 


cessairement le confort des 
bouts arrondis ou carrés. 
Evidemment, l'escarpin très 


sobre restera un accessoire im- 
portant de toute garde-robe 
bien pensée, mais il sera agré- 
menté d'une façon plus pr 
le qu'à l'accoutumée. 

Les talons des souliers du 
soir seront, si faire se peut, en- 


rents ont une tâche à accom- | la 


le Dr Adrien Plouffe 


n'hésitent pas et qu'ils voient à 
correction de ces défauts de 
réfraction qui nuisent au succès 
dans les études, Certes, tous les 
enfants n'ont pas besoin de lu- 
nettes, mais les myopes et ceux 
et celles qui ont un autre dé- 
faut de action comme l'as- 
tigmatisme, VS exemple, doi- 
vent porter des lunettes et cela 
les aidera, à la réouverture des 
classes, à mieux étudier et à fai- 
re leurs devoirs sans fatigue, 


On rencontre d'autres élèves 
qui font de la dénutrition et qui 
ne se développent pas Dornelel 
ment. Ils ont mauvaise mine et 
si on les écoutait ils ne mange- 
raient rien ou presque, Pour- 
quoi ne pas les conduire chez le 
médecin qui examinera l'en- 
fant, Un bon tonique approprié 
à ce cas et un Le alimen- 
taire mieux équil rront 
contribuer à redresser la situa- 
tion. Et en quelques semaines 
ce petit garçon ou cette ite 
fille auront repris le chemin de 
la bonne santé, 

En conséquence que tous les 
parents s'assurent que leurs en- 
fants se portent à merveille; s’il 
n'en est pas ainsi, qu’ils n’hési- 
tent pas à demander l'avis du 
médecin, 

Et puis, qu'on ne néglige pas 
les dents, Un brossage auoti- 
dien (au moins!) est nécessaire, 
mais un enfant peut se brosser 
les dents trois fois jour et 
avoir des dents cariées! Qu'on 
ne l'oublie pas, une bouche gar- 
nie de dents saines, c'est une ri- 
chesse, Aussi, dès la moindre 
pointe de carie, que les mamans 
aient recours au dentiste, Une 


obturation hey ra à temps 
sauvera Ja dent leur enfant. 
Assurez-vous bien que le vôtre. 
madame, n'a pas de dents ca- 
riées, C'est une précaution qui 
vaut son pesant d'or, 

Les pères et mères de famille 
rendront un grand service à 
leurs enfants, si, au cours des 
vacances, ils font en sorte que 
tous leurs petits garçons et tou- 
tes leurs petites filles arrivent 
à l'école en parfaite santé, au 
mois de septembre. 


! 


le tranchant d'un couteau du 
côté de l'assiette. Je ne crois 


pas que les règles aient été 
changées . . ignorées peut- 
être, On sert à gauche et on des- 
sert à droite. Voyez à ce que 


cela soit observé surtout à la 
table d'honneur, On tolère par- 
fois le service à droite pour en 
assurer la rapidité dans les très 
grands banquets où les convives 
sont nombreux et les serveuses 
plutôt rares. Il me semble, en 
effet, qu'il y aura un grand 
nombre de verres sur la table. 
Ne urriez-vous pas suppri- 
mer le jus de tomates? Il serait 

- de faire verser l'eau 
dans les verres à la dernière 
minute plutôt que de risquer 
d'en manquer ou d'avoir des 
accidents. Les serviettes de- 
vraient être pliées et mises à 
gauche de chaque assiette ou 
des fourchettes. 

A la table d'honneur, le pré- 
lat domestique occupera la pla- 
ce du centre avec le curé à sa 
droite et le maitre de cérémo- 
nies à sa gauche. Si les pion- 
niers ne somt pas trop nom- 
breux et que votre table est as- 
sez grande, ils devraient y figu- 
rer, C'est un peu leur jour aus- 
si. Ils seraient assis par ordre 
de séniorité de chaque côté des 
pres mentionnés plus 

ut. Les autres prêtres et le 
té suivraient dans le même 
o , sauf, si parmi les prêtres, 
il y avait un ancien curé ou vi- 
caire, alors, il serait assis à la 
gauche de monseigneur, suivi 
du maitre de cérémonies, J'es- 
père que ma réponse vous aide- 
ra et qu'elle arrivera assez tôt, 

LL LJ . 


Q. — Ma soeur et moi de- 
vons être demoiselles d'hon- 
neur à un mariage en septem- 
bre. Pourriez-vous nous don- 
ner quelques conseils au sujet 
des toilettes que nous devrons 

rter? Que doivent porter 
es messieurs? Merci. 

DEUX SOEURS,. 

R. — D vous faudra d'abord 
consulter la mariée qui vous di- 
ra son goût. En septembre on 
porte généralement des teintes 
d'automne, vert, bronze, moka, 
fauve, etc., et des tissus plus 
épais, tissu damassés ou - 
chés, poult-de-soie, etc, 

Pour un mariage très élé- 
gant, les messieurs portent la 
jaquette et le pantalon rayé 
avec cravate large ou encore le 
même pantalon avec costume 
Windsor, veston noir ou gris 
anthracite court et droit, De 
plus en plus, cependant, com- 
me ces deux costumes ne se 
portent que très rarement, on 
accepte le costume bleu marine 

foncé ou anthracite (char- 
coal), 11 est certainement pré- 
férable que les messieurs choi- 
sissent ces derniers faits sur 
mesure, car s'ils louent les au- 
tres, ils risquent que l'ajuste- 
ment ne soit à point et de 
se sentir mal J'aise. 
. . 


Q. — Maintenant que nous 
ne portons à peu près plus de 
chapeau, auriez-vous l'obli- 
geance de me dire si nous de- 
vons porter des gants pour 
sortir en ville. II me semble 
que cela fait plus habillé. 

JEANNETTE. 

R, — Il est toujours plus élé- 
ant, même avec une robe d'été 
égère de porter des gants pour 
les sorties en ville, Il a aussi le 
fait hygiénique à considérer. 
Les mains restent propres et si 

ces. dames veulent s'arrêter 
prendre le thé elles sont prêtes, 


Q. — J'irai sous peu visiter 
des amis à leur maison d'été. 
J'avais l'intention d'apporter 
quelques fruits et des friandi- 
ses pour les enfants, Croyez- 
vous que ce serait déplacé 
d'agir ainsi? Merci des con- 
seils dont j'ai déjà profité et 
de ceux que vous me donne- 
rez, — LOULOU 

R, -— Mais non, ce ne sera pas 
du tout déplacé mais très aima- 
ble au contraire, Généralement 
on apporte quelque chose quard 
on Visite ses amis à la campa- 
gne ou ailleurs. Je vous remer- 
cie de vos bonnes remarques et 
vous souhaite une bonne pro- 
menade, LOUISE, 


MESDAMES 


Etes-vous incommodées 
par la pousse de poils 
dans votre visage? 


Ce problème peut être résolu, 
Pourquoi ne pas vous détaire 
de ces poils superflus pour toujours, 
en les faisant enlever par 
une garde-malade diplômée, 
qui est aussi une technicienne 
en électrolyse? 


Consultation gratuite 


Eleanor Isa Kahne, 
G.M.D., 


Edifice Doctors, Chambre C, 
394, avenue Graham 
WH 3-9215 GL 3-7821 


STEWART FURS LTD. 


Chambre à coucher. Ilement, il x la fâcheuse habitu- 

— Le lit n'est pas fait, ajou- de de faire le vacarme quand | 
| ta-t-elle, mais vous serez mieux !ses repas ne sont pas servis à! 
{qu'à la cuisine. Vous compre- | temps. 


core plus minces, mais du moins 
+ + plus solides et, heureusement, 
Saviez-vous que le premier|pour le jour, on les éla 
|pavé en béton en Amérique du |quelque peu, éliminant les “ai- 


210 édifice Scientific, 425 2, avenue Portage, Winnipeg 
Téléphone: WhHitehall 2-7001 


sessif, — Faculté de voir. des officiers. | 


SOLUTION DU PROBLEME No 305 
+ Manteaux neufs faits sur mesure 


" Horironialement: !. Oscil.!# Vertiealement: 1. Orthopé. [nez que, passant les trois quarts — Je l'achete, reprend la! Nord fut posé à Bellefontaine, | guilles” pour la marche et les | 

lomètre; 2 Raideur — Saul: | dique; 2. Saiette — Nus: 3. de ma journée à la gare, Ü ne veuve, 1! me rappelle mon dé- Len Ohio, en 1891? emplettes. Les talons carrés ac- | M. Tout enre de réparations 

- Tiliacées Ma; 4 Hé —|Cil — Aétite: 4 Idie — Ri — |me ÿ"# pas beaucoup de temps | funt mari. | Q £ À " . ee ph les bouts de mé: | £ g +Y de l'éval $ 

spaces; 5, Ota — Ayant; 6 Il; 5. Lea -— Ayouthia; |pour le ménage! + # + | — Que signifie la formule me forme | ® Entreposa ur 2% valuation 
Ptérygote — Si; 7. Eétion — |Lidce — Gnou — Di: au Me | Le commissaire s'assit sur la Il ne faut pas jeter les vieilles | SO4 H2? | Parmi les couleurs préconi- . HÉ , 

Ere; 8. Uop Anti; 9, In-|— Pliés: 8. Epate -— Aéra: 9. | chaise qu'e'le avançait. brosses à dents. Elles sont très] — Une minute, monsieur le sées on note les tons d'or, de | / bé LE 2 0 

titula Cet: 10. Que lena: |Essayers: 10. Ta —- Ca — En. | — Je désirais vous voir en|utiles pour nettoyer les inter- | professeur je l'ai sur le bout de | bronze, de brun très foncé et les | W.-KR, CHENIEH 

NN Elder — Ris 12 sert: 11. Rumens — Té — particulier! dit-il. Vous connais- |stices, les sculptures ou les gra- | de la langue. verts bleuâtres, le violet, le ma- 

Plaisante lle: 12 Elasticité. sez Hubert Gillard? vures des meubles et les argen- — Crachez vite, malheureux! genta, les tons vinés et, en | 35 ans d'expérience ON PARLE FRANCAIS 


! (à suivre) iteries anciennes | C'est de l'acide sulfurique. sûr, le noir, 


t 


Potites 


Annonces! 


Tant, 3 vous per mot. Mim- 
mum, 75e Chaque insertion 
supplémentaire, 2 sous par mot, 
Pos de changement de texte 
Ajouter 25e pour un mumére | 
de boite 


Pour telephones une petite on- 
nonce, signalez SPruce 5-8443. 
satre 9 h. du motin et midi ou 


entre À h. et 4 à de l'après 
midi 
Heure hinale. mercredi midi 
er, ven “No 14 nn A 
TISANE LISMEY Vous pur vez main- 
tenant vous procurer ls célébre F1. | 
SANE CISBEY chez M "2 Sabuurin 
135 avenue Provencher St-Honiface 
Par là conte #20 tranco LE 122 à 4 
AUX HOMMES QUI DESIRENT deve- 
« propre patron æl réaliser 
besucous d'arsent, Servez clientèle 
siablie dans votre entourage. Néces- 
tés domestiques, produits pour la 
erme, Généreuse commismon. Fami- 
lex, Dépt T6. 4, 1609, Delorimier, 
Montréal 
TAr'’Is DIVANS FAUTEUILS net- 
és à neuf. Aussi capilonnage et 
rat de “chestertields" et fau- 
s bas prix de la ville 


bienvenus. Pour 
sppeler Amerti- 


lents du deh 


ort 


estimation gratuite 


A LOUER — St-Bontisce. ? chambres 
\ coucher meublées Une simple et 
re double ur jeunes filles. fl. 
pnaler: Chéar 32-2391 13-53-14C. 


St-Bontiace, | 
Place d'affaires 
moderne Central 


A LOUER - 
Provencher 
trrmeubte 


ler: Glover 65-4788 où SPruce 2- 
DÆTE | 
LA LOUER — 51-Bonilace, 315, avenue 


a 


van Carpet & Upholstery Cleaners, 
iUstice 86-1353 11-56-TF. 
ON DEMANDE — Serveuse, dans petit 
estaurant à St. Bo nitace. Travall de ! 
it m. à ! h. an. fignaler: 
CEéar ATT 14-60-14C. 
PLAGE ALBERT Camp à louer du 
à au 21 juillet Téléphone: WHitehall 
3-4642 14-16-14€ 
A LOUER Bt-Boniface, avenue Pro- 
encher. Chambre meublée pour per- 
sonne travaille, Awesi pour re- 
prisage invisible à St-Homiluce, Si- 
tnaler: CEdar 13-5268 14-75-18C. 
A LOUER — Norwood, prés école. Mai- 
€ 8 pièces, Posseision: ler août 
Signaler: Cfdar 73-1222 14-19-18C, 
A LOLER Norwoud, Chambre meu- 
re Libre immédiatement. Signa- 
ler: CEdar 35-1768 11-1000-15C. 
A LOLER — Norwood. Charnbre meu- 
hlée pe omume propre et tran- 
e …e, Libre: ler août 20, Signa- 
ler: Cüdar 32-8124, MA0-TF, 
A LOUER — St-Bonilace, 285 se No- 
tre-Dame. Logis: 2 pièces, Nouvelle- 


ment décoré, Entrée et salle de bain 
vées. Signaler: CEdar 3-4228, après 


r 


sh 14:71-15C, 
A LOUER Précieux-Sang. Logis: 2 
pièces. Complétement meublé. Libre 
MO par mois, Signaler: CEdar 3-1069, 
nu s'adresser à 171, rue Kitson, 
14-137 MC. 
A LOUER — Norwood, 235, rue Eugé- 
nie. Logis: 2 pièces, ler étage. “Ran- 
gette”. Entrée privée. Libre: ler août 
Signaler: CEdar 3-2230, après 6 h 
14-74-14C, 
A LOUER St-Boniface, rue Proven- 
che Logis 1 pièces. Entièrement 
me Entrée privée, Près autobus 
Possession immédiate. Signaler: CHa- 
pel 7-1416 13-51-15C, 
A LOUER — N orwocd, 290, rue Eugé- 
nie. Logis: 3% pièces non meublées 
Signaler: CHapel 7-6481 14-62-14C, 
A LOUER St-Bonitace, 541, rue Lan- 
gevin. Chambre meublée pour hom- 
me, Signaler: CEdar 3-3567 ou CEdar 
31-614 14-89-15C, | 


Pas de cheveux gris . 


Si vous faites usage du merveilleux 
produit JAMAIS GRIS. Aussi «i 
vous souffrez de Rhumatisme ou 
d'Arthrite 


vez pour 
C. C. Jamieson 


Boite postale 22, Transcona, Man. 
Téléphone: CAstle 2-4492 


Eer! nos dépliants gratuits 


HOVAILZOS 
“Floserlund" 


Spettalile 


Bouqi 


tleurs pour mariages 
uets de corsage et autres 
€ ouronnes mortuaires 


51 Winnipeg 
Téléphone: WhHitehall 3-2934 


avenue Notre-Dame 


Signalez CHapel 7-4288 


Transit Service Station 


567, rue Marion, St-Bonitace 
pres de l'hôte) Transit) 
letrault propriétaire 


Entretenons automobiles 
de toutes les marques 


Lubrilicstion - Réparation de pneus 


Gabriel 


Pour réparations de dactylogra- 
phes, de machine à additionner, 
pour achat et locotion de dacty- 
lotypes neuves et d'occasion, 


adressez-vous à 


Reliance Typewriter 


Co. 


ROGER-A. SABOURIN, gérant 


Téléphone 
Bureau WhHitehall 2-7052 
322, rue Donald, Winnipeg 


=D) PHARMACIE 


PHARMACY 
Maintenant située à 
243, rue Marion, Norwood 
A l'angle de la rue Traverse 


à mi-chemin entre les rues 
laché et Des Meuruns 


Téléphone: CHapel 7-3533 


Nous Lvrons à domicile 


Cartes de souhaits en francais 
et en anglais 


ON DEMANDE 
FILLES OU FEMMES 


te 


4 Cat — Merileurs sages 
Femmes inexperumentees 
temandees pot sporendre 
2 métier de 
CPE 


IVmals AUPArAVANt + a-L-21 eu tant 
d'occasions pour les jeunes filles 
ambitieuses 


bten 
cratunt 


MARVEL BEAUTY 
SCHOOL 


Le Donald Winnipeg 


Li Calaiogue 


ivre 


Man 


Saskäluon 
lernnte 


Surcursates 
Caltary 


Regina 
Eémentnn 


À R AN 


VCES 


ADMINIS 


100, aditice Pans — Teléphone: 


| 
| 
| 


TRA 


WhHitehall 3-5408 — Winnipeg 2 


Cathédrale Logis moderne LES 
Entrée et malle de bain prim te ! 


ve ler août. Mignaer: CE- 


s-10-LY 


st-Bonitace centre, Logis 


| 


A LOLER — 

1 piéces. Pour 2? demoiselles qui 
partageraient chambre à coucher 
M'udrener à 13614, rue Marion, où | 


signaler: CHapei ]-3458 12-14-1140. 


A LOUER 

Et-Bonilace, rue Mtehot Logh 3 pie- 

«es. 95, Possession: ler juillet 

| St-Honiface, rue St-Jean-Baptnte. 

dis: 3 pièces. 985, Possession: ler 
LA 


Signaler: (Ha 
oo WHieha 


Lo- 
juii- 


LELLEL] 
12-214 
13-54-14€ 


A VENDRE — 3 mil es peut Great 

Falls, Man. Route no 11, Cabines, 
restaurant-appartement complète- 
ment modernes. Bon ecommerce, 
Propriétaires désirent se retirer. 
Venez ou écrivez à “La Maison 
Verte", Mnd Falls, MH. & G. Ta- 
piau, Great Falls, P0. téléphe- 
ne: 518, 13-M-25C. 


A VENDRE — Bicyclette pour hornme 


3 vitesses. Lampe neuve. Signaler: 
CEéar 23-6164 ou CEdar 3-3567. 
14-68-15C. 


A VENDRE — Réservoir 
lons. En bon état. S'adresser à M. 
Léon Goovearts, lle-de-Chènes, Man. 

13-47-18C. 

Chalet: 4 
Pour infor- 
3-527 ou 


A VENDRE st 
pièces. Electricité 
mations, signaler 
CHapel 71-3004, 
semaine 


Laurent 
etc 
CEdar 

3-902-TF 
pt asete 

A VENDRE Powerview. Maison: 3 

pièces, 3 chambres à coucher 

fage automatique: huile, Grand lot 

Prix: #2200, Comptant: 8200. Balan- 

ce: 250 par mois. Signaler 

7-11, 


A VENDRE — Lorette, 10 lots, 1; mille 
du village sur nouvelle grande route 
Appeler: Lorette 414. 13-37-14C. 


A VENDRE St-Boniface, 514, rue 
St-Jean-Baptiste Fournaise à l'huile 


complète avec thermostat et réser- 
voir, Signaler: CHapel 7-1950 
14-85-14C, 
A VENDRE — St-Boniface, rue St- 
Jean-Baptiste. Maison: 7 pièces, De- 
mi-cave avec bonne fournaise au 
charbon. Sigmaler: CHapel 71-7478. 
12-29-16C. 


oo 


PLAGE ALBERT — Lots à vendre 
Nouveau développement. Prés d'u- 
ne des plus belles plages du lac 
Winnipeg. Pour plus de rensei- 
gnements, écrire ou s'adresser en 
tout temps à Hert Trainor, Vie- 
toria Beach, Man, 4-765-TF. 


A VENDRE — St-Boniface centre, Près 
école, Maison: 7 pièces. Chauffage: 
huile. Garage. Comptant à s6,- 
000, Signaler: WHitehall 3-5036. 

14-61-TF, 


A VENDRE Norwood Maison: 10 
pièces. Pour tous renseignements, si- 
gnaler: CHapel 7-7453. 14-67-16C, 


A VENDRE 
North End, avenue Magnus. Maison 
âgée: 6 pièces, Lot: 33’, #7,000. 
North End, avenue Magnus, ‘’Shanty'"': 
3 pièces. Lot: 33. 85,000. 
S'adresser à 815, avenue Redwood. 
Téléphone: JUstice 2-A388, 
14-59-14C. 


A VENDRE franscona est, Bunga- 
low moderne: 2 ans 514 pièces, : 
grandes chambres À coucher Prés 
écoles Assomption et Blessed Sacre- 
ment, $1,500 comptant, Signaler: 
CAstle 2-0496. 1-681-TF 


A VENDRE — Lorette, Centre du vil- 
lase, res écoles élémentaire et se- 
condaire Maison: 6 pièces avec salle 
de bain complète, plus logis: 3 niè- 
ces attenant. Grand lot. S’adresser 
aprés 6 h. pm, à F.-E. Desmarais, 
1509, avenue Lincoln, Winnipeg 3. 
Téléphone: SUnset 3-6497. 

3-158-L.F. 


A VENDRE — Formules de reçus bi- 
lingues, Livrets de 25 reçus: 15c. 
Livrets de 50 reçus: 25c (Ajouter 
$c pour frais de poste). Prix spé- 
ciaux pour commandes de 10 livres 
ou plus 
Liberté et 
MeDermot, 


le Patriote, 
Winnipeg ?. 


SPENCER 


de base faits sur me- 
soulagement des maux 


26-422-TF 


Vetements 
sure pour 


de dos et mauvaise posture. 


rendez-vous, appelez, 
aprés 4 heures, Mme J, Haskell, 
représentante, JUstice 9-2671. 281, 
rue Lansdowne, Winnipeg 4. Pour 
références, appelez Mme Courteau. 


CEdar 3-5016. 


Pour un 


Horloger suisse 
Louis Matile 
& Fils 


maintenont au no 237, rue Garry 
vis-a-vis le nouvel Hôtel des Postes 


Téléphone: WhHitehall 2-6625 


PIANOS ET ORGUES À VENDRE 
Agent exclusif pour les pianos 
Heintzman et Sherlock-Manning et 
les orgues Hammond 
Communiquez avec notre represen- 
tant francais M, Jean Carignan. 


J. J. H. Mclean & Co. Ltd. 


Angle des rues Graham et Edmonton 
Winnipeg Tél: WHitehall 2-4231 


AHilié à la Procure Générale 


GUERTIN Frères 


MARCHANDS DE PEINTURES 
— Gros et détail — 
Accessoires pour peintres 
1135, rue St. James, Winnipeg 


Téléphone: SUnset 3-7258 


Pour achat, vente ou échange de 
prooriétés de ville ou de campa- 
one, fermes, commerces ou hôtels 
Prêts Tout genre d'assurances 


S'adresser à 


ARPIN REALTY 


12%, ave Provencher, St-Boniface 
E.-J.-R ARPIN 
Téléphones: Aur.: CHapel :-S023 

Rés: GLobe 2-3618 


On vous débarrassera 
promptement et gratuitement 
des animaux morts. 


MID-WEST RENDERING 
LTD, 
Appeler + nes frais 
Usine: CHapel 7-1347 


Apres les heures de burean: 
CHapel 17-9293 


St-Bonitoce, Manitobe 


Vu Lidl 


AAA YPOTHEO 


UE 


OU f panpt 
TION DE PROPRIET 


de mille gai- 


CHapel | 
14-82-1170. | 
| CHapel 7-2351 


1 


| 


inspections en fin de ! 


St-Boniface — Bungalow 
Chaut- | 


| 
| 
| 


| 
| 
br 
= 
| 


| 


S'adresser à Boite 422, La | 
619, avenue | 


\ 


| 
| 
| 


| St-Boniface 


A VENDRE 
Commerce avec borne chenmiele ce 
#09 établi depuis 1957. Le tout pou 
55400 compiant 

RELIABLE SEPTI 

TANK CLESNERS 

M4, rue De la Morente, 

Sr Boniface 

1-42-1P. 


re nt 


À VENDRE 
St-Vitai — Nouïeile maison 
6 grandes pièces, 4 chambres à Ccou- 
cher, Nouveau chauffage: hulle, air 


forcé 
belle rue, Prés Norwood. Propriété 
doit être vendue immédiatement pour 
rx succession. $12000. Al Fonsrez, 
Alpine 31-4317, Edouard Smith, GLo- 
be 37-4181 

Avenue Clermont Grande maison 
de famille: stuc, Trés attrayante. 
Let boisé, Garage double. Trois plom- 
beries. Prix et termes raisonnables 
Al Fonseea, Alpine 3-4217, 
Smith, GLibe 3-4183. 


D. B. Coulter, GRover 5-5676 


COULTER AGENCIES LTD. 
WhHitehalt 3-0401 
14-83-15C. 


METRO AGENCIES LTD. 
174, vue Marion, 
Norwocd 


À VENDRE 


St-Vital — Aue Imperial. Bungalow: 7 
jéces. Stuc. Age: 12 ans. 4 cham- 
bres à coucher. Planchers: tuiles. 
Chauffage: air forcé, gaz. Fournaise 
et cuisinière neuves. Garage. Grand 
lot. Prix d'aubaine 
tant requis: #$3,500 ou moins 


St-Boniface — Semi-duplex: 3 et 1, 

Stuc. Belle location, Revenu men- 
suel: 9360. Planchers: tuile. Chaufta- 
ge automatique: huile. Propriétaire 
part pour Montréal. Offre raisonna- 
ble sera acceptée 


Chambres à coucher. Prés 
Chauffage: huile, Offre 
sera accetée 


hôpital 
raisonnable 


Télephones: 


CEdor 3-5050, 
14-84-14C, 


À VENDRE 


| St-Boniface — Bungalow ultra-moder- 
ne de style ‘’Ranch'. 5 pièces, 2 
chambres à coucher. 2 plomberies 
Grande cuisine. Chauffage: gaz. Pro- 
priétaire transféré, Possession immé- 


diate, Comptantr requis: $5,000 
St-Bonifare — Maison: 1}: étage, 6 
ièces, 4 chambres à coucher. Age 


1 ans. Chauffage: huile, Grand lot 
Belle localité. Comptant requis: $3,- 
500. 


-— Centre. Semi-tripiex 
fini en stue, 10 ans, Chauffage: eau 
chaude, Revenu mensuel: $160, plus 
4 chambres pour propriétaire, Gara- 


ge double. Comptant requis: #6,500. 


Transcona — Bungalow style ranch: 


10 pièce, 3 chambres à coucher, 
Age: 2 ans. Près église et école ca- 
tholiques, Chauffage: gaz. Cour en- 
tièrement clôturée. Lot: 50’. Taxe: 
$262. Prix de sacrifice. Propriétai- 
re transféré, Possession immédiate 
Comptant requis: 
lance à termes faciles, 


N'adresser à A.-C, Desauiniers, 


MIDTOWN REALTY 
Globe 3-4745 ou CHapel 7-6964 


14-63-14C, | 


À VENDRE 


Spécial — Près hôpital 
Maison 9 pièces. Très bon état, Revenu: 
#130, plus 4 pièces pour propriétaire 
Garage isolé pourrait être utilisé 
comme atelier. Chauffage: huile. Le 
tout #15,500 seulement avec aussi 
peu que #$1,500 comptant, 


Rue Berry —- Duplex: 4 et 3, Com- 
giment séparés. Haut loué À $60, 
rand soubassement. Fournaise et 
eau chaude: gaz. Double garage, 
Tout neuf. Prix: $12,000, Comptant 
requis: $2,000. Lrce assumée par 
propriétaire à 712% avec paiement 
mensuel de #80, 


Si vous avez une maison À vendre 
À Norwood ou St-Vital, veuillez appe- 
ler MM. Lavigne ou Grenier. Nous 
avons plusieurs clients prêts à acheter. 

Appelez R.-G. Lavigne 
Téléphone: Alpine 3-0546 
ou 
M. Jos. Grenier 


CHopel 7-9184 
M4-81-140, 


A VENDRE 


st- pere — Prés basilique. Du- 


paie et 3. 2 plomberies, 58,750. 

1,006 comptant, Daudet: GLobe 
3-5691. 

St-Boniface — Près hôpital. Bungs- 
low: 4 piéces. Soubassement à 
grandeur. Possession immédiate 
58,250. #2,000 comptant. 

St-Boniface — Près hôpital. Du- 
plex: 4 et 4. 10 ans. Possession 


immédiate, $21,000. Termes faci- 
les, Trudeau: ALpine 3-0425 


St-Boniface — Bungalow trés mo- 
derne, 3 chambres à coucher 
Grand lot, Garage. $12,850. Comp- 
tant: $2,900, Balance comme loyer 
Trudeau: ALpine 3-0425. 


St-Boniface Bungalow: 4 ans, 
2 chambres à coucher, Grand lot 
#13,900. Comptant: 82,500. Balan- 
ce: hypothèque à 5% d'intérêt 
Trudeau: ALpine 3-0425 


Lorette, Man. — 170 acres avec mai- 
son moderne. Etable pour 40 têtes 
d'animaux. Prix pour wente rapi- 
de: $21,000 Propriétaire échange- 
rait pour maison de ville 


Norwood — Près église Holy Cross 


Bungalow ultra moderne: 114 éta- 
ge, 4 chambres à coucher Garage 
Comptant requis: 52,900. Balance 
comme loyer Daudet: Globe 
3-5691. 

Norwood — Bungalow, stvlie 
“ranch”, 3% chambres à coucher 


Salle de récréation. Garage. #18.- 


500. Comptant: $6,500. 
St-Boniface — Immeuble - apparte- 
ments: 5 logis. Rappartera 10% 
sur placement. 840,500. Conptant: 
$15,000. 

Près sasilique — Triplex comple- 
tement sépare. Revenu annuel 
52580, Chauffage: eau chaude, 


huile, Taxe basse. Rapportera plus 
de 10% sur placement. Daudet: 
GLobe 3-5691. 

Près de Winnipeg — Troupeau de 
%4 bêtes à cornes Contrat de lait 
de 24000 livres par mois. Aubaine 


1.-R Poirier REALTY, 
202, ave Harvard, Winnipeg 9 
Téléshone: GRover 5-1876 
ou 


M. jos. Trudeau, 
710, De Bourmont Bay 
Téléphone: Alpine 3-0425 


ou 


M. Noël Daudet 
Téléphone: Globe 3-5691 
14-68-14C, 


. Si VOUS DESIKEZ FOUT COMPTANT 


| 
| 


pour voire malson, appelez Gus Fre- 
dette à SPruve 5-3363 Aus #4 VEN 
DRF maison avec complant requis 
à partir de 5500! 26-299-TF 


POUR VENTE de maisons à St-Bo. 
aiface Norwooë ou St-Vital ou 
oout achat avec $500 comptant où 
Legs apueler Midtown Realty, GLo- 

31-4745. où A. Desauiniers, CHapel 


17-6961 12-508-T.F 
POUR ACHAT ET VENTE DE PHO- 
PRIETES de ville ou %e campagne 


“ssurances leu automublie s'adres- 
ser à À. SYLVESTRE, 455, rue Louis 
Riel, St-Bosilace, Téléphone: CEdat 
13-5050. s1-469-TYF 


li etage. ! 


W rue d'école française. Trés; 


Edouard | 


512500. Comp- | 


5 pièces 3 | 


$1,000 ou plus. Ba- ! 


LA LIBERTE ET LE PATR 


qualifiés pour l'école 

d'Edom. District no 9, Edom, Sesk. 

2 classes, S'odresser à M. Jean 

Blaquière, secrétaire, Edam, Sask. 
14-58-15P, 


| 
| 


ON DEMANDE 


instituteur où institutrice bilingue 
pour ecole Pinkerton, no 1074, 
de Treherne. 15 élèves. Grodes 
1 à 8. Salaire d'après l'échelle 
établie. S'odresser à Louis Lecog, 
secreétaire-trésorier, Treherne, Man. 
12-21-20P, 


Pour l'école séparée Mathieu, La- 
flèche, Sask., des instituteurs co- 
tholiques bilingues pour 2 classes. 
Grades 6 et 7 et grade 8. Salaire 
d'apres qualitications et expérien- 
ce selon échelle établie dans l'Uni- 
té. S'adresser à M. Raymond Kirk- 
patrick, sec.-trés., Mathieu Sepo- 
rate School District, Laflèche, Sask. 
13-38-15C. 


| 


ÜN DEMANDE 


ON DEMANDE 

2 institutrices pour les deux écoles 
de Craig Siding et Ste-Rita, Gra- 
des | à 8 dans chaque école. Une 
quinzaine d'élèves par école, Pour 
d'autres renseignements, s'adres- 
ser à Mme Hélène Toupin, sec.- 
trés., Ecole Craig Siding, no 2031, 


| Rita, Man. 14-72-1170, 
| ON DEMANDE 
1! Pour l'école St-Jean-Baptiste de 


Lo Salle, au village de Delmas, 
2 institutrices pour les classes 5 
et 6, et 7 et 8. Ecole moderne, 
près du pavé. Salaire de 52,800 
et plus selon qualifications. S'a- 
dresser à M. Bernard Blais, secré- 
taire, Delmos, Sask, 

14-78-14P., 


ON DEMANDE 
Pour le district scolaire catholique 
Mathieu, no 7, Laflèche, Sask., 
des instituteurs ou institutrices 
pour les grades suivants: 2, 3, 6, 
7, 8. Instituteurs pour grades 7 


et 8 de préférence. Habilité d'en- 
seigner le français et le catéchis- 
Salaire: $2,800 à 


me désirable. 
$7,500. Doivent entrer en fonc- 
tion en septembre 1961, Situé 
dans bon village. Service d'autobus 
quotidien, 4 milles d'une plage, 
d'endroit idéal pour la pêche. 
Bonnes pensions à proximité, S'a- 
dresser à R. C. Kirkpatrick (télé- 
phone 89), sec.-trés., Laflèche, 
Sask., en donnant qualifications 
et références. 11-8-TF, 


LA DIVISION SCOLAIRE 
DU CHEVAL BLANC NO 20 
requiert instituteurs (institutrices ) 
bilingues qualifiés 
pour écoles secondaires. 


Institut Collégial d'Elie, 
deux instituteurs (institutrices) 


Institut Collégial de St-Laurent, 
un instituteur pour le grade XII 


Salaire d'apres l'échelle 
des solaires 


Adressez vos demandes, accompa- 
gnées de références et mentionnant 
| qualifications et expérience, à 
| Oris-J. Aquin, sec.-trés., boite 88, 
| 
| 
| 


à 
| 
| 


Elie, Mon., ou téléphonez: Central 
d'Elie No 2. 


TOUGAS REALTY 
190, avenue Provencher 


A VENDRE 


St-Boniface — Duplex moderne: 2 lo- 
gis, 4 pièces. 4 ans. 821,000. Comp- 


| 
| 


tant requis: 86,000 
St-Boniface — Maison de famille. Mo- 
derne. 6 pièces, plus 2 pièces au 


soubassement. 11 ans. $15,900 pour 


vente immédiate. 
St-Boniface — Cottage moderne; 6 pie- 
| ces. $12.600 
St-Boniface Maison de revenu: mo- 
j derne Pres basilique. Chauffage 
| huile. Revenu mensuel: $149. plus 
5 piéces pour propriétaire Prix:} 
| #19,900 
| Lorette — Duplex moderne: 8 pièces 
510,500, à termes. 
Ste-Anne, Man. — Maison: 16 x 20 
| Prix: 8600 
Garage avec équipement, Dans bon 
village canadien-français. Environ 90 


milles de Winnipeg. Doit être vendu 
pour cause de santé 


Teléphones: 
BUREAU: CHapel 7-8178 
À.-J. Boulanger: WH 3-2134 


14-64-14, 


IOTE 


Jeune avocat, 


‘organisateur en chef 
du parti libéral 


| OTTAWA — Un jeune avocat | 
| avantageusement connu du Ma-! 


[nitoba a été désigné organisa- 
{teur en chef du parti libéral na- 


tional pour la province en vue | 
la prochaine élection fédé- ! 


| de 
|rale 

Le président de la Fédération 
libérale nationale du Canada, 
l'honorable John J. Connolly, 
|d'Ottawa, a désigné aujourd'hui 
à ce poste M. Joseph F. O’Sulli- 
\ van. 

Agé de 34 ans, M 
{devra d'abord s'adjoindre des 
|collaborateurs et voir à la for- 
mation des sous-comités néces- 
! saires à la conduite d'une cam- 
|pagne électorale fédérale dans 
{la province 
Malgré âge, 


son jeune 


| 
|Brandon, est actif au sein du 
| parti libéral depuis déjà long- 
|temps. 11 fut président de l’As- 
{sociation libérale du Manitoba 
durant un terme, organisateur de 
|la dernière campagne provincia- 
Ile et co-président, lors du Ras- 
|semblement libéral national de 
{janvier dernier, à Ottawa, du 


{Comité d'organisation politique. | 


Gradué de l'Université de Ma- 
|nitoba et de l'Université de To-| 
|ronto, il est membre du Conseil | 
d'Administration de l'Associa- | 
tion canadienne pour l'hygiène | 


{mentale et fut durant trois ans! 


|négociateur attitré du Syndicat 
|des employés d'hôpitaux de St- 
| Boniface. 


L4 “ 
| | Décès 
MME ANATOLIE BONIN 

| Mme Anatolie Bonin, de 133, 
|rue Langside, est décédée au 
Sanatorium de St-Boniface, à 
l'âge de 89 ans, après une lon- 
gue maladie. 

Le service funèbre de Mme 
Bonin fut célébré le lundi 3 juil- 
|let en la cathédrale Ste-Marie et 
l’inhumation se fit au cimetière 
Chapel Lawn Memorial. 
| Des membres du Tiers-Ordre 
|franciscain, dont Mme Bonin 
| faisait partie, lui firent escorte. 

LI LA L 3 


MME J. ESCARAVAGE 


cédée à l'hôpital Miséricorde, 
Mme Jeanne Escaravage, de 
|214, rue Berry, St. James. 


| La défunte laisse dans le deuil 


{son époux, Julien: deux filles, | 
| Mmes W. F. Roberts (Marie) et | 


{L. Lewandoski (Yvonne); deux 
fils, André et Pierre: un frère, 
Marcel Goubeaux, et huit petits- 
enfants. 


La messe de Requiem fut cé- | 
|lébrée le jeudi 8 juillet en l'égli- | 


|se Ste-Anne de St. James. L'in- 
{humation se fit au 
| Chapel Lawn Memorial Gardens, | 
! section de l'Assomption. 
Il * » . 
M. DANIEL DAIGNAULT 
M. Daniel Daignault, de 415, 
lavenue William, est décédé à 
{l'hôpital Général de Winnipeg 
{le vendredi 30 juin, à l’âge de 
73 ans 
| Les funérailles eurent lieu en 
| l'église du Sacré-Coeur le mardi 
4 juillet et l'enterrement se fit 
au cimetière Chapel Lawn Me- 
| morial Gardens, section de l'As- 
| | somption. 


oermmeehleieneetittinetqimmetementint | Téléphone: Alpine 3-9805 


Monsieur . . . Aimzz-vous 
la mécanique? 


Madame, cherchez-vous une 
machine à laver pas chère? 


VOYEZ 


|| Fontaine & Compagnie 


Nous en avons tout un choix et pour 
certaines machines ne demandons 
pas plus que le prix du mateur 


Fontaine & Compagnie 


165, avenue Provencher 
Téléphone: CHapel 7-1425 


388, 


Tourin Lumser 4 
Pa FUEL COMPANY LTD. 


rue Bertrand, St-Bonitace, Manitoba 


CHapel 7-1105 


La Caisse Centrale de St-Boniface, Man., 
À BESOIN D'UN 


noureau gérant 


qui devra entrer en fonction le ler août 1961, 


Les demandes des candidats devront être rendues 


nux 


bureaux de la Caisse Centrale de St-Boniface, 


194, avenue Provencher, St-Boniface, 
le ou avant le 10 juillet, avant 4 heures de l'après-midi. 


Prière aux candidats de mentionner 
leurs aptitudes et qualifications 


et de spécifier 


On peut se rer 


£igner le] 


le salaire désiré pour commencer 


194, avenue Provencher, 


pour plus amples détails 


O'Sullivan | 


M. | 
|O’Sullivan, qui est originaire de | 


Le dimanche 2 juillet est dé- | 


cimetière | 


Au Sacré-Coeur 


(WINNIPEG) | 


Dames de Ste-Anne 


Le dimanche 16 juillet, après | 
la messe de 9 h., Ü y aura ré- | 
|ception de Dames de Ste- Anne | 
et rencontre des nouveaux mem- 
bres au sous-sol de l'église. 

Le pèlerinage annuel à Ste- 


| Anne-des-Chênes, organisé par | 
Îles Dames de Ste-Anne, aura | 
ilieu le mercredi 19 juillet Le! 
départ se fera à 9 h. à l'église 
| du Sacré-Coeur. Pour les billets, 
| veuillez vous adresser à Mine 
{Norbert Pelland, SP 4-2393, ou | 
F Mme Jos. Carignan SP 4-8549. | 
{ Camp Dominique Savio 
L'teitendl:S juillet: qe iren- 
|taine de jeunes de 11 à 13 ans, 
| dont 18 de la paroisse, partaient | 
| du Sacré-Coeur en autobus pour | 
|se rendre au Camp Dominique 
|Savio, à Lebret, Sask, Le R. F. 
| Noël Lazure, OM, accomi 
|gnait les enfants. Le Père 
zure, assisté d’une équipe de Frè- 
| res Oblats étudiants à la prêtrise, 
| dirigera le camp cette année. 


VETERANS REALTY 
302, édifice Mcintyre 
Téléphone: WHitehall 2-7125 


À VENDRE 


| Norwood — Rue Taché. Près Précieux- 
Sang. Maison de famille: 4 chambres 
à coucher, Grande cuisine moderne. 
Chauffage: huile. Garage. Lot: 50° 
Nouvellement décorée, Comptant re- | 
quis: 54,000 


| Transcona Pres église Assomption. | 

| eu alow: 4 pièces, solarium chauf- 
Très propre. Chauffage: huile. 

Gus: Comptant requis: $1,000. 


|Norwood — Lyndale Drive, près che- 
min Ste-Marie. $10,500, Maison: 515 
piéces. Stuc. Nouvellement décorée. 
Cave à grandeur. Garage. Comptant | 


requis: $2,000 | 
St-Vital — Prés église St-Emile. Bun- | 
galow: 4 pièces. Très propre. Lot: 
50 x 232. Possession immédiate 


Comptant requis: $1,000. Balance à 
termes. 


Village canadien-français — Restaurant, | 
salon de barbier, salle de billard. 
Grand lot et bon logis. $10,000 à ter- | 
mes. 


Ferme pour pâturage 316 acres, | 
Toute clôturée, Maison: 5 pièces. 
Taxes: $85 seulement. $5,500, 

| St-Adolphe — Terre: 240 acres. Toute 

| en culture avec machines aratoires. 

Bonne maison: 6 pièces. Etable: 28" 

x 40. Graineries, etc. Echangerait 

| pour maison de ville, Pour rensei- 
gnements, appeler M. Jos, Carrière, 


| N, Bernier, 5%, rue St-Jean-Baptiste * 
CEdar 3-2027 
{ Jos. Carrière, 133, rue Taché 


GLobe 72-1422 
14-65-14C. 


Aubaines de la semaine 
de Jean Colliou 


Rue Bertrand — 5 pièces, 3 cham- 
bres à coucher, Près hôpital, Mai- 
son très propre. Grand salon. Beau 
parterre. Prix: $7,500, paiement 
initial minimum $800, | 

St-Boniface 7 pièces, Pr A 
Soubassement complet. Excellent 
marché à $11,700. iement initial 
minimum: $2,000. | 

St-Boniface — Nouveau quadriplex. 
Site idéal, près école et église, || 
Bon marché: 836,500, paiement ini- || 
tial raisonnable. 

Rue Aulneau — Bungalow: # piè- 
ces, Très propre, beau parterre, 
Chauffage huile, Bien entretenu. 
Doit être vu. 

St-Boniface — 7 pièces, Stuc, Fe- 
nêtres: aluminium. Nouvellement, 
décoré. Clôture, Autres avanta- 
ges. Excellente valeur à $11,800. 

Salon de barbier — Logement et 
revenu. St-Boniface centre, Sa- 
lon de beauté licencié, Excellent 
marché à cause de son excellente 
location. 

Bivd Dollard — Bungalow: 6 piè- 
ces. Chauffage: hiile. Clôture. 
Garage. Cette propriété est une 
aubaine à $7,350, Paiement initial 
minimum: #$800, 


POUR ACHATS OU VENTES 


Appeler Jean Colliou 
Bureau de St-Boniface, CE 3-5290 


R. W. Wilson Realty Limited 
851, avenue Manhattan 
LEnnox 3-7463 


14-80-14C, 


PAUL PAQUIN 


Assurances générales | 


989 AUTUMNWOOD 
ST-BONIFACE 


Boite 68, St-Boniface, Man, 


CONSEIL D'ADMINISTRATION 


M. Narcisse Ducharme, 
Président et Diracteur-gérant 


M. Alphonse Milette, 


ler Vice-Président 


M. Adijutor Côté, notaire, 


2ème Vice-Président 


M. C.-A, Gascon 


M. de La Bruëère Fortier, 
notaire 


M. Wilfrid Girouard 
M. Claude Milette 
M. André Ducharme 


Me Marc Lamarre 


St-Bonitace, le 7 juillet 1961 


Songez-vous 
0 
une 
maison 
neuve? 


Le Société d'Mabitotions Ltée se tera un plaisir de vous 
en construire une selon vos désirs et vos goûts. 


VENEZ VOIR NOS PLANS ET DEVIS. 
Pour tous renseignements, adressez-vous à 


PAUL GAGNON Tél.: CE 3-6217 


MARHRION HEALTY LTD. 
66, rue Marion 

Nous pouvons prendre votre maison en échange 

Termes faciles et convenant à toutes les bourses. 


Un conseil d'ami 


Chers amis, 


Le semaine dernière, nous 
vous avons suggéré de ne pas 
oublier la question des lots de 
cimetière quand vous corcluez 
une entente au sujet d'un ser- 
vice funéraire. Car il est évi- 
dent que chaque individu doit 
payer toutes les dépenses occa- 
siannées au moment d'un décès, 
et donc qu'il lui faut tout pren- 
dre en considération. 


Est-il raisonnable de crier 
sur tous les toits que payer un 
entrepreneur de pompes funèé- 
bres de $350 à $400, c'est 
trop cher, quand celui-ci s'oc- 
cupe de tous les détails et tient 
en marche un établissement 
muni de tout le nécessaire, 
quand on dépense $100 et 
plus pour une tombe, $200 et 
plus pour une plaque commé- 
morative en bronze et une dou- 
blure en béton pour cercueil? 
Ne voyez-vous pas ce que si- 
gnifie vraiment cette question 
de ‘funérailles préparées et payées à l'avance’? Certains de ces promo- 
teurs envahissent un champ d'action où ils n'ont rien à faire et dont 
ils ne connaissent absolument rien, si ce n'est de tirer de vous de 
l'argent. 


M. Laurent Desjardins 


Nous avons dit le semaine dernière que nous pouvions veus 
fournir un service funéraire complet pour $200 ou moins. Ce serait 
là, bien entendu, un service minimum avec tombe peu coûteuse. 


Quoique nous n'avons jamais été accusés d'employer des métho- 
des à haute pression et que nous ne croyons pas que les gens doivent 
demander des funérailles à prix plus extravagonts que ceux qu'ils 
peuvent payer ——- nous croyons que la plupart des gens veulent un 
service raisonnable. Certaines personnes n'ont même pas le choix, 
ils doivent se procurer des funérailles peu coûteuses, 


ls n'ont pas à en rougir st nous les traiterons certainement avec 
la même courtoisie et attention, Je suggérerais à ces gens qui n'ont 
que des fonds limités de se contenter d'acheter une tombe moins chère, 
et ainsi du monument commémoratif, etc. En d'autres mots, qu'ils 
sauvent de l'argent sur toutes choses —— non seulement sur les funé- 
railles de sorte que les promoteurs susmentionnés fassent plus d'argent. 


Ces spécialistes du porte en porte insisteront sur le fait que vous 


pouvez épargner de l'argent en achetant leur offre. 1ls pourraient 
avoir raison au sujet des lots de cimetière, Après tout, quelques-uns 
de ces cimetières ont été payés moins de $200 l'acre. || y a place 


pour plusieurs lots dans un acre de terrain. Ces cimetières ont été 
embellis et rendus très attrayants. Mais souvent les propriétaires de 
ces cimetières se sont servis de votre argent pour payer leurs dépenses. 
Souvenez-vous donc qu'ils travaillent grâce à votre argent, Dès lors 
il n'est pas seulement possible, mais facile pour eux de vous faire 
jouir d'une réduction de prix sur une portion de terrain d'environ 
4° par 8’, Ils n'ont pas d'autres dépenses à rencontrer, [ls pourraient 
aussi réduire le prix d'uhe plaque commémorative en bronze, En ce 
cas vous achetez une marchandise sans services spéciaux ni surplus 
Après tout, payer 5388.50 pour un monument commémoratif en 
bronze de 13‘ par 44’, c'est certainement payer un très haut prix 
qu'il serait facile de faire diminuer, 


Les funérailles elles-mêmes sont chose différente. Un salon 
mortuaire coûte n'importe où ou moins $100,000; un corbillard 
environ $15,000; il faut ajouter un personnel abondant et compétent 
à plein temps et, à cause des exigences de notre mode de vie, bien des 
services additionnels demandés par les gens et fournis par le salon 
mortuaire, tels que: plaques commémoratives temporaires, cartes da 
sympathie, registres, automobiles pour la famille et les porteurs, fleurs, 
etc, etc, 


Vous devez vous rappeler qu'un directeur de salon mortuaire 
n'est pas simplement un vendeur qui vous fournire une tombe, S'il 
est le vrai type d'homme, s'il n’est pas une personne qui se contente 
seulement de faire de l'argent, il est un ami, un conseiller et un aviseur 
qui est présent pour vous aider (non pour vous vendre quelque chose) 
de toutes manières. Voilà la sorte de gérant d'entreprise qui doit vous 
intéresser —- non Un homme qui ne veut que vous oppouvrir et qui 
vous quitte tout de suite après, 


Voici le 5e article de cette sérle publiée dans votre journal, Toute 
personne qui désire l'un ou tous les articles n'a qu'à nous écrire (ajoutant 
une enveloppe avec adresse et timbre pour la sepquees et nous lui répon- 
drons dès que la série complète aura été publiée, Toute personne qui 


désire discuter davantage avec nous est biénvenue à eondition de faire 
un rendez-vous par téléphone, 


M, Laurent DESJARDINS. 


du rapport annuel 
1960 


AFFAIRES EN VIGUEUR 
PRIMES TOTALES PERÇUES - 
NOUVELLES ÉMISSIONS - 
NOUVELLES PRIMES - 
REVENU TOTAL - 

ACTIF $ 49,390,200. 
RÉSERVE POUR POLICES $ 38,474,200. 


$247,512,000. 
$ 5,590,700. 
$ 35,230,000, 
$ 746,100. 
$ 3,072,800, 


VERSÉ AUX ASSURÉS ET BÉNÉFICIAIRES 
En 1960 - $ 3,134,500, 
Depuis la fondation - - « - - $ 37,880,000, 


5 di d'assurance sur la vie — Siège social, Montréal 


152 est, rue Notre-Dame, Montréal 


Raymond Denis 


Philippe-Arsène Perron, St-Eustache, Manitoba 
Hervé LeBlanc, Vonda, Saskatchewan 


Organisateur général 
Gérant pour le Manitoba 


Gérant pour la Saskatchewan 


